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Mot du Président

Par son action résolue et multidimensionnelle, 
le Groupe BMCE Bank poursuit sa 
contribution décisive à une croissance 
redynamisée de l’économie marocaine, 
élargie aux segments diversifiés de 
la population marocaine, élargie aux 
économies au-delà du Sahara où notre 
Groupe est implanté, ainsi qu’élargie 
aux produits de plus en plus innovants 
et adaptés aux besoins de la clientèle.

C’est à cette aune qu’il faut appréhender 
notre engagement résolu, pour les 
années à venir, de pérenniser davantage 
le modèle de développement d’un Groupe 
national privé de racines marocaines et 
de continentalité africaine naissante et 
ce, à travers une stratégie basée sur trois 
piliers. 

Au Maroc, la priorité stratégique de 
BMCE Bank est de placer le client au 
centre des décisions afin de renforcer 
davantage notre proximité à son égard 
et consolider la compétitivité. Cela devrait 
favoriser notamment, l’amélioration 
du taux d’équipement de la clientèle, 
le développement du portefeuille 
des produits, le renforcement du 
positionnement de la Banque sur le marché 
de la PME, de même que la mise en place 
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Othman Benjelloun
Président Directeur Général

d’un modèle d’organisation simplifié, par 
Régions, accompagnée d’une accélération de 
l’industrialisation des process. 

En Afrique Subsaharienne, nous comptons 
accélérer nos investissements dans le 
Groupe Bank of Africa, dont BMCE Bank 
est désormais l’actionnaire majoritaire 
de référence, car ce continent recèle un 
gisement exceptionnel de croissance pour 
l’avenir.

En Europe, un projet de redimensionnement 
des activités en rapport avec la nouvelle 
conjoncture économique internationale et 
les capacités de développement du Groupe 
à l’international est en cours de mise en 
œuvre. 

C’est à cette aune également que la 
croissance à deux ou à trois chiffres au 
terme de l’exercice 2010, du Résultat Net 
Part du Groupe (+113%), du PNB consolidé 
(+18%) et du RBE consolidé (+30%) est à 
apprécier.

C’est à cette même aune qu’il faut 
replacer l’effort mené pour consolider les 
capitaux propres Part du Groupe qui ont 
doublé, à plus de DH 12 Milliards, grâce 
à l’appui décisif de nos actionnaires : le 

Groupe Crédit Mutuel, la Caisse de Dépôt 
et de Gestion ainsi que le Personnel qui, 
en fin d’année dernière, a lui aussi souscrit 
à l’augmentation de capital qui lui fut 
réservée.

Nous avons la conviction que notre 
Groupe dispose des compétences et des 
fondamentaux économiques et financiers 
de qualité qui lui permettront de poursuivre 
un développement pérenne grâce à la 
mobilisation de son capital humain qui 
représente l’un des ingrédients-clés du 
succès et l’une des garanties majeures de 
sa prospérité future.
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LE GROUPE 
BMCE BANK



Appartenance au Groupe
FinanceCom

Groupe leader regional resolument ouvert a l’international, 
FinanceCom intervient dans divers secteurs d’activites a fort 

potentiel de croissance conjuguant Banque, Assurance, 
Technologies, Media & Telecoms et Services.

 

INTERNATIONAL
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International
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Le Core Business 
❖ BMCE Bank : Banque universelle, 2ème banque privée du Maroc 
avec des parts de marché de crédits et dépôts de 14,56% et 12,83%, 
respectivement. 
❖ RMA Watanya : Parmi les leaders de l’assurance au Maroc avec 
près de 20,1% de part de marché.
❖ RMA Capital : Société de gestion de RMA WATANYA.

Relais de Croissance 
❖ Méditel : 2ème opérateur global de télécommunications au 
Royaume, avec plus de 10 millions d’abonnés.
❖ Atcom : Africa Téldis & Communication, opérateur de référence 
dans les secteurs des média et de la communication au Maroc et en 
Afrique (Mosaik…).
❖  Agroalimentaire : Ranch Adarouch, plus grand élevage d’Afrique 
de bovins et Bio Beef, 1ère unité d’abattage, de découpe et de 
transformation de viande rouge au Maroc.

Private Equity 
❖ Argan Capital : Pôle de gestion des fonds d’investissements du 
Groupe FinanceCom. 
❖ Finatech : Groupe marocain investi dans les Nouvelles 
Technologies de l’information de 18 sociétés, articulées autour 
des pôles Infrastructures & Réseaux, Payment Systems & Security, 
Offshoring & IT services et Innovation Technologies.
❖ Autres Investissements : CTM, Air Arabia Maroc, RISMA, Brico 
Invest et Jaguar Maroc. 

Patrimoine Foncier et Immobilier 
❖ CAP ESTATE : Filiale immobilière du Groupe au capital de 500 
Millions de dirhams.
❖ REVLY’S : Société de financement touristique détenue à part égale 
entre le Groupe FinanceCom et Aman Resort. 
❖ AOS Maroc : Entité spécialisée dans la Maîtrise d’Ouvrage Déléguée. 

International 
❖ FinanceCom International : Filiale dédiée au pilotage des Sociétés 
de gestion d’actifs et de Patrimoine du Groupe à l’échelle mondiale.

FINANCECOM



Profil du Groupe 

Le Groupe BMCE Bank	 Appartenance au Groupe FinanceCom 
	 Profil du Groupe 
	 Structure du Groupe 
	 Conseil d’Administration 
	 Actionnariat de BMCE Bank
	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 

  DH 187 milliards de total bilan

  DH 132 milliards de dépôts de la clientèle

  DH 107 milliards de crédits à la clientèle

  Près de DH 16 milliards de capitaux propres

  Près de 1 000 points de vente

  Près de 3 millions comptes

  Plus de 10 000 collaborateurs

*chiffres consolidés à fin décembre 2010

  3
ème Banque en termes de total bilan, avec 

des parts de marché crédits et dépôts avoisinant 
13% et 14,2% respectivement

  2
ème émetteur de cartes monétiques avec une 

part de marché de 17,4%

  2
éme  bancassureur avec une part de marché 

de près de 30%

  3
ème gestionnaire d’actifs, avec une part de 

marché de 13,5%

  Acteur incontournable du commerce extérieur 
et du corporate banking

  Acteur de référence  sur les marchés de capi-
taux, activités de banque d’affaires et de conseil

  1
ère entreprise non Européenne à obtenir un 

rating social par Vigeo au Maroc

  1
ère Banque au Maghreb à adhérer aux Prin-

cipes de l’Equateur 

  1
ère Banque au Maroc et de la région à être 

certifiée ISO 14001 pour la gestion de l’environ-
nement.

    Groupe Bmce Bank en Chiffres * Positionnement dans le Secteur 
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Aux premiers rangs des banques marocaines, le Groupe BMCE Bank s’impose comme acteur de référence au Maroc 
et à l’international avec un large réseau national de 613 agences dont 21 centres d’affaires et une agence Corporate 
et plus de 10 000 collaborateurs, de par le monde outre un modèle de synergies optimisées avec ses filiales et une 
expertise développée sur les métiers de banque d’affaires. 

Structure du Groupe 

Le Groupe BMCE Bank	 Appartenance au Groupe FinanceCom 
	 Profil du Groupe 
	S tructure du Groupe 
	 Conseil d’Administration 
	 Actionnariat de BMCE Bank
	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 

BANK OF AFRICA
Deuxième réseau de l’UEMOA, le Groupe, fondé en 1982 
au Mali, est aujourd’hui présent dans 15 pays, à travers 
un réseau de banques commerciales et de sociétés finan-
cières, dédiées au continent africain.

PNB : 2 250 MDH • Total Bilan : 35 870 MDH • Effectif : 3 968

57,15%

BMCE INTERNACIONAL MADRID
Basée à Madrid, BMCE Internacional est une Banque de 
droit espagnol créée en 1993 par BMCE Bank et des par-
tenaires nationaux. Détenue aujourd’hui à 100% par le 
Groupe BMCE Bank, BMCE Internacional Madrid est en 
cours d’intégration dans le réseau de BBK International Plc.   

PNB : 89 MDH • Total Bilan : 2 094 MDH • Effectif : 48

100%

LA CONGOLAISE DE BANQUE
La Congolaise de Banque (LCB), créée en 2004 suite à la 
privatisation du Crédit pour l’Agriculture, l’Industrie et le 
Commerce (CAIC), emploie plus de 200 collaborateurs ré-
partis sur un réseau de 13 agences.      

PNB : 239 MDH • Total Bilan : 3 686 MDH • Effectif : 228

25%

BANQUE DE DEVELOPPEMENT DU MALI
BDM-SA figure parmi les banques leaders du Mali, avec 
un réseau de 33 agences. BMCE Bank détient aujourd’hui 
27,38% du capital de BDM-SA.     

PNB : 360 MDH • Total Bilan : 5 737 MDH • Effectif : 414

27,38%

BMCE CAPITAL 
Entité d’affaires du Groupe BMCE Bank, BMCE Capital 
coordonne, développe les synergies, mutualise les coûts 
de ses différentes lignes métier, à savoir, Marchés des ca-
pitaux, Conseil, Gestion d’actifs, Intermédiation Bourse, 
Titres et Opérations et Gestion Privée.

PNB : 174 MDH • Total Bilan : 345 MDH • Effectif : 192

100%

BMCE CAPITAL BOURSE 
Société d’intermédiation en Bourse du Groupe BMCE Bank, 
BMCE Capital Bourse a été créée en 1995. Acteur dyna-
mique du marché marocain de l’Equity, elle détient une 
part de marché de 25%, se positionnant au deuxième rang 
des sociétés de bourse de la place.

PNB : 81 MDH • Total Bilan : 185 MDH • Effectif : 19

100%

BMCE CAPITAL GESTION 
Créée en 1995, BMCE Capital Gestion est une filiale à 
100% de BMCE Bank. Elle gère plus de 30 milliards de 
dirhams d’actifs, correspondant à une part de marché de 
135%. La filiale Asset Management a obtenu en 2007 la 
notation M2 Excellent accordée par l’agence Fitch Ratings.    
PNB : 58 MDH • Total Bilan : 82 MDH • Effectif : 29

100%

CASABLANCA FINANCE MARKET
Adossée à Casablanca Finance Group, Banque d’Affaires 
indépendante, Casablanca Finance Markets intervient sur 
le marché des titres négociables de la dette.      

Chiffres d’Affaires : 9 MDH • Total Bilan : 213 MDH

24,56%

Basée à Londres, BBK International Plc fédère l’ensemble 
des activités de BMCE Bank à l’international et est spécia-
lisée dans le Corporate Banking, la Banque d’Investisse-
ment et de Marchés.

PNB : 233 MDH • Total Bilan : 4 322 MDH • Effectif : 63

100%

BMCE BANK international plc

Activites a l’International Activites de Banque d’Affaires
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Capitalisant sur sa vocation historique du commerce extérieur, le Groupe BMCE Bank a renforcé sa volonté d’ouverture 
et de positionnement à l’international, prônant des valeurs fortes et partagées de proximité, transfert de savoir-faire, 
transparence et citoyenneté ; comme en atteste son engagement résolu dans la responsabilité sociétale et environ-
nementale.

SALAFIN
Filiale du Groupe BMCE BANK, Salafin est une société de 
financement qui offre un jeu complet de services de crédit 
à la consommation à travers trois principales catégories 
de produits : le crédit personnel, le crédit automobile et le 
crédit revolving.

PNB : 288 MDH • Total Bilan :  3 281 MDH • Effectif : 200

73,8%

MAGHREBAIL
Créée en 1972, Maghrebail compte parmi les leaders du 
secteur de crédit bail au Maroc, avec une part de marché 
de 18,4%. 
PNB : 216 MDH • Total Bilan : 7 437 MDH • Effectif : 80

51%

MAROC FACTORING
Créée en 1988 à l’initiative de BMCE Bank qui détient au-
jourd’hui 100% de son capital, la société Maroc Factoring 
est pionnière de l’activité d’affacturage au Maroc.    

PNB : 33 MDH • Total Bilan : 1 232 MDH • Effectif : 33

100%

EULER HERMES ACMAR
Leader des sociétés d’assurance crédit, Euler Hermès Ac-
mar est une filiale d’Euler Hermès Group qui détient 55% 
de son capital.     

PNB : 29 MDH • Total Bilan : 296 MDH • Effectif : 129

20%

LOCASOM 
Créée en 1980, la société Locasom est aujourd’hui le lea-
der incontesté de la location longue durée au Maroc.  

Chiffres d’Affaires: 220 MDH • Total Bilan : 407 MDH • Effectif : 69

89,50%

EURAFRIC INFORMATION 
Plate-forme technologique créée en joint venture avec 
RMA Watanya et le Groupe Crédit Mutuel-CIC avec pour 
objectif majeur de bâtir un nouveau Système d’Informa-
tion Banque et Assurance à la pointe de l’innovation tech-
nologique.

Chiffres d’Affaires : 83 MDH • Total Bilan : 217 MDH • Effectif : 143

41%

HANOUTY SHOP 
Réseau de franchise de commerces multiservices de proxi-
mité.

Chiffres d’Affaires : 44 MDH • Total Bilan : 231 MDH

45,55%

Conseil Ingenierie et Developpement
Le CID est une société d’ingénierie pluridisciplinaire in-
tervenant dans les projets de génie civil, de bâtiment, de 
transport et d’hydraulique.  
Chiffres d’Affaires : 257 MDH • Total Bilan : 423 MDH

38,9%

FILIALES FinancierEs SpecialiseEs Autres activites

 RAPPORT ANNUEL 2010

9



Conseil d’Administration

Le Groupe BMCE Bank	 Appartenance au Groupe FinanceCom 
	 Profil du Groupe 
	 Structure du Groupe 
	 Conseil d’Administration 
	 Actionnariat de BMCE Bank
	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 

Mario MOSQUEIRA 
DO AMARAL

Othman BENJELLOUN

Othman BENJELLOUN
Président Directeur Général

Groupe CrEdit Mutuel - CIC
représentée par Michel LUCAS

BANCO ESPIRITO SANTO
représentée par Mario MOSQUEIRA DO AMARAL

CAJA MEDITERRANEO
représentée par Roberto LOPEZ ABAD

David SURATGAR

FINANCECOM
Représentée par Zouheir BENSAÏD

David SURATGAR Zouheir BENSAÏD

Roberto LOPEZ ABADMichel LUCAS
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RMA WATANYA
représentée par Azeddine GUESSOUS

CAISSE DE DEPOT ET DE GESTION
représentée par Anass ALAMI  

Adil DOUIRI 

Amine BOUABID

Mamoun BELGHITI
Administrateur Directeur Général Délégué

Brahim BENJELLOUN - TOUIMI
Administrateur Directeur Général Délégué

Mohamed BENNANI
Administrateur Directeur Général Délégué

Brahim 
BENJELLOUN-TOUIMI

Mamoun BELGHITI Mohamed BENNANI

Amine BOUABIDAdil DOUIRIAnass ALAMIAzeddine GUESSOUS
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Actionnariat de BMCE Bank 
a fin decembre 2010

Le Groupe BMCE Bank	 Appartenance au Groupe FinanceCom 
	 Profil du Groupe 
	 Structure du Groupe 
	 Conseil d’Administration 
	 Actionnariat de BMCE Bank
	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 

27,92%          RMA Watanya

 4,62%

0,53%

24,64%            

 
8,39%  

Groupe CDG

MAMDA/MCMA       5,80%

INCOMED Groupe
                                          CAM       4,62%

           14,99%

CIMR        4,31%

Banco Espirito 
                                   Santo      2,56%

Personnel BMCE       1,64%

 FinanceCom

SFCM

BFCM

Flottant



 RAPPORT ANNUEL 2010

12 13Présence d’actionnaires de renom dans le tour de 
table de BMCE Bank :

- �Groupe FinanceCom :
Groupe marocain multidimensionnel de premier plan

- �BFCM-Holding du Groupe CIC :
L’un des groupes bancaires leaders en France

- �Groupe CDG :
Intervenant de référence dans le financement public de 
l’investissement, la gestion de l’épargne longue, le fi-
nancement des infrastructures, les aménagements et 
le développement du marché financier

- �Groupe Banco Espirito Santo :
3ème Banque au Portugal

- �CIMR :
Première caisse de retraite au Maroc pour le secteur 
privé

- �MAMDA/MCMA :
Acteur de référence dans le secteur des assurances
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Activité Consolidée

ACTIF	
Valeurs en caisse, Banque centrales, Trésor public, 
Services des chèques postaux	 719	 962	 8 033	 -33%	 11 961	
Actifs financiers évalués à la juste valeur	 2 484	 3 325	 27 751	 20%	 23 125	
Actifs financiers disponibles à la vente	 165	 221	 1 847	 19%	 1 554	
Prêts et créances sur les EDC et assimilés	 2 056	 2 752	 22 971	 10%	 20 940	
Prêts et créances sur la clientèle	 9 609	 12 864	 107 368	 15%	 93 593	
Placements détenus jusqu’à leur échéance	 745	 997	 8 321	 31%	 6 368	
Immeubles de placement	 47	 62	 521	 2%	 509	
Immobilisations corporelles	 429	 574	 4 795	 13%	 4 226	
Immobilisations incorporelles	 58	 78	 651	 1%	 642	
Ecarts d’acquisition	 48	 64	 531	 9%	 486	
Autres actifs	 394	 527	 4 399	 -12%	 5 002	
TOTAL ACTIF	 16 753	 22 427	 187 188	 11%	 168 406	
					   
PASSIF	
Dettes envers les EDC et assimilés	 1 217	 1 630	 13 603	 2%	 13 285
Dettes envers la clientèle	 11 815	 15 817	 132 019	 8%	 122 496
Titres de créances émis	 1 024	 1 371	 11 444	 35%	 8 501
Provisions	 31	 42	 350	 17%	 300
Dettes subordonnées et fonds spéciaux de garantie	 415	 555	 4 634	 -9%	 5 120
Capitaux Propres	 1 416	 1 895	 15 819	 71%	 9 226
Capitaux Propres-part du Groupe	 1 109	 1 484	 12 390	 102%	 6 139
Capitaux propres-intérêts minoritaires	 307	 411	 3 429	 11%	 3 087
Autres passifs	 834	 1 117	 9 319	 -2%	 9 478
TOTAL PASSIF	 16 753	 22 427	 187 188	 11%	 168 406
					   
COMPTE DE RESULTAT	
Marge d’intérêt	 435	 582	 4 857	 14%	 4 257
Marge sur commissions	 121	 162	 1 354	 11%	 1 222
Résultat des activités de Marché	 100	 134	 1 117	 52%	 735
Net divers	 20	 27	 229	 15%	 200
Produit Net Bancaire	 676	 905	 7 552	 18%	 6 414
Charges générales d’exploitation	 373	 500	 4 170	 11%	 3 758
Dotations aux amortissements et aux dépréciations	 43	 58	 484	 13%	 430
Résultat Brut d’Exploitation	 259	 347	 2 898	 30%	 2 226
Coût du risque	 73	 98	 819	 -28%	 1 134
Résultat  d’Exploitation	 186	 249	 2 078	 90%	 1 092
Résultat avant Impôt	 182	 244	 2 037	 75%	 1 163
Impôt sur les résultats	 55	 73	 613	 79%	 343
Résultat Net	 128	 171	 1 425	 74%	 820
Résultat Net - Intérêts minoritaires	 54	 73	 606	 39%	 435
Résultat Net - Part du Groupe	 73	 98	 819	 113%	 385

		  2010			   2009	
	EURO	USD	D   H	V ar 09-10       	D H	

Taux de conversion au 31 décembre 2010 , EUR/DH: 11,1735, USD/DH: 8,3464 En millions

Chiffres Clés 
a fin decembre 2010

Le Groupe BMCE Bank	 Appartenance au Groupe FinanceCom 
	 Profil du Groupe 
	 Structure du Groupe 
	 Conseil d’Administration 
	 Actionnariat de BMCE Bank
	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 
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09 10 09 10 09 1009 10 09 10

+113%
+112%

+74% +30% +18%

Renforcement de la structure 
financière, avec des capitaux 
propres part du Groupe dou-
blés à DH 12,4 milliards, grâce 
à l’appui des actionnaires 
-dont le personnel- qui ont réi-
téré ainsi leur confiance dans 
les perspectives de développe-
ment du Groupe.

819
1 425 2 898

385
820

2 226 6 414

6 139

7 552
12 390

Résultat Net 
Part du Groupe

Résultat Brut
d’exploitation

Capitaux Propres
Part du Groupe 

Résultat Net
du Groupe

Produit Net 
Bancaire

Resultat Net
                                   (MDH)

09 10 09 10

+12% +8%

Bonne dynamique commerciale qu’il-
lustre une croissance de +15% des crédits 
à la clientèle à DH 107 milliards et de près 
de +8% des dépôts de la clientèle à DH 
132 milliards.

107 368 132 019

39 593 122 496

Crédits à la
Clientèle

Dépôts de la 
Clientèle

Depots et Credits
                                   (MDH)

Resultat Brut 
d’Exploitation
                   (MDH)

Capitaux Propres 
Part du Groupe

                          (MDH) 

Produit Net 
Bancaire

                 (MDH) 

BMCE Bank Maroc
47%

Autres activités
1%

Tanger 

Offshore 1% 

Europe 4%

Afrique 36 %

Activités de Banque 
d’affaires 3%

Services Financiers
Spécialisés 8%

PNB Consolidé 2010 par Ligne 
de Métier

Appréciation de +30% du 
Résultat Brut d’Exploita-
tion, indicateur clé de la 
performance opérationnelle 
du Groupe, à DH 2,9 mil-
liards en 2010 contre 
DH 2,2 milliards en 2009.

Hausse substantielle de +113% du Résul-
tat Net Part du Groupe à 819 MDH, portée 
notamment par la contribution très positive 
de la Banque et de l’ensemble de ses filiales 
tant au Maroc qu’en Afrique Subsaharienne. 
A périmètre constant, le RNPG, retraité de 
l’augmentation de la participation de BMCE 
Bank dans BOA et Maghrébail, s’établirait à 
755 MDH, en hausse de +95%. 
Croissance de +74% du Résultat Net 
consolidé à 1,4 milliard DH.

Croissance de +18% du 
PNB consolidé à 
DH 7,6 milliards, grâce 
à la bonne tenue du core 
business, comme en té-
moigne l’évolution favo-
rable de la marge d’intérêt 
de +14% et de la marge 
sur commissions de 
+11%, ainsi qu’aux opé-
rations de marché, avec 
un résultat en hausse de 
+52%.
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Chiffres Clés 
a fin decembre 2010
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	 Chiffres Clés 2010 
	 Stratégie du Groupe BMCE Bank  
	 Faits Marquants 2010
	 Perspectives 

Activité Agrégée

ACTIF	

Valeurs en caisse, Banque centrales, Trésor public, 
Services des chèques postaux	 345	 462	 3 852	 -52%	 7 989
Créances sur les établissements de crédit et assimilés	 1 414	 1 893	 15 796	 -2%	 16 139
Créances sur la clientèle	 6 877	 9 206	 76 839	 17%	 65 440
Titres de transaction et de placement	 2 520	 3 373	 28 153	 3%	 27 219
Titres d’investissement	 126	 168	 1 405	 26%	 1 425
Titres de participation et emplois assimilés	 373	 499	 4 165	 6%	 3 936
Immobilisations incorporelles	 27	 36	 299	 29%	 232
Immobilisations corporelles	 182	 243	 2 031	 12%	 1 809
Autres actifs	 177	 239	 1 996	 -29%	 2 253
TOTAL ACTIF	 12 041	 16 119	 134 536	 6%	 126 442	
					   
PASSIF	

Dettes envers les EDC et assimilés	 744	 996	 8 315	 31%	 6 364
Dépôts de la clientèle	 8 775	 11 747	 98 046	 2%	 96 305
Titres de créances émis	 639	 855	 7 136	 48%	 4 818
Provisions pour risques et charges	 2	 3	 25	 67%	 15
Provisions réglementées	 -	 -	 -	 -	 135
Dettes subordonnées	 396	 530	 4 423	 -10%	 4 940
Capitaux Propres	 981	 1 313	 10 961	 40%	 7 824
Autres passifs	 504	 675	 5 630	 -7%	 6 041
TOTAL PASSIF	 12 041	 16 119	 134 536	 6%	 126 442
					   
COMPTE DE RESULTAT	

Marge d’intérêt	 211	 282	 2 355	 12%	 2 096
Marge sur commissions	 56	 75	 624	 1%	 616
Résultat des activités de Marché	 88	 118	 987	 6%	 935
Net Divers	 -1	 -2	 -14	 -121%	 66
Produit Net Bancaire	 354	 473	 3 951	 6%	 3 714
Résultat des opérations sur immobilisations financières	 -34	 -45	 -376	 -21%	 -478
Produits nets d’exploitation non bancaire	 2	 2	 20	 -39%	 33
Charges générales d’exploitation	 219	 293	 2 442	 6%	 2 299
Résultat Brut d’Exploitation	 103	 138	 1 153	 19%	 970
Dotations nettes des reprises aux provisions	 32	 43	 356	 13%	 314
Résultat non courant	 -	 -	 -	 -	 -
Impôt sur les résultats	 25	 33	 276	 82%	 152
Résultat Net	 47	 63	 522	 4%	 503

		  2010			   2009	
	E uros	USD	D  H	V ar 09-10       	D H	

Taux de conversion au 31 décembre 2010 , EUR/DH: 11,1735, USD/DH: 8,3464 En millions
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Stratégie du Groupe  
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  Au Maroc
Une Diversification plus Prononcée des 
Activités de BMCE Bank
BMCE Bank entend intensifier l’activité d’intermédiation, ac-
croître la part des commissions dans le PNB et diversifier ses 
sources de revenus à travers ses différents marchés.

En effet, sur le marché Particuliers/Professionnels et MRE, 
BMCE Bank  approfondit son cœur de métier grâce à l’enri-
chissement de l’offre de produits et services, l’amélioration 
de la connaissance de la clientèle, de ses besoins et exi-
gences (Outil GRC), de même que l’exploration de nouveaux 
marchés, notamment le Premium, le Mobile Banking et le 
Low Income Banking. 

Par ailleurs, afin d’accroître ses parts de marché sur le seg-
ment MRE, la Banque a redynamisé l’activité en s’appuyant 
sur un large réseau de bureaux de représentation à l’étran-
ger, une stratégie commerciale ciblée et des accords de col-
laboration avec ses partenaires de référence. 

BMCE Bank a également placé la PME au cœur de sa straté-
gie commerciale, avec la mise en place d’une structure dé-
diée. La Banque de l’Entreprise poursuit la dynamisation de 
l’activité commerciale avec la création de nouveaux centres 
d’affaires spécialisés dans la gestion de la clientèle des en-
treprises, l’accompagnement des entreprises à travers une 
démarche de conseil adossée à une offre complète et évo-
lutive de produits et services génératrices de commissions. 

Capitalisant sur son positionnement de leader sur l’ac-
tivité de Project Finance au Maroc et d’une conjoncture 
économique soutenue par l’investissement public global, 
BMCE Bank compte participer à de nombreux projets de fi-
nancement, notamment les projets de priorité nationale : 
infrastructure et industrie, télécoms, tourisme, immobilier 
et BTP, outre le renforcement des relations avec les institu-
tionnels. Ainsi, la Banque demeure la première banque du 
secteur bancaire marocain à être certifiée ISO 9001 pour 
les activités de Project Finance. BMCE Bank est également 
acteur majeur sur le Correspondent Banking à travers le ren-
forcement des relations avec les correspondants bancaires.

Sur l’Investment Banking, la Banque d’affaires de BMCE Bank 
vise la consolidation de son leadership à travers l’ancrage 
affirmé de la culture d’innovation financière qui illustre une 
offre de produits sophistiqués et adaptés, et l’intensification 
du cross-selling sous l’impulsion des synergies intra-groupe.

Les filiales financières spécialisées du Groupe poursuivent 
le renforcement de leur positionnement sur le marché ma-
rocain, à travers le développement d’une culture de perfor-
mance et une offre de produits et services innovants.

Vers une Meilleure Orientation Client 
Œuvrant à l’amélioration continue de la satisfaction de la 
clientèle, BMCE Bank met d’avantage l’accent sur la qualité 
de service et la proximité à travers :

- la mise en place d’un modèle d’organisation simplifié par 
région pour un rapprochement du centre de décision du 
client et un renforcement de la compétitivité de la Banque 
vis-à-vis de la concurrence ;

- la centralisation des back-offices, tout en poursuivant l’ac-
célération de l’industrialisation des process visant la réalisa-
tion de gains d’efficacité et de productivité  

  A l’International

Poursuite de Développement des Activi-
tés Africaines 
Le Groupe BMCE Bank est présent dans une vingtaine de 
pays en Afrique et ambitionne de devenir un acteur financier 
régional de référence. BMCE Bank compte, avec le Groupe 
BOA, élargir progressivement son implantation aussi 
bien en Afrique francophone qu’en Afrique anglophone, en 
Afrique Centrale et Afrique de l’Est. 

BMCE Bank a renforcé sa présence sur ce continent, notam-
ment à travers la prise de contrôle de Bank of Africa, l’un des 
groupes leaders du système bancaire en Afrique, détenu 
aujourd’hui à plus de 57%. Cette prise de participation dans 
BOA s’inscrit dans le cadre d’une stratégie de développement 
en Afrique, un continent qui recèle des richesses et des oppor-
tunités d’investissements inexploitées, avec un faible taux de 
bancarisation et un potentiel démographique important.

Le Groupe BMCE Bank jouit d’une expérience réussie en 
Afrique. En effet, le Groupe s’est orienté vers le marché Afri-
cain dès la fin des années 80, dans le cadre d’une première 
coopération Sud-Sud avec le Mali. A travers son appui capi-
talistique et technologique, BMCE Bank a été l’auteur d’une 
opération de redressement exemplaire qui a fait de la Banque 
de Développement du Mali la première banque du pays et 
l’un des acteurs de référence dans la région de l’UEMOA.

Pareillement, au Congo Brazaville, BMCE Bank a pris, en 
2003, une participation de référence dans La Congolaise de 
Banque qu’elle a restructurée et positionnée en leader incon-
testé dans son secteur. Ces deux succès successifs, en as-
seyant la notoriété du Groupe BMCE Bank dans les régions 
d’Afrique de l’Ouest et Centrale, ouvrent aujourd’hui la voie 
à une expansion ambitieuse à l’échelle du continent africain.

Cette stratégie de développement a d’ores et déjà porté ses 
fruits, comme en atteste la hausse significative de la contri-
bution des filiales africaines dans le Résultat Net part du 
Groupe à 25% à fin 2010 contre 3% en 2007.

Redimensionnement des Activités Euro-
péennes 
Une autre priorité stratégique du Groupe BMCE Bank à l’in-
ternational consiste à optimiser sa présence en Europe, à 
travers le redimensionnement de ses activités en rapport 
avec la conjoncture économique internationale et les capa-
cités de développement du Groupe à l’International. 

Aux premiers rangs des banques marocaines, le Groupe BMCE Bank s’impose comme acteur de référence au Maroc et à l’in-
ternational avec un large réseau d’agences, outre un modèle de synergies optimisé avec ses filiales financières spécialisées 
et une expertise développée sur les métiers de banque d’affaires. En tant que banque universelle, multinationale, pionnière et 
citoyenne, BMCE Bank ambitionne de devenir un acteur clé de la bancarisation sur le continent africain en offrant les meilleurs 

produits et services, tout en plaçant le client au centre de ses préoccupations.



 Entrée du Groupe CDG dans le capital de 
BMCE Bank à hauteur de 8%

 Augmentation de capital réservée au 
Groupe Crédit Mutuel-CIC, à travers sa 
société Holding BFCM, de DH 2,5 milliards, 
prime d’émission comprise

 Lancement de la première tranche d’aug-
mentation de capital réservée au personnel 
du Groupe BMCE Bank, d’un montant de 
500 MDH, prime d’émission comprise, sur 
une enveloppe globale de DH 1 milliard

 Prise de Contrôle de Bank of Africa, suite 
à la montée de BMCE Bank dans son capital 
à 55,8%

 Renforcement de la participation de 
BMCE Bank dans Maghrébail de 35,9% à 
51%

 Ouverture de 51 agences au Maroc dont 
un centre d’affaires, portant la taille du 
réseau de distribution de la Banque à 613 
agences

Faits Marquants
2010
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Au Maroc 
Cap sur la Performance

 Réalisation de gains d’efficacité et de 
productivité à travers :

• l’optimisation de la structure de coût 
grâce à la mise en oeuvre des gisements 
d’économies identifiés ;

• l’amélioration de l’efficacité commerciale 
que favorise un modèle d’organisation plus 
régionalisé ;

• l’accélération de l’automatisation des 
process.

En Afrique Subsaharienne
Poursuite du Développement des 
Activités de Bank of Africa

Perspectives de croissance encore promet-
teuses en 2011 pour le Groupe BOA,  
appuyées notamment par :

 le renforcement des fonds propres dans 
le cadre d’un programme d’augmentation 
de capital prévu pour le Groupe BOA et ses 
filiales ;

 des Projets d’expansion en cours dans 
plusieurs pays africains ;

 accélération de la mise en œuvre des 
synergies avec BMCE Bank, soutenue par la 
désignation d’un Administrateur Directeur 
Général Délégué de BMCE Bank en tant que 
Président Directeur Général du Groupe Bank 
of Africa.

En Europe
Redimensionnement des Activités

 Amélioration des performances escomp-
tées dans le sillage d’une optimisation des 
structures européennes.

Perspectives
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BMCE BANK 
EN AFRIQUE



 RAPPORT ANNUEL 2010

20 21



 RAPPORT ANNUEL 2010

22 23

Dans un environnement marqué par le resser-
rement des liquidités, un effort exceptionnel a 
été déployé au cours de l’année 2010 pour la 
collecte des ressources et le développement de 
l’épargne ,et ce, avec la commercialisation d’une 
offre de produits bancaires et d’assurance pac-
kagée. 

Une Gamme de Produits 
Diversifiée

  Crédits Immobiliers

Une Palette de Produits Flexibles

L’encours de crédits immobiliers a enregistré une 
croissance de 10% atteignant DH 16,2 milliards 
à fin 2010.

La gamme Salaf, pour sa part, a marqué une 
croissance à deux chiffres de sa production, soit 
15%, à 683 MDH, portée par les produits Salaf 
Imtilak et Salaf Damane Assakane.

Par ailleurs, la gamme des produits de crédits 
immobiliers s’est enrichie pour répondre à des 
besoins spécifiques de la clientèle notamment, le 
lancement de produits (i) BMCE Immo CGI pour 
le financement, par tranches, de l’acquisition 
d’un bien immobilier vendu sur plan par la CGI et 
(ii) BMCE Crédit Amortissable Avance qui offre 
une formule de financement adaptée, ainsi que 
(iii) la refonte du produit BMCE Salaf Al Baraka, 
dans le cadre de l’harmonisation avec la Loi de 
Finance 2010.

La Banque des Particuliers 
& des Professionnels

BMCE Bank au Maroc	L a Banque des Particuliers & des Professionnels
	 La Banque de l’Entreprise 
	 La Banque d’Investissement 
	 Ressources et Moyens au service du Développement
	 Filiales Spécialisées de BMCE Bank
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  Crédits à la Consommation

Poursuite de la Croissance

L’encours des crédits à la consommation a en-
registré une croissance significative de 14%, 
passant de près de DH 5,5 milliards en 2009 à 
DH 6,3 milliards à fin décembre 2010, soit la 
2ème meilleure progression du secteur. Ainsi, la part 
de marché de la Banque sur ce segment s’établit 
à près de 19,50%, se maintenant en 3ème position.

Par ailleurs, afin de dynamiser davantage l’ac-
tivité de crédit à la consommation en termes 
d’offre, de flexibilité et de délais de traitement, 
des actions ont été menées à travers la mise en 
place d’une offre diversifiée et sur mesure com-
prenant le crédit Auto, le produit alternatif BMCE 
Mourabaha Auto outre l’industrialisation du pro-
cessus d’octroi du crédit immédi@t à travers un 
portail de traitement unique dans le cadre des 
synergies avec Salafin.

  
Monétique et Nouvelles Technologies

Leader sur l’Emission des Cartes 
Internationales

Au titre de l’exercice 2010, BMCE Bank s’inscrit 
dans le trend haussier de l’activité monétique sur 
le plan national, avec un portefeuille de cartes 
bancaires en hausse de près de 9% à plus de 
1,16 million de cartes.

En termes de positionnement, BMCE Bank ressort 
leader sur l’émission de cartes internationales et 
les retraits à l’étranger avec 55,7% et 53,1% de 
parts de marché respectivement.

Elle occupe le second rang en termes d’émission 
de cartes, de paiement et de retrait, sa part de 
marché s’établissant à 16,4%, 16,6% et 24,5% 
respectivement.

Par ailleurs, plusieurs actions ont été entre-
prises en 2010, portant sur (i) le développement 

de nouveaux concepts de produits (ouverture du 
service de paiement, internet auprès des sites 
marchands au Maroc), (ii) la refonte des process 
existants afin d’améliorer la qualité de service 
rendue à la clientèle et la gestion des risques, (iii) 
l’organisation de temps fort Lilkoul et (iv) la pro-
motion de la campagne Master Card.

  Forfaits et Packages

Fer de lance de la conquête de la clientèle

En 2010, les forfaits Particuliers et Hissabi mar-
quent une envolée avec une production de plus 
de 86 000 packages portée essentiellement par le 
pack Hissabi.

Pour les Packages, une offre multiproduits BMCE 
Forfait Pro a été lancée en février 2010 permet-
tant de répondre à leurs besoins personnels et 
professionnels.

Ainsi, au 31 décembre 2010, le nombre de packs 
a atteint plus de 95 000 forfaits pour les par-
ticuliers et 2 400 forfaits pour les profession-
nels. Pareillement, le Mobile Banking enregistre 
des performances encourageantes, soit plus de 
14 000 contrats souscrits actifs.

Par ailleurs, BMCE Bank a lancé en 2010 le pro-
jet de refonte du produit BMCEnet, consistant à 
mettre en place des services de banque en ligne 
aussi bien informationnels que transactionnels.

  �Les Synergies au Service du Develop-
pement de l’Epargne et du Placement

L’activité Epargne et Placement a été marquée 
par la mise en place, en étroite collaboration avec 
BMCE Capital Gestion, de l’opération pilote rela-
tive à la commercialisation des OPCVM de BMCE 
Capital Gestion à travers le réseau BMCE Bank.

La généralisation de la commercialisation de la 
gamme des OPCVM est prévue au niveau d’un pé-
rimètre de 34 agences à caractère haut de gamme.
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  Bancassurance

Vers une plus Forte Interpénétration 
Banque & Assurance

Au cours de l’année 2010, BMCE Bank s’est dis-
tinguée sur l’activité bancassurance, enregistrant 
une quasi-stagnation des performances en termes 
d’épargne par capitalisation dans un marché mar-
qué par un franc recul des réalisations des princi-
paux concurrents. 

Ainsi, le chiffre d’affaires Bancassurance a atteint 
DH 1,47 milliard au titre de l’exercice 2010, contre 
DH 1,45 milliard une année auparavant soit, une 
évolution de 1,6%, portée essentiellement par la 
gamme Epargne et dans une moindre mesure par 
la gamme Dommage.

En termes de part de marché, BMCE Bank se po-
sitionne au 2ème rang sur l’activité Bancassurance 
avec un taux de 30,74% en 2009 contre 29,89% en 
2008 (derniers statistiques disponibles-DAPS).

L’année 2010 a été marquée par le lancement d’un 
projet structurant majeur, à savoir la refonte du 
modèle économique et opératoire de l’activité de 
bancassurance et ce, en synergies avec RMA Wa-
tanya. Cette refonte vise à dynamiser l’activité 
bancassurance à horizon 2015, à travers notam-
ment (i) l’émergence du réseau le plus performant 
de bancassurance, (ii) le positionnement en tant 
que bancassureur de référence des professionnels 
et acteur de référence en matière de conventions 
collectives et (iii) le déploiement de synergies com-
merciales en matière d’assurance des risques d’en-
treprises.

D’autres actions ont été mises en oeuvre en faveur 
d’un meilleur pilotage de l’activité bancassurance, 
une dynamisation de l’action commerciale, une 
amélioration de la gamme de produits pour mieux 
répondre aux attentes de la clientèle et l’optimisa-
tion des délais de traitement à travers le déploie-
ment d’outils informatiques performants.

Présence Renforcée 
sur les Marchés Prometteurs

  Marché des Professionnels 

Lancement d’une Offre Globale de 
Produits

L’année 2010 a été marquée par le lancement de 
la première offre globale de produits dédiée aux 
Professionnels soutenu par des actions d’accom-
pagnement post lancement, principalement l’orga-
nisation de challenges au sein du Réseau, la forma-
tion de la force commerciale et le renforcement du 
pilotage de l’activité sur ce marché.

Dans le cadre de la dynamisation des relations avec 
les partenaires, BMCE Bank a, au cours de l’exercice 
2010, oeuvré à la promotion du produit BMCE Is-
titmari, l’adaptation du programme Moukawalati 
pour les provinces du sud à travers l’élaboration 
de mécanismes de financement de l’auto-emploi 
devant être implémentés en 2011.

De même, plusieurs partenariats ont été scellés 
avec des entreprises notamment (i) la Caisse Cen-
trale des Garanties, (ii) RMA Watanya pour le finan-
cement de l’installation de ses Agents Généraux et 
la gestion globale de leurs comptes outre, (iii) les 
Barreaux d’avocats pour la mise en place d’une 
nouvelle chaine de tenue du Compte Dépôts et Rè-
glements des avocats du Royaume.

Enfin, plusieurs actions ont été menées visant une 
meilleure connaissance de la clientèle, notamment 
la mise en place d’une nouvelle liste de professions, 
l’identification et la fiabilisation des comptes de la 
clientèle des professionnels ainsi que la mise à jour 
et l’exploitation du fichier géocodé clients et pros-
pects professionnels.
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  Marché des Low Income 

Plus de Proximité Grâce aux Nouvelles 
Technologies

Le dynamisme de BMCE Bank sur le marché des 
Low Income s’est notamment traduit par une cam-
pagne de proximité d’envergure autour de BMCE 
Lilkoul, visant à promouvoir la bancarisation, à tra-
vers la mise en place de stands dans les places d’af-
fluence des régions ciblées et la tournée d’un bus 
aux couleurs Lilkoul. L’objectif est de faciliter l’ac-
cès des populations à faibles revenus aux services 
bancaires à travers une large palette de produits 
incluant les cartes prépayées, la conduite d’opéra-
tions bancaires sur téléphone portable ou encore 
un package de produits et services bancaires de 
base.

De même, des avancées ont été réalisées dans le 
cadre du lancement, en synergie avec Méditel, du 
porte-monnaie électronique, Meditelcash, permet-

tant d’effectuer des transactions bancaires sur té-
léphone mobile.

Par ailleurs, plusieurs temps forts et challenges ont 
été mis en place, visant la collecte de dépôts, ac-
compagnés d’actions marketing tels que les Push 
SMS, ciblage et la dotation de Packs stylos.

  �Marché des Jeunes et des Jeunes 
Actifs

Premiers Jalons d’une Stratégie de Conquête

Dans le cadre du développement de ce marché de 
clientèle et de son positionnement en tant que 
Banque des Jeunes, a été élaborée en 2010 une 
stratégie de conquête basée sur la proximité avec 
des espaces dédiés jeunes en agence, l’utilisation 
des moyens de communication idoines (Internet et 
SMS), des services de base à des coûts abordables, 
des avantages extra-bancaires et des services non 
bancaires accessibles via internet.
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Marché 
des Migrants
Dans un contexte marqué par l’agressivité com-
merciale de la concurrence sur le marché des mi-
grants et une reprise lente de l’activité dans les 
pays d’accueil européens, BMCE Bank a enregistré 
des réalisations commerciales honorables, et ce, 
grâce à une mobilisation permanente du réseau 
et la multiplication des actions commerciales, no-
tamment au cours de la période phare que repré-
sente la campagne d’été.

En effet, les actions d’accueil, de marketing et de 
communication, ainsi que les offres promotionnelles 
mises en place ont permis d’augmenter sensiblement 
les réalisations commerciales et la notoriété de BMCE 
Bank auprès de la diaspora marocaine.

Une nouvelle offre produit, Pack Vacances, et de 
nouveaux accords de partenariats, Air Arabia, 
Méditel et Unicrédit, ont également été mis en 
place, en 2010, visant le développement de l’acti-
vité Migrants de BMCE Bank.

Des Réalisations Commerciales 
Satisfaisantes 

  Dépôts et Transferts 

En Progression

Au titre de l’exercice 2010, les dépôts Migrants 
de BMCE Bank se sont inscrits en hausse de 4% à 
DH 13 milliards, portés par une collecte de près 
de 500 MDH, en dépassement des objectifs. En 
termes de part de marché, BMCE Bank se situe en 
3ème position avec une part de marché de 10,27%.

En termes de transferts, l’année 2010 a été 
marquée par une hausse de près de 11% à 
DH 2,7 milliards, contre un repli de -2% en 2009.

Avec près de DH 1,4 milliards, les transferts pro-
venant de France représentent 51% des transferts 
globaux, suivi de ceux d’Allemagne avec plus de 
10%. Par ailleurs, les Etats-Unis et le Royaume 
Uni ressortent comme étant les plus dynamiques 
avec des taux de progression de leurs transferts de 
38% et 93% respectivement.
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la platform Dirham Express (+35,8%), un nouveau 
partenariat a été noué avec Dirham Express portant 
sur la centralisation de l’ensemble des transferts 
MRE. Cette opération permettra le pilotage optimal 
des transferts et du cours de change, en temps réel, 
la communication du dénouement de l’opération de 
transfert à la clientèle et la mise en place d’actions 
marketing ciblées.

Une Politique Commerciale Porteuse 

  �Intensification des Actions Com-
merciales et Marketing

L’année 2010 a été marquée par la mise en place 
de différentes actions commerciales et marketing 
portant principalement sur (i) l’organisation de 
journées portes ouvertes, (ii) la participation au sa-
lon de l’immobilier, et (iii) la conduite de plusieurs 
temps forts sur le pack Dawli.

Ces actions commerciales ont permis de dynamiser 
les performances en termes notamment de collecte 
de dépôts, d’ouverture de comptes, d’octroi de Salaf 
Dari et de packs Dawli.

  �Une Campagne d’Accueil d’Eté 
2010 sous de Nouvelles Couleurs

En outre, afin de consolider l’image de BMCE 
Bank en tant que Banque proche des Migrants, la 
campagne d’accueil d’été a été reconduite à l’ins-
tar des années précédentes et s’est articulée au-
tour d’une nouvelle appellation «Marocains Ci-
toyens du Monde», d’un nouvel identifiant marché 
« Planète terre » et d’un nouveau positionnement  
«Banque engagée dans le développement durable».

Ainsi, plusieurs actions de marketing direct, mé-
dias, promotionnelles, produits, motivation et for-
mation du Réseau ont été menées.

  �Une Offre Produits et Services mieux 
Adaptée aux Besoins de la Clientèle

Afin de mieux répondre aux attentes de la clientèle 
et de développer davantage l’activité MRE, l’offre 

produit a été enrichie avec le lancement de (i) BMCE 
Pack Vacances, offre prépayée innovante destinée 
essentiellement à une population MRE non banca-
risée au Maroc dont les habitudes demeurent simi-
laires à celles des touristes, (ii) le renforcement de 
la Carte Avantages par de nouveaux partenariats 
avec Air Arabia et Méditel et (iii) la modulation des 
frais de tenue de compte MRE en fonction du solde 
moyen trimestriel.

Concernant le volet transfert MRE, un nouvel accord 
de partenariat a été noué avec la Banque italienne 
Unicred, pour permettre à la communauté maro-
caine en Italie de bénéficier d’une tarification avan-
tageuse des transferts de fonds dans des délais re-
lativement courts.

          Banque à distance

Dans la perspective d’assurer un contact perma-
nent avec la clientèle, BMCE Bank a mis en place 
une démarche de traitement des demandes éma-
nant du portail de la Banque dont l’objectif est de 
(i) répondre aux demandes des clients, (ii) achemi-
ner les demandes vers les réseaux, et (iii) assurer 
leur suivi.

         Conventions Entreprises et Acquéreurs

Dans le cadre de la dynamisation de partenariats 
porteurs avec différents promoteurs immobiliers, 
des produits spécifiques, des procédures adaptées 
et des desks promoteurs ont été mis en place pour 
répondre aux besoins de proximité de la clientèle 
conventionnée et améliorer la qualité de services 
en termes de délai de traitement des demandes de 
crédits.

Ainsi, le portefeuille des conventions a atteint plus 
de 2 000 conventions avec une évolution moyenne 
en termes d’encours de 19% sur le crédit immo-
bilier et de 13% sur le crédit à la consommation. 
Pareillement, les réalisations des Packages dans le 
cadre des conventions s’élèvent à près de 50 000 
packages actifs à fin décembre 2010 et représen-
tent 51% des réalisations globales packages.
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L’année 2010 a été marquée par la dynamisation 
de l’activité commerciale, à travers l’organisation 
d’actions d’animation en faveur du Réseau et le 
renforcement de la présence sur le marché des 
Entreprises. 

Pareillement, les réalisations en termes de com-
merce extérieur de la Banque ont été plus soute-
nues que les évolutions nationales tant à l’import 
qu’à l’export. L’offre de la Banque s’est enrichie 
par le lancement sur le marché de plusieurs pro-
duits et services, répondant aux besoins accrus 
des clients.

Par ailleurs, 2010 a été l’année du renouvelle-
ment de la Certification ISO 2001 Version 2000 
de l’activité « Project Finance », BMCE Bank étant 
la première banque au Maroc à être certifiée sur 
ce métier en 2006. Des efforts ont également été 
entrepris en vue d’implémenter le Système de Ma-
nagement Environnemental et Social (SEMS).

Marché des Grandes 
Entreprises 
Intensification de la Relation 
Commerciale

Sur le marché des Grandes Entreprises, les en-
gagements ont évolué de +12,1% à DH 32,6 mil-
liards. Reflet d’une dynamisation des relations 
avec la clientèle, les mouvements commerciaux 
ont enregistré une hausse importante de 33,3%. 
De même, les mouvements de commerce exté-
rieur ont enregistré une progression de +41%.

Pareillement, l’année 2010 a été marquée par une 
hausse exceptionnelle du volume de change traité 
au niveau de la Salle des Marchés de +112%. 

Project Finance : Premiers Jalons 
du Green Business

Au niveau du Project Finance, la Banque a confir-
mé son engagement et son professionnalisme, par 

Banque de l’Entrepise
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turation de financement en tant qu’arrangeur ou 
co-arrangeur. Les engagements d’investisse-
ment se sont inscrits en hausse de +17,7% à 
DH 14,1 milliards, représentant ainsi 43% des 
engagements globaux octroyés aux Grandes En-
treprises.

Par ailleurs, une contribution active a été appor-
tée dans le cadre de la mise en place du système 
de management environnemental et social SEMS 
avec comme ambition le développement d’un 
produit de financement « efficacité énergétique », 
l’implémentation des exigences SEMS et IFC gra-
duellement aux projets financés par BMCE Bank 
et la mise en place avec l’IFC des solutions de fi-
nancement destinée au financement des projets 
« propres ».

2010 a été également l’année du renouvellement 
de la Certification ISO 2001 Vs 2000 de l’activité 
« Project Finance », récompensant ainsi les ef-
forts de qualité de prestation et d’innovation de 
la Banque.

Marché des PME 
et Entreprises 
Des Indicateurs d’Activité 
Majoritairement en Hausse

Au titre de l’exercice 2010, BMCE Bank a confir-
mé, à travers son réseau de centre d’affaires, 
son rôle moteur d’accompagnement des PME 
et entreprises dans leur développement. Ainsi, 
les crédits d’investissement ont enregistré une 
évolution de +13% à plus de DH 8,8 milliards en 
décembre 2010. Les crédits de trésorerie en capi-
taux moyens se sont stabilisés autour de DH 9,7 
milliards. 

Par ailleurs, les comptes courants au niveau du 
Réseau Entreprises se sont inscrits en hausse de 
+12% à DH 4,63 milliards contre une progression 
limitée à +2% au niveau du secteur bancaire. Le 
volume des dépôts à terme a enregistré une pro-
gression de +31% à DH 3,26 milliards.

En termes de commerce extérieur, le Réseau des 
centres d’affaires a enregistré une hausse des vo-
lumes confiés à l’import de +9% à DH 17,6 mil-
liards et à l’export, de +5%, à DH 13,8 milliards. 

Correspondent Banking 
et Financement Exterieur
Consolidation des Relations Ban-
caires

L’année 2010 a été marquée par la poursuite du 
renforcement des relations avec les correspon-
dants bancaires, et ce, en vue de bénéficier de 
conditions avantageuses et d’obtenir davantage 
de facilités. A ce titre, BMCE Bank a diversifié ses 
sources de financement en devises à travers plu-
sieurs lignes de trésorerie.

Le mouvement global confié aux correspondants 
a connu une hausse en valeur de 20,8%. Les re-
mises documentaires ainsi que les transferts ont 
enregistré une croissance en valeur de 40% et de 
29,8%, respectivement. 

Pareillement, dans un contexte de reprise des 
commandes internationales, le mouvement 
global reçu des correspondants s’est inscrit en 
hausse de 45,4%. En effet, les crédits documen-
taires ont crû de 19,8%, les remises documen-
taires de +67,5%, les encaissements des chèques 
et effets de +18,4% et les transferts de +46,7%. 
Les cautions de marché émises en faveur des 
sociétés marocaines sous la contre-garantie 
des correspondants ont également progressé de 
+14,7%.

Par ailleurs, l’activité du commerce extérieur 
a été marquée au Maroc par la reprise des 
échanges extérieurs grâce à une progression 
de +16% contre -17% un an auparavant. En ef-
fet, les importations ont progressé de +14% à 
DH 362,5 milliards, alors que les exporta-
tions ont évolué plus rapidement, soit +19% à 
DH 252,7 milliards, améliorant ainsi le taux de 
couverture des importations de 4 points à 74%.
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Dans ce contexte, BMCE Bank a réalisé à l’import 
une performance de +15% supérieure à celle en-
registrée au niveau national, tirée d’abord par les 
Grandes Entreprises (+19%) et dans une moindre 
mesure par le Réseau Entreprises (+9%).

BMCE Bank, Banque Offshore

L’activité de la succursale BMCE Bank, Banque Offs-
hore a été marquée par (i) la progression de 26,8% 
des dépôts à 520 MDH, (ii) la progression des crédits 
à la clientèle de + 1,1% à 663 MDH et (iii) la hausse 
de 49,8% du volume des financements extérieurs 
confiés par la Banque. Le Résultat Net ressort en 
hausse de 3% à 24,7 MDH en 2010.

Produits et Services
Une Offre Ameliorée pour Mieux 
Servir le Client

Dans le cadre du développement des synergies 
intra-groupe, l’offre a été étoffée par des services 
para-bancaires développés en partenariat avec 
les filiales du Groupe. Ainsi, la Banque a lancé, 
en partenariat avec Maroc Factoring, un nouveau 
mode de règlement des fournisseurs avec garan-
tie de paiement à l’échéance, BMCE E-Confirming, 
permettant à la clientèle Entreprise d’externali-
ser une partie ou la totalité de son activité règle-
ment-fournisseurs.

Par ailleurs, BMCE Bank a mis en place une offre 
dédiée aux opérateurs du secteur agricole et agro-
industriel, dite BMCE AGRI VERT dans un contexte 
de déploiement du Plan Maroc Vert. Il s’agit d’une 
offre globale tenant compte des différentes étapes 
du cycle de production de la filière. Trois nouvelles 
solutions de financement sont proposées, à sa-
voir, BMCE AGRI Développement pour financer 
l’extension de l’activité et son industrialisation, 
BMCE AGRI Equipement pour financer la moder-
nisation des équipements agricoles et la mise en 
place de système d’irrigation et BMCE AGRI Bail, 
développée en partenariat avec Maghrebail, pour 
financer l’acquisition de matériel de production 
agricole et agro-industriel.

Toujours dans un souci de promouvoir des ser-
vices personnalisés et en vue d’accompagner 
l’émergence du secteur hôtelier au Maroc, BMCE 
Bank en partenariat avec la Caisse Centrale de 
Garantie a lancé une offre destinée au finance-
ment des programmes de rénovation des unités 
hôtelières existantes.

Quant au développement de l’activité de la ges-
tion des flux, une solution de centralisation des 
recettes sera proposée visant la centralisation 
des encaissements d’un client sur un seul compte 
tout en lui permettant d’identifier le point de 
vente remettant à travers un référencement 
structuré, indispensable aux rapprochements 
bancaires du client. Le service s’adresse à toutes 
les entreprises qui souhaitent effectuer, à travers 
l’agence la plus proche de son lieu d’activité, des 
remises de chèques et d’espèces.

Partenariats 
et Synergies
Des Relations Renforcées avec les 
Partenaires 

Les synergies avec les actionnaires étrangers 
de référence se renforcent, en témoigne la visite 
conjointe avec la CAM de clients et prospects, ou 
encore la désignation de la Banque comme inter-
locuteur privilégié du bureau de représentation du 
Groupe CM-CIC à Casablanca.

Par ailleurs, dans un contexte de développe-
ment des échanges et des investissements vers 
l’Afrique, BMCE Bank a sponsorisé le Forum Ca-
sablanca auquel plus de 200 entreprises maro-
caines, françaises et d’Afrique francophone ont 
participé, et ce, en vue de développer l’assise com-
merciale de la Banque. De même, en accompa-
gnement des opérateurs marocains en Afrique, la 
Banque a participé à la 3ème Caravane de l’Export 
en Afrique (Mauritanie, Gambie, Burkina Faso et 
République Démocratique du Congo), et ce, en sy-
nergie avec Bank of Africa.
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un ensemble d’actions destinées à promouvoir 
l’investissement, tant par une contribution effec-
tive au programme IMTIAZ dans le cadre du Pacte 
National pour l‘Emergence Industrielle que par la 
maîtrise des risques en recourant à l’utilisation 
des produits de fonds de garanties qui couvrent 
les cycles d’investissement des entreprises. Dans 
ce contexte, la Banque confirme son leadership au 
niveau du programme IMTIAZ, avec l’obtention de 
37% du montant global de la prime alloué à la 
première édition et 29% du montant global de la 
prime alloué à la deuxième édition.

En revanche, les crédits octroyés par BMCE Bank 
et garantis par la Caisse Centrale des Garanties 
représentent 16 % des engagements globaux de 
la CCG.

BMCE Bank a également participé, pour la 3ème an-
née consécutive, au Salon International de l’Agri-
culture à Meknès (SIAM 2010) ainsi qu’à la 8ème 

édition du Salon International de la filière Fruits 
& Légumes. De par son importance, le salon a en-

registré la participation de 400 exposants issus 
d’une vingtaine de pays ainsi que 50 000 visi-
teurs.

Des Synergies Intra-Groupe en Déve-
loppement Continu 

Dans un contexte de consolidation des relations 
de partenariat avec les filiales du Groupe, la 
Banque de l’Entreprise a intensifié les démarches 
commerciales. Ainsi, plusieurs actions conjointes 
avec les filiales (Maghrébail, Maroc Factoring, et 
Locasom) ou les autres entités de la Banque (la 
Banque des Particuliers & Professionnels) ont été 
réalisées grâce au recours aux experts métiers et 
ce, en vue d’offrir à la clientèle un service person-
nalisé et de qualité, en couvrant au mieux leurs 
besoins.
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Bmce Capital
Des Réalisations Probantes

Au titre de l’exercice 2010, les performances de 
BMCE Capital se sont inscrites dans la tendance 
favorable de l’économie marocaine qui marque 
une croissance de 4%.

Porté par une politique d’innovation qu’illustrent 
le lancement de nouveaux produits et l’élargisse-
ment de la gamme des stratégies de couverture 
offertes, le dynamisme commercial s’est réaffir-
mé permettant à l’ensemble des activités Bourse, 
Asset Management et Custody de profiter large-
ment du bon comportement du marché boursier.

Par ailleurs, les synergies intra-entités se sont 
développées à une cadence encourageante entre 
les différentes lignes métiers et le pôle support. 

Enfin, l’année 2010 a été marquée par un chan-
gement de gouvernance avec la nomination d’un 
nouveau Directoire composé d’un Président, d’un 
Vice-Président et d’un Secrétaire Général. 

  Activités des Marchés de Capitaux

Bonne Tenue des Activités de 
Bmce Capital Markets

Dans un contexte de reprise timide et hétérogène 
de l’économie mondiale et d’une dynamique éco-
nomique soutenue au Maroc, BMCE Capital Mar-
kets a clôturé l’année 2010 sur des performances 
honorables à tous les niveaux d’activité. 

Première contributrice aux revenus de la Salle 
des Marchés, l’activité Change a vu une hausse 
importante de la volumétrie des transactions de 
53% et des devises de 118% et ce, grâce aux ef-
forts de prospection et d’amélioration de la qua-
lité de services conjugués à une meilleure compé-
titivité au niveau des cotations. 

Sur l’activité dérivés de change, BMCE Capital Mar-
kets maintient son leadership sur ce segment et 
se différencie davantage par rapport à la concur-
rence, capitalisant sur le lancement de nouveaux 
produits dérivés de change tel que « Export plus » et 
« le terme ratio » ainsi que sur le renforcement 
des liens synergétiques avec la Plateforme Com-
merciale. 

La Banque d’Investissement 
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Dans un contexte de marché à forte volatilité, 
l’activité de produits structurés s’est orientée sur 
des Structures Relative Value afin de tirer profit 
de la volatilité ainsi que des produits de taux pour 
capter les mouvements au niveau de la courbe 
des économies développées. En parallèle, la pa-
lette des produits structurés court terme sur le 
change fut élargie à de nouvelles parités (USD/
BRL) et types d’options (Window Barriers).

Compte tenu de l’attrait des produits dérivés ac-
tions, cette offre a été élargie aux particuliers, 
soutenue par des actions de promotion auprès 
des sociétés de bourse. 

De même, l’offre des options sur actions (call va-
nille et call spread), exclusivité de BMCE Capital 
sur la place de Casablanca, a été dupliquée à la 
majorité des actions cotées sur le MASI dans le 
but d’encourager les investisseurs à prendre des 
positions sur la base de stratégies davantage va-
riées. 

L’exercice 2010 s’est caractérisé par une bonne 
orientation des activités monétaires et obli-
gataires. Sur le marché des taux, BMCE Capital 
Markets a contribué à l’animation du marché 
primaire des bons du Trésor avec une part de 
marché de 11%. Sur le compartiment secondaire, 
elle s’est impliquée positivement à l’expansion 
du marché en sa qualité de market-maker et de 
conseiller. Le volume traité en papier privé sur le 
marché secondaire s’élève en 2010 à DH 42 mil-
liards, sachant que l’encours de la dette privée 
est de DH 126 milliards. 

Sur le compartiment dette privée, BMCE Capi-
tal Markets a pu placer plus de DH 22 milliards 
des émissions de l’année 2010, soit plus 37% de 
parts de marché sur ce segment.

Par ailleurs, BMCE Capital Markets a été très ac-
tive sur le marché boursier marocain, tirant pro-
fit de la bonne orientation de la place à travers 
la mise en place de stratégies de trading court 
terme et d’opérations stratégique d’interven-
tion. Sur ce marché, BMCE Capital Markets est 
parvenu à surperformer le MASI avec une crois-
sance nette de l’activité actions de 27,8% contre 
21,17% pour l’indice de toutes les valeurs cotées.

Une Année 2010 Exceptionnelle pour 
Bmce Capital Bourse

BMCE Capital Bourse a brillé par sa dynamique 
commerciale, se positionnant sur les principales 

opérations stratégiques qu’a connues le marché, 
et ce, aussi bien pour le compte du Groupe BMCE 
que pour le compte d’autres institutions de re-
nom de la place.

Profitant du retour de confiance sur le marché, 
matérialisé par une dynamisation des échanges, 
notamment en provenance des institutionnels, 
BMCE Capital Bourse est parvenue à renforcer 
sa part de marché de 13,2 points, propulsant au 
rang de co-leader avec une part de marché de 
29% de la volumétrie globale de la place. 

De même, l’intermédiation boursière s’est distin-
guée par la concrétisation d’actions qualitatives 
de premier ordre, dont notamment l’organisation 
de Road Shows à l’international, une dizaine de 
visites d’entreprises cotées à la demande de cer-
tains fonds d’investissement étrangers, la signa-
ture de mandats relatifs à la reconduction des 
programmes de rachat et le lancement du projet 
d’automatisation des ordres de bourse au sein du 
réseau d’agences de BMCE Bank.

  Activités de Gestion d’Actifs

Performances Historiques 
de Bmce Capital Gestion

Fruit des efforts entrepris en termes d’innovation, 
de promotion et de commercialisation, BMCE Ca-
pital Gestion a réussi à renforcer ses positions 
sur l’ensemble des segments investis, portant sa 
part de marché à 13,51% contre 11,8% une an-
née auparavant, la plaçant au troisième rang des 
sociétés de son secteur.

Au cours de l’exercice 2010, l’encours global 
sous gestion de BMCE Capital Gestion a, pour la 
première fois, franchi le cap des DH 30 milliards 
affichant une progression annuelle exception-
nelle de plus de 33%, dépassant largement la 
progression de son secteur (16,7%). Cette dyna-
mique est la résultante d’une collecte positive de 
DH 6,17 milliards qui place désormais BMCE 
Capital Gestion au premier rang des sociétés de 
gestion en matière de collecte sur l’année.

La structure des actifs gérés par la filiale Asset 
Management révèle que 59% de la collecte pro-
vient de l’actif Monétaire et 23,77% de l’actif 
Obligataire. Toutefois, la plus importante pro-
gression est à mettre à l’actif de l’encours Ac-
tions qui progresse de +115,33%.
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En termes de performance, 26 fonds sur les 28 
fonds sous gestion ont affiché des gains au-
dessus de leur benchmark à savoir l’ensemble 
des OPCVM Monétaires et les OPCVM Actions et 
Diversifiés. Par ailleurs, la majorité des OPCVM 
Obligataires ont franchi le seuil de 4% de renta-
bilité sur l’année.

Au niveau qualitatif, l’année 2010 a été marquée 
par le lancement, en novembre 2010, du 1er fonds 
contractuel marocain à Capital et Taux de Rende-
ment Minimum Garanti : FCP Capital Aman 7,5% 
Europe.

Restructuration Bien Engagée de Bmce 
Capital Gestion Privée

L’année 2010 a été, à bien des égards, une année 
de restructuration profonde tant de l’activité que 
de l’organisation de BMCE Capital Gestion Privée 
au sortir d’un exercice extrêmement contrai-
gnant pour les métiers de la gestion privée. Dans 
ce contexte, les efforts se sont focalisés sur le 
suivi des risques opérationnels, l’implémentation 
d’un cadre juridique adapté et la mise en place 
d’un middle office des plus performants.

En termes de performances, BMCE Capital Ges-
tion Privée affiche une croissance importante du 
nombre de clients gérés en mandats de gestion 
dont les actifs ont évolué de 28%.

  �Activités de Gestion et de 
Conservation de Titres 

Année de Consécration de 
Bmce Capital Titres

Dans un contexte des plus favorables, les actifs 
en conservation de BMCE Capital Titres ont enre-
gistré une progression remarquable durant l’an-
née 2010, atteignant les DH 191 milliards, soit 
une hausse de près de 29%.

L’activité de dépositaire OPCVM de la filière Cus-
tody de BMCE Capital a su tirer profit d’un mar-
ché boursier redynamisé par la concrétisation 
des premières introductions depuis 2008 et 
l’opération stratégique de fusion entre ONA et 
SNI, affichant avec une appréciation notable de 
près de 40% des actifs OPCVM conservés à DH 
64,3 milliards. Il en résulte une amélioration sen-
sible de la part de marché qui passe de 24% à fin 
2009 à 29% à la clôture de 2010. 

BMCE Capital Titres a affiché une nouvelle dy-
namique de l’activité Bourse, portant sa part de 
marché à 25% gagnant 7 points pour un volume 

traité de près de DH 46 milliards en croissance 
exponentielle de 115% par rapport à 2009. 

Par ailleurs, dans un contexte marqué par une forte 
activité des institutionnels étrangers, les actifs des 
institutionnels étrangers conservés ont atteint 
DH 15 milliards, marquant ainsi une hausse de 
25% par rapport à l’année précédente.

  
Corporate Finance 

Bmce Capital Conseil en Vitesse 
de Croisière

Reconnue aujourd’hui par les opérateurs aussi 
bien publics que privés tant locaux qu’internatio-
naux, pour l’expertise et le professionnalisme de 
ses équipes, la filiale conseil de BMCE Capital a 
été à l’origine, en 2010, d’une multitude d’opéra-
tions aussi bien stratégiques que sur le marché 
de capitaux.

En effet, BMCE Capital Conseil a exécuté des tran-
sactions d’envergure relatives aux fusions-acqui-
sitions et aux concessions. Ces dernières concer-
nant essentiellement 3 opérations de fusions et 
acquisitions pour le compte d’un opérateur im-
mobilier dans le cadre de son ouverture de capital 
et de BMCE Bank dans le cadre de sa stratégie de 
développement en Afrique, outre l’évaluation fi-
nancière d’une société.

Sur les marchés des capitaux, les opérations de 
conseil menées par BMCE Capital Conseil ont 
porté sur l’introduction en bourse d’un opérateur 
privé et plusieurs opérations d’émissions obliga-
taires, billets de trésorerie et de bons de sociétés 
de financement.

  �Des Activités au Service de la 
Performance 

Réorganisation de la 
Plateforme Commerciale

Dans un contexte de rude concurrence, l’année 
2010 a été caractérisée par la mise en place, 
au niveau de la Plate-forme commerciale, d’une 
nouvelle organisation visant le redimensionne-
ment de l’activité commerciale par rapport à des 
ressources humaines réduites et le développe-
ment de la force de proposition via une présence 
régulière et efficiente auprès des clients et une 
amélioration continue de la qualité de service.
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Au niveau de l’activité change les volumes ont 
connu une progression de 53%, la Plateforme Com-
merciale ayant su profiter des perspectives d’amé-
lioration de l’activité économique de certains de ses 
clients stratégiques à fort potentiel et de la volatilité 
des marchés financiers.

Par ailleurs, l’exercice a également connu le dé-
marrage réel des synergies avec la filiale Conseil de 
BMCE Capital. En effet, plusieurs actions commer-
ciales ont marqué l’année 2010, notamment, les 
rencontres one on one dans le cadre de la caravane 
de la Bourse dans différentes villes du royaume. 

un Nouveau Millésime d’Excellence pour 
l’Analyse & Recherche

L’Analyse et Recherche de BMCE Capital a, au cours 
de 2010, fortement contribué au raffermissement 
des synergies internes eu égard à son rôle support 
pour plusieurs lignes métiers, de même qu’accéléré 
son rythme de production en 2010.

En effet et pour le compte de la filiale intermédia-
tion, a été renforcée la cadence de publication de 
ses notes de recherche dont la notoriété dépasse 
désormais le cadre national. En parallèle, la produc-
tion récurrente a été maintenue avec une améliora-
tion notable de la qualité du rendu.

En faveur de BMCE Capital Conseil, ont été inten-
sifiées les actions d’origination de deals, d’analyse 
prospects, de contribution à plusieurs notes d’in-
formation et d’accompagnement dans le cadre de 
futurs IPOs et ce, dans le respect de la déontologie 

professionnelle conformément à la charte d’éthique 
établie. Enfin, une contribution active a été apportée 
à la concrétisation des mandats de prospection et 
de due diligence menées en Afrique pour le compte 
du Groupe BMCE Bank.

Quants, Market, Data, Risk Management, 
Middle Office pour une Meilleure Prise de 
Risque

Opérationnelle depuis 2009, l’activité Quants, Mar-
ket Data, Risk Management, Middle Office a réussi, 
dans un laps de temps rapide, à se structurer se 
donnant les moyens aussi bien techniques qu’hu-
mains pour bien répondre aux prérogatives qui lui 
sont assignées.

L’adaptation à ce contexte par une mesure de risque 
régulière et formalisée a permis à BMCE Capital de 
se doter d’un bouclier anticrise efficace et d’assurer 
le support à l’innovation grâce à sa cellule en charge 
de la modélisation : les Quants.

De même, l’année 2010 a été marquée par la mise 
en place de l’activité Market data en charge de fiabi-
liser l’ensemble des données de marchés sur les dif-
férents systèmes de gestion, par l’automatisation 
des reportings produits par le middle office et par le 
renouvellement de la certification. 

Enfin et pour sa première année de service, l’indice 
BCEI 20, mis en place par BMCE Capital, a été dou-
blement couronné par une surperformance appré-
ciable par rapport à ses benchmarks ainsi que par 
l’obtention du label « Standard & Poors ».
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Le Capital Humain
L’Epanouissement du Personnel au 
Cœur de la Stratégie RH 

  Développement des Forces Vives 

La gestion des Hauts potentiels a été poursuivie 
à travers l’identification et le développement des 
talents futurs, soit près d’une centaine de cadres. 
L’accompagnement des salariés dans leur évolu-
tion de carrière s’est matérialisé, également, par 
plus d’une cinquantaine de mobilité tant au ni-
veau des services centraux qu’au niveau du Siège. 

La plateforme de formation à distance a bénéfi-
cié d’un regain grâce aux efforts d’adaptation ap-
porté à la plateforme E-learning.  A cet égard, une 
stratégie Marketing et une palette d’outils ont été 
mises en place en s’appuyant sur l’expérience de 
Crossknowledge afin de renforcer l’adhésion et la 
satisfaction des salariés. 

 �Franc Succés de l’Opération 
d’Augmentation de Capital 
Réservée aux Salariés

L’opération d’augmentation de capital réservée 
aux salariés du Groupe BMCE Bank a été couron-
née par un franc succès. En effet, ce sont plus de 
5 100 salariés de BMCE Bank et d’une quinzaine 
de ses filiales qui se sont portés acquéreurs de la 
totalité de la première tranche de 500 MDH prime 
d’émission comprise et ce, dans le cadre d’une 
émission globale de DH 1 milliard en plusieurs 
tranches.

Approuvée par l’Assemblée Générale Extraordinaire 
du 10 novembre 2010 et les autorités réglemen-
taires, cette augmentation de capital a porté sur 
l’émission de 2 500 000 nouvelles actions, soit près 
de 1,5% du capital social de la Banque, au prix uni-
taire de 200 dirhams, prime d’émission comprise.

Cette opération, après les deux Offres Publiques 
de Vente réservées au personnel, intervenues 
en 2003 et 2005, s’inscrit dans le cadre d’une 
stratégie, impulsée par le Président Othman 
BENJELLOUN, visant à institutionnaliser la 

Ressources et Moyens 
au Service du Développement
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participation du Capital Humain aux fruits de la 
croissance du Groupe BMCE Bank.

Le succès de ce programme de participation re-
présente un témoignage fort de la confiance re-
nouvelée que porte le personnel vis-à-vis de la 
stratégie et des perspectives de développement de 
son Groupe et de son engagement à se mobiliser 
davantage afin de contribuer à la réalisation de 
performances consolidées encore plus probantes.

 Dimension Groupe Renforcée

La démarche de BMCE Bank a été teintée de la cou-
leur du Groupe et des compétences transverses. 
Son orientation définie a été déclinée à travers un 
ensemble d’actions et d’évènements devant servir à 
intensifier la collaboration entre les entités du Groupe 
en matière de gestion des Ressources Humaines.

En effet, une rencontre des RH Groupe est venue 
consacrer cette dimension en affirmant l’impor-
tance du partage et de la synergie et la nécessité 
d’instituer des comités RH pour maintenir cette 
volonté et la décliner en actions concrètes.

Le Pôle Capital Humain Groupe a également ef-
fectué un déplacement au Congo Brazzaville à la 
rencontre de ses compatriotes à la Congolaise de 
Banque. Cette rencontre organisée sous le sceau 
de l’alignement stratégique RH et de la bonne in-
telligence collective a permis de présenter les best 
practices du Groupe et d’effectuer un transfert de 
savoir entre les deux entités.

Enfin et compte tenu du succès qu’a connu le Lea-
dership Continuity Program et E-learning auprès 
des salariés de la Banque, ces dispositifs de for-
mations ont été élargis auprès d’une centaine de 
collaborateurs de BMCE Capital. 

 �Communication Interne plus 
Proche et plus Efficiente

La communication Interne a poursuivi ses efforts 
d’amélioration de ses supports de communica-
tion à travers la définition d’une nouvelle charte 
graphique, l’idée étant de donner une vision cohé-
rente en termes de conception à tous les supports 
d’édition.

La mise en place des campagnes thématiques tri-
mestrielles, l’accompagnement de l’Agenda RH, 
la réalisation de nouvelles parutions participent à 
assurer la proximité, l’écoute et l’efficacité de l’ac-
tion de communication.

Enfin, cette année a été marquée par le lancement 
du nouveau magazine Inter-Reso destiné au Ré-
seau commercial ayant pour vocation de relayer 
l’information et d’être un espace d’expression 
pour les collaborateurs du réseau. 

 BMCE Bank Of Africa Academy

A l’instar des années précédentes, BMCE Bank of 
Africa Academy a poursuivi son élan de dévelop-
pement en tant que centre d’excellence et levier du 
Management. 

A ce titre, BMCE Bank of Africa Academy poursuit 
le développement des compétences clés et le par-
tage de la culture d’entreprise. Ainsi, 1 415 partici-
pants ont bénéficié des cursus de BMCE Academy.

Dans le cadre du renforcement des synergies 
Groupe, des actions de formation ont été dispen-
sées en faveur d’EAI portant sur la « Formation 
de formateurs », pour un groupe de 14 personnes 
dans un premier temps, et la mise en place d’un 
cursus spécifique dédié à EURAFRIC.

Par ailleurs, la Certification ISO 9001 V 2008 des 
activités de BMCE Bank Of Africa Academy a été 
reconduite au cours de cet exercice.

 Business Intelligence

Un Système d’Information Géographique 
au Service du Développement de la 
Banque

Dans la perspective d’accompagner le plan de dé-
veloppement du Réseau, un travail exhaustif a été 
mené sur les régions de Casablanca et Rabat pour 
permettre un meilleur choix des zones d’implanta-
tion des agences de la Banque.

En outre, et dans le cadre du projet de régionalisa-
tion, un projet d’élargissement du SIG  à l’ensemble 
du Réseau a été conduit permettant notamment 
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une meilleure visualisation des propositions d’im-
plantations d’agences et un renforcement de l’ef-
ficacité commerciale.

Enfin, le dispositif d’orientation géographique a 
été renforcé sur les GABs de BMCE Bank au niveau 
des villes de Rabat, Salé et Témara.

Renforcement de l’Activité de l’Ob-
servatoire de l’Entreprenariat

Dans la perspective de mieux répondre aux at-
tentes des lecteurs, l’offre de l’Observatoire de 
l’Entreprenariat a été enrichie par la réalisation 
de trois numéros du magazine trimestriel, dont 
le contenu a été amélioré par les témoignages de 
professionnels et d’experts.

Enrichissement de l’Approche Secto-
rielle et Economique

En appui aux métiers de la Banque, de nombreuses 
études ont été menées afin d’améliorer la connais-
sance client qui contribue à la préparation de la 
stratégie commerciale.

 Communication Groupe

Ancrage de l’Image de Bmce Bank

La communication institutionnelle de BMCE Bank 
s’est davantage renforcée à travers la refonte de 
sa charte de communication visant l’émergence 
d’une marque bancaire forte devant exprimer plei-
nement le positionnement de la Banque orienté 
sur la modernité et l’innovation technologique. 

Comme à l’accoutumée, BMCE Bank est ample-
ment engagée dans la promotion de la culture, le 
social et le sport à travers des actions de sponso-
ring et de mécénat confirmant ainsi son position-
nement en tant qu’entreprise citoyenne.

La campagne institutionnelle « faire plus de place 
à l’avenir » ayant connu un grand succès a ac-
compagné l’ensemble des événements culturels et 
musicaux auxquels BMCE Bank participe durant la 
période estivale.

Communication Commerciale

Une communication commerciale efficace et 
agressive a été conduite au cours de cet exercice 
avec une meilleure optimisation des investisse-
ments engagées par la Banque.

Ainsi, les actions de communication directe et 
opérationnelle (web, phoning, GAB…) ont été pri-
vilégiées avec une présence notable dans les mé-
dias notamment à travers les campagnes Lilkoul 
et Marocains Citoyens du Monde.

Un soin particulier a été accordé aux actions sur 
le terrain à travers l’accompagnement de l’agence 
mobile ainsi que la mise en place d’un large dispo-
sitif opérationnel pour les offres Lilkoul et les ac-
tions d’animation au niveau des ports d’Algeciras 
et de Tanger Med au profit des Marocains Résident 
à l’Etranger.

Sur le volet marché de l’Entreprise, deux cam-
pagnes produits ont été lancées à savoir  «  BMCE 
e-confirming » venant confirmer l’image de la 
Banque innovante et soucieuse d’apporter des so-
lutions adaptées aux besoins de l’entreprise et « 
BMCE Agrivert » ayant pour principal objectif de 
définir un positionnement privilégiant la relation 
de partenariat entre la Banque et l’entreprise agri-
cole, à travers un univers distinctif de a concur-
rence.

Communication Interactive

L’ensemble des campagnes de communication 
institutionnelle et commerciale ont été déclinées 
en actions sur les canaux directs.

C’est ainsi que la publicité sur internet a permis à 
la Banque d’être exposée sur plus de 70 millions de 
pages WEB notamment à travers les campagnes 
annuelles Crédit immédiat et Crédit Immobilier.

L’affichage GAB fait automatiquement partie de 
tous les dispositifs de communications. Concer-
nant l’activité mailing plus de 11 millions de mails 
ont été adressés à la clientèle dont 80% sous 
forme de message inséré dans les relevés ban-
caires.
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nels ont été envoyés, concernant, en grande ma-
jorité, l’action menée pour le produit d’assistance 
« ISAAF » en mois de juillet.

Process et Consolidation des Projets 
de la Banque

BMCE Bank poursuit le déploiement de projets 
d’envergure et à forte valeur ajoutée qui lui assu-
rent une meilleure connaissance de la clientèle, 
une amélioration des process, un suivi rigoureux 
des performances permettant un pilotage optimi-
sé outre l’amélioration de la productivité à travers 
la rationalisation des structures.

Renforcement de l’Ecoute Client

Afin de mieux répondre aux attentes et récla-
mations de la clientèle, plusieurs études qualité 
ont lancées durant l’année écoulée, dont trois 
enquêtes client mystère ayant pour objectif de 
mesurer la qualité des services délivrée par les 
agences.

Pareillement, a été menée une étude interne de 
satisfaction clientèle permettant de mesurer les 
impacts des différentes actions et chantiers mis 
en place.

Poste Agence

Dans la perspective d’optimiser les processus 
de production en agences et de favoriser ainsi 
des gains de productivité, une refonte du sys-
tème d’information au niveau des Agences a été 
conduite au cours de cet exercice permettant de 
couvrir l’ensemble des processus métiers à travers 
la centralisation de l’architecture technique.

Développement de l’Offre Cash 
Management 

BMCE Bank est en cours de déploiement d’une offre 
Cash Management comprenant une application 
cash pooling, la mise en place de la solution Swift 
net pour le traitement des virements de salaires, 
règlement des fournisseurs au Maroc et à l’étran-

ger, le reporting et l’implémentation d’une solution 
e-trade pour le traitement des crédits documen-
taires à l’Import.

Soutien à l’Activité Mre

S’appuyant sur la stratégie de BMCE Bank visant 
le renforcement de sa position sur le marché des 
MRE, un projet de centralisation des transferts a 
été mené en partenariat avec un établissement de 
transfert de renom permettant la mise en place 
d’un taux de change unifié quelque soit le canal 
utilisé ou le pays de provenance et un pilotage op-
timal des transferts au quotidien. 

Paiement sur Internet

BMCE Bank engagée dans l’innovation de ses pro-
duits, offre désormais à sa clientèle la possibilité 
d’effectuer des opérations de paiement sur Inter-
net. 
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Salafin
Développement Sain

Après une seconde année consécutive de baisse 
de la production de l’ensemble du secteur du cré-
dit à la consommation et de recul des ventes de 
voitures neuves accompagnée d’une forte mon-
tée des risques crédit, SALAFIN a stratégique-
ment ralenti son rythme de production (-16%) 
au profit d’une rentabilité saine.

Ainsi, et malgré un resserrement des conditions 
d’octroi de crédit, l’encours financier moyen 
a été stabilisé à 2 655 MDH à fin 2010, versus 
2 662 MDH en 2009 démontrant ainsi la capa-
cité de l’entreprise à consolider sa position dans 
le secteur du crédit à la consommation au Maroc.

A fin 2010, SALAFIN a poursuivi l’amélioration 
de son PNB à fin 2010 à 288 MDH, en hausse de 
+7% par rapport à 2009, porté essentiellement 
par la marge d’intérêt qui a enregistré une pro-
gression de +15%.

De même, le Résultat Brut d’Exploitation enre-
gistre une hausse de +7% atteignant 215 MDH 
contre 201 MDH en 2009.

Les charges générales d’exploitation s’inscrivent 
en hausse de 11% à 77 MDH, impactée essen-
tiellement par la hausse de la masse salariale et 
des chargers externes, correspondant à un coeffi-
cient d’exploitation de 27%, maintenu à son plus 
bas niveau et gage d’une maîtrise exceptionnelle 
du niveau des charges.

Malgré un effort important de provisionnement 
réalisé et atténué par des efforts de recouvre-
ments significatifs, le Résultat Net reste stable 
à 100,43 MDH contre 100,96 MDH en 2009, affi-
chant un ROE de 17%.

En 2010, les fonds propres de SALAFIN s’éta-
blissent à près de 605 MDH, en légère hausse de 
2% et confortent le coefficient de solvabilité de 
20,07%, reflétant la solidité financière de l’entre-
prise.

Filiales Spécialisées de 
BMCE Bank
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ont été développées (i) des actions de formation, 
d’animation et de suivi des performances com-
merciales du réseau pour la commercialisation 
des crédits immédiats et de la carte Flexy, (ii) une 
gestion des crédits immédiats conventionnés, 
(iii) des projets de mise en place d’un portail de 
crédit à la consommation et d’une plateforme de 
conformité, (iv) des opérations de cross-selling 
crédits immédiats & cartes FLEXY et (v) un projet 
de lancement des crédits immédiats auto pour 
BMCE Bank.

Maghrébail
Consolidation du Positionnement

En 2010 le secteur du leasing a affiché une produc-
tion globale de DH 14,3 milliards, en progression 
de 1,1% par rapport à l’année précédente. Cette 
nouvelle production est composée à 84% de crédit-
bail mobilier qui a connu une progression de 6,7%, 
soit une production de DH 12 milliards, et à 16% de 
leasing immobilier, en recul de 21,1% par rapport 
à 2009, s’établissant à DH 2,27 milliards en 2010.

L’encours net comptable de Maghrebail, à fin 
décembre 2010, s’élève à DH 7,2 milliards, en 
hausse de 10,7% comparativement à fin dé-
cembre 2009. Il a généré un chiffre d’affaires de 
DH 2,3 milliards, en progression de 12,7%. Le 
produit net de l’exercice 2010 a atteint 215,9 
MDH, en progression de 15,9%.

Ainsi, la part de marché de Maghrébail s’est amé-
liorée pour atteindre la 3ème position à 19,6% en 
hausse de 0,5 point pour un encours net comp-
table de l’ensemble des sociétés de leasing du 
secteur qui s’élève à DH 36,8 milliards, en pro-
gression de 8%.

Les acquisitions de biens immobiliers en 2010 
ont baissé de 31,5% relativement à 2009 pour se 
situer à 534,5 MDH, et les acquisitions d’équipe-
ments ont progressé de près de 9,3% et se sont 
situées à 2 084 MDH.

Dans le cadre du renforcement des synergies avec 
le réseau du groupe BMCE, en 2010 la contribu-
tion du réseau dans la production a été portée à 
37%, par rapport à 34% en 2009.

La dotation nette aux provisions de l’exercice se si-
tue à environ 33,5 MDH, avec des provisions pour 
créances en souffrance d’environ 51,1 MDH et re-
prise de provisions pour créances en souffrance de 
17,6 MDH.

Les créances en souffrance nettes de provisions à 
fin décembre 2010 se sont établies à 43,7 MDH, 
portant ainsi le taux de provisionnement des 
créances en souffrance à 84,9%.

Le coefficient d’exploitation a, pour sa part, re-
culé de près de 2 points pour se situer à 26,7%.

Le résultat net de l’exercice 2010 s’élève à 81 MDH, 
en progression de 5% par rapport à 2009.

Maroc Factoring
Acteur Incontournable

Maroc Factoring a réalisé un chiffre d’affaires facto-
ré de DH 4,1 milliards, soit une progression de 29% 
par rapport à 2009. Cette amélioration est portée 
principalement par la progression du factoring do-
mestique qui s’établit à DH 3,4 milliards (+34%) et 
le factoring international maintenu à 685 MDH.

En 2010, le Produit Net Bancaire s’est élevé à 
33,2 MDH contre 30,2 MDH en 2009, s’inscrivant 
en hausse de 10%. Cette évolution est principa-
lement attribuable à l’amélioration des produits 
d’exploitation bancaire de 8%, pour s’établir à 
56,6 MDH.

En 2010, Maroc Factoring a renoué avec la rentabi-
lité, enregistrant un bénéfice net de 10 MDH, contre 
un déficit de -27,4 MDH au titre de l’exercice 2009.

En termes de contribution, Maroc Factoring a 
enregistré une contribution au PNB consolidé du 
Groupe BMCE Bank de 39,8 MDH, en progression 
de +8% par rapport à l’année dernière, et au ré-
sultat net part du groupe de 6,5 MDH.
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dant aux attentes de ses clients, Maroc Facto-
ring a lancé un nouveau produit baptisé «BMCE 
E-Confirming » en synergie avec BMCE Bank.

La synergie avec le Réseau BMCE Bank initiée par 
le lancement de la solution BMCE Factor, conju-
guée à la mobilisation des équipes internes de 
Maroc Factoring, a permis de renforcer la contri-
bution de BMCE Bank au niveau du chiffre d’af-
faires factoré global à fin 2010 avec une part de 
plus de 40%.

En 2010, Maroc Factoring a entrepris de grands 
chantiers de mise à niveau à travers la refonte 
du Système d’Information, des process métiers 
et de renforcement des partenariats métiers.

RM Experts

Des Résultats Honorables

Grâce à l’implication et l’adhésion des collabora-
teurs, à l’efficience du système organisationnel 
mis en place et au perfectionnement tant au 
niveau de la planification que du pilotage, les 
résultats de l’année 2010 ont été satisfaisants, 
aussi bien sur le plan qualitatif que quantitatif.

L’activité de recouvrement, gérée au niveau de 
RM experts - filiale spécialisée nouvellement 
créée -, a connu au titre de l’excercice 2010 un 
dynamisme confirmé, comme en témoigne la 
progression de 14% des capitaux récupérés soit 
+305MDH.

Par ailleurs, a été certifée l’activité Remedial 
Management suite à l’audit conduit par le Bureau 
VERITAS Certification France, selon la norme 
ISO 9001 version 2008, et qui a porté sur les ac-
tivités traitement du recouvrement des créances 
« Masse » en contentieux, traitement du recou-
vrement des créances en redressement ou liqui-
dation judiciaire et, dénouement des opérations.

BMCE Bank au Maroc	 Banque des Particuliers & des Professionnels
	 La Banque de l’Entreprise 
	 La Banque d’Investissement 
	 Ressources et Moyens au service du Développement
	 Filiales Spécialisées de BMCE Bank
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nue pour un Recouvrement plus 
Efficient 

A chaque typologie de créance et de débiteur cor-
respond une méthodologie spécifique et adaptée. 
Les moyens ainsi mis en oeuvre pour le recouvre-
ment des créances sont fonction de l’importance 
des dossiers y relatifs, leur nature et leur ancien-
neté.

Par ailleurs, dans la perspectives de déployer un 
système de management qualité, une attention 
particulière a été apportèe aux instances de pi-
lotage à savoir les Comités de Direction, Comi-
tés techniques, Réunions bilatérales des équipes 
avec les responsables de départements et autres, 
Comités de veille et de progrès qui ont été orga-
nisées tout au long de l’année et étayèes par des 
comptes rendus.

En outre, dans une logique d’amélioration conti-
nue, le Progiciel PRM a d’avantage été affiné pour  
permettre une meilleure traçabilité des opéra-
tions associées aux récupérations des créances.

Vers de Nouveaux Horizons

Dans le cadre de l’élargissement des activités de 
RM Experts, une mission a été engagée au sein 
de certaines banques filiales de Bank of Africa, 
en vue de faire un état des lieux du système de 
recouvrement existant et d’y déployer éventuel-
lement le système initié par BMCE Bank.

Au regard du diagnostic établi, un potentiel non 
négligeable a été relevé tant en matière d’expor-
tation de savoir-faire, d’expérience, que d’organi-
sation et de systèmes d’informations.

D’autres missions sont prévues pour accom-
pagner ces banques dans la mise en œuvre des 
procédures et des outils de gestion pouvant leur 
permettre un recouvrement plus efficient.

Sur le plan organisationnel, RM Experts se dessine 
une mission nouvelle, celle de la prise en charge 
du recouvrement des autres entités du groupe Fi-
nance.com au Maroc et à l’international. 
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Dans le cadre de sa stratégie de développement 
en Afrique Subsaharienne, BMCE Bank a renforcé 
sa participation à 57,15% dans le capital de Bank 
of Africa (BOA), Groupe désormais présent dans 
une quinzaine de pays, suite à la création de 
BOA-RDC, l’acquisition d’une banque basée à 
Djibouti (BOA-Mer Rouge) en 2010 et le rachat 
d’une banque au Ghana début 2011.

Par ailleurs, Bank of Africa a poursuivi sa crois-
sance organique, avec l’ouverture d’une quaran-
taine d’agences. La taille de son réseau est de 
près de 300 unités. BOA a également diversifié 
ses métiers, notamment avec la création de BOA 
FRANCE, société financière basée à Paris et de 
BOA Asset Management, société de gestion d’ac-
tifs.

Au terme de l’exercice 2010, Bank of Africa af-
fiche un bilan très satisfaisant, avec une croissance 
à deux chiffres des principaux agrégats de l’activi-
té. Ainsi, le PNB consolidé a progressé de +24% à 
€ 211 millions et le résultat net consolidé de +29% 
à près de € 45 millions. Les dépôts et les crédits 
se sont accrus de +33% et +18%, pour atteindre 
€ 2,6 milliards et € 1,6 milliard, respectivement.

  Bank of Africa

Tête de pont du Groupe BMCE Bank en 
Afrique Subsaharienne :

Bank of Africa est l’un des groupes leaders du 
système bancaire en Afrique, avec : 

❖ Une expérience africaine unique 

❖ �Un développement continu depuis près de 
30 ans

❖ Un réseau étendu 

• 15 banques commerciales

• �5 filiales spécialisées et une société financière 
basée en France

• Près de 300 agences

• Près de 4 000 collaborateurs

Groupe
Bank Of Africa

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin
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❖ Des actionnaires et partenaires stratégiques 

• BMCE Bank, actionnaire majoritaire de référence

• Proparco

• IFC - Groupe Banque Mondiale

• Banque Ouest Africaine de Développement

• Société Belge d’Investissement pour les pays en 
voie de développement (BIO)

• Société Financière Néerlandaise pour le Dévelop-
pement (FMO)

  
Actionnariat à fin mai 2011

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 3,2 milliards

• Crédits à la clientèle : € 1,6 milliards

• Dépôts de la clientèle : € 2,6 milliards

• Produit Net Bancaire : € 211 millions

• Résultat Net Consolidé : € 44,5 millions

• Résultat Net Part du Groupe : € 25,6 millions

• Effectif : près de 4 000

• Réseau : près de 300 agences

   Présence du Groupe en Afrique

   Faits Marquants 2010
• Création de BOA–RDC au cours du premier se-
mestre 2010 à travers BOA Group et AFH Océan 
Indien, avec des participations respectives de 
40% et 20%.

• Rachat de la Banque Indosuez Mer Rouge basée à 
Djibouti, désormais dénommée BOA-Mer Rouge, 
détenue à hauteur de 80% par le Groupe BOA.

• Introduction en bourse de BOA-Burkina Faso 
et BOA-Cote d’Ivoire pour rejoindre BOA-Benin 
et BOA-Niger déjà cotées à la Bourse Régionale 
des Valeurs Mobilières (BRVM) d’Abidjan.

• Absorption des filiales EQUIPBAIL-Mali et 
EQUIPBAIL-Bénin par BOA-Mali et BOA-Benin 
respectivement.

• Réalisation de la première tranche d’un mon-
tant de 10 millions d’euros du programme d’aug-
mentation de capital de BOA Group SA destiné à 
doubler son capital social. Ce dernier est porté 
ainsi à 50,4 millions d’euros à fin 2010.

• Création de BOA-France société financière dé-
diée à la diaspora africaine en Europe.

• Désignation d’un Administrateur Directeur Gé-
néral Délégué de BMCE Bank en tant que Prési-
dent Directeur Général du Groupe BOA, transition 
managériale s’inscrivant dans le prolongement 
naturel du processus de prise de contrôle majori-
taire de ce Groupe.

BMCE Bank
57,15%

Divers

18,46% 

FMO

5,02 %

Proparco
3,84%

Bio 2,68%

Akoua’ba 12,85%
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  Un Bilan Solide

Au titre de l’exercice 2010, le Groupe Bank of 
Africa a poursuivi le développement de ses ac-
tifs, suite à la mise en œuvre de sa stratégie de 
croissance interne et externe. Ainsi, le total bi-
lan consolidé du Groupe a progressé de +27%, 
atteignant € 3,2 milliards. Les dépôts et les cré-
dits ont enregistré une forte augmentation de 
+33% et +18%, s’établissant à € 2,6 milliards et 
€ 1,6 milliard, respectivement. 

Le Groupe a également renforcé son assise fi-
nancière, comme en témoigne une nette amélio-
ration des capitaux propres consolidés de +34% 
à € 345 millions et des capitaux propres part du 
groupe de près de +53% à € 200 millions.

Par ailleurs, les indicateurs de résultats ont enre-
gistré des évolutions très favorables. Le produit 
net bancaire consolidé s’est établi à € 202 millions, 
en hausse de +23,6% par rapport à l’année 2009. 
Cette performance est attribuable à l’appréciation 
de toutes les activités génératrices de revenus, à 
savoir la marge d’intérêt (+15,1%), la marge sur 
commissions (+17,4%), et le résultat net des opé-
rations financières (+48,6%). 

Le résultat brut d’exploitation s’est inscrit en 
hausse de +22,1% à plus de € 87 millions. Le ré-
sultat net part du Groupe, quant à lui, ressort à 
€ 25,6 millions contre € 17,6 millions en 2009, 
soit une progression de +45,6%.

  �Un Potentiel de Synergies à forte 
Valeur Ajoutée

Grâce à son partenariat multidimensionnel avec 
le Groupe BMCE Bank, le Groupe BOA bénéfi-
ciera d’un savoir faire en matière de gestion des 
risques, de recouvrement, de contrôle général et 
de  gestion des ressources humaines.

Par ailleurs, de nombreuses synergies sont à 
mettre en place et à développer avec les filiales 
européennes du Groupe BMCE Bank, notamment 
dans le domaine du Project Finance.

  �Des Perspectives de Croissance  
Prometteuses

Les perspectives de croissance du Groupe Bank of 
Africa demeurent prometteuses et sont appuyées 
notamment par : 

❖ le renforcement des fonds propres dans le 
cadre d’un programme d’augmentations de ca-
pital prévu pour le Groupe BOA et ses filiales de 
plus de 172 M€ sur la période 2010-2012 ;

❖ des projets d’expansion en cours dans plu-
sieurs pays africains. 
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l’exercice 2010, en dépit d’un contexte économique 
peu favorable. Ainsi, la Banque a amélioré sa part 
de marché en termes de ressources à plus de 33% 
et réalisé un PNB en hausse de près de +7,7%, et ce 
malgré la baisse du volume des engagements par 
signature, due à une politique prudente en matière 
d’octroi de crédit.

Par ailleurs, la Banque a poursuivi l’investissement 
dans le maillage du réseau, avec l’ouverture de 8 
agences en 2010 et 5 autres agences prévues pour 
l’année 2011.

   Faits Marquants 2010

• Fusion / absorption d’ÉQUIPBAIL-Bénin, société 
de crédit bail, par BOA-BENIN.

• Obtention du prix ‘’Meilleure Banque de l’année 
2010’’, décernée par le Magazine Britannique, 
The Banker du Groupe Financial Times.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 112,6

• Population (millions) : 8,9

• Taux de bancarisation : 8,8%

• PIB (USD milliards) : 6,6

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 451

• Nombre de banques : 12

  Chiffres Clés 2010

1ère Banque en termes de dépôts et crédits

• Total Bilan : € 743 millions

• Fonds propres : € 77 millions

• Crédits à la clientèle : € 337 millions

• Dépôts de la clientèle : € 576 millions

• Produit Net Bancaire : € 44 millions

• Résultat Net : € 10 millions

• Effectif : 439

• Réseau : 37

1 EUR = 655,957 F CFA

  
Actionnariat au 18 février 2011

BOA-Benin

BOA West Africa 
35,89%

BOA Group 
S.A 14,43%

BOA Cote d’Ivoire 
1,17 %

Banque Ouest
Africaine de 

Développement 2,71%

BOA-Burkina Faso
0,9%

Actionnaires Privés 
44,90%

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin
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 �Bonnes Performances dans un 
Contexte peu Favorable

Courant 2010, BOA-Benin a affiché un résultat 
net stable à 10 millions d’euros. Le PNB a enregis-
tré une progression de +7,7%, portée notamment 
par la hausse de la marge sur commissions (+8%) 
et de la marge nette sur opérations de change 
(+33,1%). Cette performance a été réalisée, mal-
gré le tassement de la croissance des crédits à la 
clientèle qui ont légèrement augmenté de +1,8%. 

Par ailleurs, en termes de ressources, la Banque 
a vu ses dépôts progresser de +19,4% à plus de 
576 millions d’euros. Ainsi, la part de marché 
s’est améliorée à 33,2%.

Sur le plan commercial, BOA-Benin a mis en place 
de nouveaux produits et services, notamment le 
‘’T-Cash’’ pour le transfert d’argent et le PACK SA-
LARIA, offre incluant à la fois un compte chèque, 
un découvert, une carte de retrait, une assurance, 
ainsi qu’un accès au compte bancaire par SMS et 
par téléphone.

  Une Banque Citoyenne 
BOA-Benin a initié en 2010 plusieurs actions ci-
toyennes, ayant trait entre autres à l’environne-
ment, au social et à la santé. Ainsi, la Banque a par-
ticipé aux côtés du Ministère de l’Environnement et 

de la Protection de la Nature et du Programme des 
Nations-Unies pour le Développement, à l’organi-
sation de la 39ème édition de la journée mondiale de 
l’environnement. 

La Banque a également mené des actions dans le 
domaine humanitaire, à travers  son soutien à Haï-
ti suite au séisme et aux populations béninoises 
sinistrées suite aux inondations de juin 2010.

  2011 Placée sous de bons Auspices
BOA-Benin poursuivra la mise en œuvre de son 
plan triennal de développement. Pour l’année 
2011, la stratégie de la Banque sera basée sur 
trois axes majeurs, à savoir :

❖ Extension du réseau, à travers la création de 5 
nouvelles agences, ce qui portera la taille du ré-
seau à 42 agences à fin 2011,

❖ Maîtrise des risques, notamment à travers 
le renforcement de l’activité de recouvrement et 
la revue du processus d’octroi de crédit pour une 
meilleure sélectivité du crédit,

❖ Maîtrise des charges pour une meilleure effica-
cité opérationnelle.
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maintenu sa position de leader sur le marché na-
tional, en termes de parts de marchés dépôts et 
crédits.

En dépit d’un contexte économique défavorable, 
la Banque a affiché des performances encoura-
geantes, comme en atteste un résultat net en 
hausse de +32% pour s’établir à 3 millions d’euros.

L’année 2010 également a été marquée par le 
renforcement de l’assise financière de la Banque, 
à travers une augmentation de capital de 33 à 44 
milliards d’Ariary - 15,5 millions d’euros -, ce qui 
traduit la confiance renouvelée des actionnaires 
dans les perspectives de développement et de 
croissance de cette banque.

   Faits Marquants 2010

• Augmentation du capital social de BOA-Ma-
dagascar de 38 milliards MGA – Ariary à 
44 milliards MGA, soit l’équivalent de 15,5 millions 
d’euros.

• Lancement d’un produit «mobile banking» en 
partenariat avec Airtel Madagascar, filiale du 
1er opérateur de télécommunication en Inde, Bharti 
Airtel.

• Renouvellement pour trois ans de la certification 
ISO 9001-2000 des opérations internationales et 
de crédit.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 587

• Population (millions) : 19,9

• Taux de bancarisation : 3%

• PIB (USD milliards) : 8,3

• PIB/Hab PPA (USD) : 911

• Nombre de banques : 22

  Chiffres Clés 2010

1ère Banque en termes de dépôts et crédits

• Total Bilan : € 434 millions

• Fonds propres : € 38 millions

• Crédits à la clientèle : € 170 millions

• Dépôts de la clientèle : € 358 millions

• Produit Net Bancaire : € 32 millions

• Résultat Net : € 3 millions

• Effectif : 829

• Réseau : 62 agences

1 EUR = 2 840,6 MGA au 31 décembre 2010

  
Actionnariat au 25 février 2011

BOA-Madagascar

AFH/Océan Indien
42,3%

Autres Actionnaires 
0,2%

Proparco 1,5%

FMO 8,9 %

Etat Malgache 9,7%

IFC 10,8 %

Actionnaires Privés  
Malgaches 25,7%

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin
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  Hausse du Résultat Net de +32%

En dépit d’un contexte économique défavorable, 
BOA-Madagascar a affiché un résultat net en 
hausse de +32% à 3 millions d’euros, et ce grâce à 
l’amélioration de la qualité du portefeuille, l’accent 
sur les produits de commissions et la maîtrise des 
charges générales d’exploitation.

 �Croissance du PNB Tirée par les 
activités de marché

Le PNB de BOA-Madagascar a enregistré en 2010 
une hausse de +3,1% à 32 millions d’euros, notam-
ment grâce à l’augmentation du résultat des activi-
tés de marché de +34% à 2,8 millions d’euros et à la 
progression de la marge sur commissions de plus de 
4% à plus de 8 millions d’euros.

  Evolution Maîtrisée des charges

Les charges générales d’exploitation ont atteint un 
niveau avoisinant les 18 millions d’euros au titre de 
l’exercice 2010, soit un taux de croissance de 7,8% 
contre 11,6% en 2009.

  �Comptes d’Epargne : Hausse 
remarquable de +27,4%

Les dépôts de la clientèle ont baissé de -2,1% à un 
encours de plus de 358 millions d’euros. Cette baisse 
s’explique par la régression des comptes à vue de 
-7,6%, qui provenant essentiellement de l’utilisation 
des fonds en comptes courants des sociétés opérant 
dans les secteurs énergétique, pétrolier et télécom-
munication, notamment durant le dernier mois de 
l’année.

Par ailleurs, les comptes d’épargne ont enregistré 
une hausse remarquable de 27,4%, à près de 65 
millions d’euros.

  �Politique plus Prudente en matière 
d’octroi de crédit

Les crédits de la clientèle ont enregistré une quasi-
stagnation à 170 millions d’euros, sous l’effet d’un 
rationnement volontaire des crédits.
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a consolidé sa position d’acteur majeur du système 
bancaire burkinabè, avec des parts de marchés 
dépôts et crédits de 15,5% et 13,6%, respectivement. 

L’année 2010 a été particulièrement marquée 
par l’introduction en bourse de BOA-Burkina 
Faso, devenant ainsi la première banque cotée du 
pays. Cette opération vise notamment à renforcer 
les moyens financiers de la Banque et donc 
accompagner son plan de développement tant au 
niveau national que régional.

   Faits Marquants 2010

• 1ère banque au Burkina Faso et quatrième filiale 
bancaire du Groupe BOA cotée à la Bourse Régio-
nale des Valeurs Mobilières (BRVM) d’Abidjanen dé-
cembre 2010.

• Emission en octobre 2010 d’une offre publique de 
vente de 100 000 actions dont 13 000 réservées au 
personnel.

• Ouverture de 3 agences portant la taille du réseau 
à 21 unités, dans le cadre de la poursuite de sa 
politique de proximité. 

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 274

• Population (millions) : 15,7

• Taux de bancarisation : 7,5%

• PIB (USD milliards) : 8,8

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 360

• Nombre de banques : 11

  Chiffres Clés

2ème Banque en termes de dépôts et crédits

• Total Bilan : € 348 millions

• Fonds propres : € 24 millions

• Crédits à la clientèle : € 182 millions

• Dépôts de la clientèle : € 302 millions

• Produit Net Bancaire : € 19 millions

• Résultat Net : € 4,7 millions

• Effectif : 195

• Réseau : 21

1 EUR = 655,957 F CFA

  
Actionnariat au 18 février 2011

BOA-Burkina Faso

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin

BOA West Africa
52,24%

Actionnaires Privés de 
l’UEMOA 23,98%

Union des 
Assurances du 

Burkina Vie 8,98%

Autres
Actionnaires 14,90%
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  Franc Succès de l’OPV

BOA a émis en octobre 2010 une offre pu-
blique de vente de 100 000 actions dont 
13 000 réservées au personnel. Cette opération a 
connu un franc succès, avec un taux de souscrip-
tion de plus de 500%.

  �1
ère Banque Burkinabè Cotée à la 

BRVM à Abidjan 

Depuis son introduction en bourse le 30 dé-
cembre 2010, BOA-Burkina Faso est devenue 
la première banque du pays et la quatrième fi-
liale bancaire du Groupe, après BOA-Benin, BOA-
Niger, et BOA-Cote d’Ivoire, cotée à la BRVM 
d’Abidjan. 

Depuis son IPO, le cours boursier de BOA-Bur-
kina Faso a gagné plus de 30%.

  Résultat Net 2010 en Hausse de 35%

Le résultat net de BOA-Burkina Faso s’établit 
à 4,7 millions d’euros, soit une croissance de 
+35% par rapport à l’année 2009. Le produit net 
bancaire s’est également apprécié de +25% pour 
atteindre près de 19 millions d’euros.

  Deuxième Collecteur d’Epargne 

Les ressources de la clientèle ont enregistré une 
hausse de 30,5% atteignant 302 millions d’eu-
ros, avec une part de marché de 15,5%, la propul-
sant désormais au deuxième rang des banques 
Burkinabès.

  Deuxième Distributeur de Crédits  

BOA-Burkina Faso a renforcé sa deuxième po-
sition sur le marché des crédits à la clientèle avec 
une part de marché de 13,6%. Le portefeuille de 
crédit a évolué de 25,2% par rapport à l’exercice 
précédent, s’établissant à 182 millions d’euros. 
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bilité politique, BOA-Cote d’Ivoire a su maintenir 
son activité à un niveau acceptable, avec un résultat 
net quasiment stable à 2,7 millions d’euros.

Au titre de l’exercice 2010, la Banque a continué 
la mise en œuvre de son programme d’extension 
du réseau, avec l’ouverture de deux nouvelles 
agences portant la taille du réseau à 20 unités. 
La banque a également renforcé son assise finan-
cière, grâce à une augmentation de capital de 4,8 
milliards F CFA à 6 milliards F CFA (9 millions 
d’euros). Les fonds propres se sont ainsi appré-
ciés de +42% à 23 millions d’euros.

L’année 2010 a également été marquée par l’in-
troduction en bourse de BOA-Cote d’Ivoire, 
devenant ainsi la troisième filiale bancaire du 
Groupe Bank of Africa cotée à la Bourse Régionale 
des Valeurs Mobilières (BRVM) d’Abidjan. 

   Faits Marquants 2010

• Introduction de BOA-Cote d’Ivoire à la Bourse 
Régionale des Valeurs Mobilières (BRVM) d’Abidja-
nen ;

• Augmentation du capital de 4,8 milliards F CFA à 
6 milliards F CFA, soit l’équivalent de plus de 9 mil-
lions d’euros ;

• Ouverture de 2 agences et installation de 4 gui-
chets automatiques bancaires

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 322,4

• Population (millions) : 21,07

• Taux de bancarisation : 7,5%

• PIB (USD milliards) : 22,8

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 681

• Nombre de banques : 18

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 322 millions

• Fonds propres : € 23 millions

• Crédits à la clientèle : € 189 millions

• Dépôts de la clientèle : € 217 millions

• Produit Net Bancaire : € 16 millions

• Résultat Net : € 2,7 millions

• Effectif : 223

• Réseau : 20

1 EUR = 655,957 F CFA

  
Actionnariat au 16 février 2011

BOA-Cote d’Ivoire

BOA West Africa
55,51%

Actionnaires
Nationaux 16,99%

Autres Actionnaires 
12,38%

Attica S.A 3,11%

Agora Holding 2,47%

BOA-Benin 2,35 %

BOA Group S.A. 
7,19%
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 �Des Performances Honorables dans 
un Environnement Difficile 

BOA-Cote d’Ivoire a augmenté en 2010 la taille 
de son total bilan de +14,7% pour s’établir à 
322 millions d’euros, avec une évolution favo-
rable des dépôts de la clientèle de +16,3% à 217 
millions d’euros et des crédits à la clientèle de 
+14% à 189 millions d’euros.

Par ailleurs, le résultat net a enregistré une légère 
baisse de -3,7% à 2,7 millions d’euros, et ce mal-
gré un poids élevé des dotations et des charges 
exceptionnelles qui ont totalisé près de 13 mil-
lions d’euros en 2010, soit un accroissement de 
+50,2% par rapport à l’exercice précédent.

  �Un Rôle Moteur dans le Financement 
de l’Economie

La contribution de BOA-Cote d’Ivoire au déve-
loppement des entreprises privées et publiques 
nationales s’est notamment manifestée en 2010 
par la mise en œuvre d’un partenariat entre la 
Banque et l’Agence Française pour le Développe-
ment (AFD), dans le cadre de la garantie Assu-
rance pour le Risque de financement de l’Inves-
tissement privé en Zone d’intervention de l’AFD 
(ARIZ). Ce partenariat offre la possibilité aux Pe-
tites et Moyennes Entreprises et aux institutions 
de micro finance de bénéficier de concours garan-
tis jusqu’à 50 % par l’AFD.

En outre, la Banque a accordé des prêts consor-
tiaux à des entreprises de premier plan, notam-
ment dans le secteur de l’agroalimentaire et de 
l’énergie, et plus particulièrement dans le secteur 
pétrolier.

Il est aussi important de signaler que BOA-Cote 
d’Ivoire accorde une importance particulière à la 
prise en compte des facteurs environnementaux 
dans l’analyse du risque pour l’octroi de crédits. Le 
système de gestion des risques environnementaux 
et sociaux du Groupe BOA est ainsi mis en applica-
tion pour évaluer les impacts des projets.
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réorganisation de ses activités à travers la fusion/
absorption de la société de crédit-bail EQUIPBAIL- 
Mali et le transfert des activités de son bureau de 
représentation parisien à BOA-France, ainsi qu’au 
renforcement de son réseau de distribution avec 
l’ouverture de 5 nouvelles agences.

Par ailleurs, les performances 2010 ont été impac-
tées par un effort important de provisionnement, 
induisant un résultat net en baisse de -23,3%. 

   Faits Marquants 2010

• Fusion / absorption d’ÉQUIPBAIL-MALI, société de 
crédit bail, par la BOA-MALI, induisant une augmen-
tation de capital de 5,5 milliards à 5,65 milliards 
FCFA, soit 8,6 millions d’euros.

• Transfert des activités du Bureau de Représenta-
tion de BOA-MALI Paris à BOA-FRANCE, nouvelle so-
ciété financière du Groupe BANK OF AFRICA.

• Ouverture de 5 agences portant la taille du réseau 
à 21 unités

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 1 240,2

• Population (millions) : 13

• Taux de bancarisation : 10,6%

• PIB (USD milliards) : 9,3

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 252

• Nombre de banques : 13

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 288 millions

• Fonds propres : € 19 millions

• Crédits à la clientèle : € 156 millions

• Dépôts de la clientèle : € 233 millions

• Produit Net Bancaire : € 21,5 millions

• Résultat Net : € 1,5 millions

• Effectif : 305

• Réseau : 21

1 EUR = 655,957 F CFA

  
Actionnariat au 16 février 2011

BOA-Mali
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  �Des Performances Financières 
Bridées par un Effort Important 
de Provisionnement

BOA-Mali a affiché au cours de l’exercice 2010 
des résultats financiers satisfaisants, comme 
en témoigne la croissance du PNB et du Résul-
tat Brut d’Exploitation de +11% et +5% à 21,5 
millions d’euros et 6,3 millions d’euros, respec-
tivement. 

Le résultat net ressort en baisse de -23,3% à 
1,5 million d’euros, bridé par un effort de provi-
sionnement, avec des dotations aux provisions 
sur créances en souffrance, passant de 2 millions 
d’euros en 2009 à 5,5 millions d’euros en 2010.

  �Premières Retombées du Plan 
d’Action Commercial Annuel

Pierre angulaire du Plan Triennal de Développe-
ment 2010-2012, le plan d’action commercial 
annuel de BOA-Mali a produit des résultats ho-
norables, comme en atteste la hausse de +32,4% 
des dépôts de la clientèle et de +33,4% du nombre 
de comptes ouverts.

  Un Engagement Sociétal   

Réaffirmé

Sur le plan social, BOA-Mali a soutenu financiè-
rement plusieurs associations de jeunes et de 
femmes dans la réalisation de leurs projets de 
développement, pour encourager l’initiative lo-
cale. 

Outre les nombreux sponsorings de compétitions 
sportives, BOA-MALI, en partenariat avec le Mi-
nistère de la Jeunesse et des Sports et la Fédéra-
tion Malienne d’Athlétisme, a fortement soutenu 
et participé à l’organisation de la 3ème édition du 
Marathon International de Bamako, qui a vu la 
participation de plus de 2 000 athlètes venant de 
10 pays du réseau BANK OF AFRICA.

BOA-MALI s’engage en faveur du respect de l’en-
vironnement au travers d’actions concrètes, 
telles que la «revalorisation des ressources natu-
relles» avec l’ONG Synergie Environnement qui a 
pour rôle de reconstituer la forêt.
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du réseau, avec l’ouverture de 8 agences au cours 
de l’exercice 2010. Afin d’accompagner son plan de 
développement à l’échelle nationale, la Banque a 
renforcé ses fonds propres à travers une augmenta-
tion  de capital et envisage de lancer une deuxième 
opération en 2011 que son Conseil d’Administration 
a d’ores et déjà validée.

Par ailleurs, la Banque affiche des réalisations fi-
nancières très satisfaisantes, avec une croissance à 
deux chiffres de ses principaux aggrégats. 

   Faits Marquants 2010

• Ouverture de 8 agences portant la taille du réseau 
à 20 unités.

• Augmentation du capital social de BOA-Kenya de 
200 millions KES, soit près de 2 millions d’euros. 

• Emprunt subordonné de 8 millions de dollars 
contacté auprès de l’IFC pour le financement de la 
PME.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 580,4

• Population (millions) : 39,8

• Taux de bancarisation : 20%

• PIB (USD milliards) : 32,2

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 661

• Nombre de banques : 44

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 248 millions

• Fonds propres : € 27 millions

• Crédits à la clientèle : € 131 millions

• Dépôts de la clientèle : € 184 millions

• Produit Net Bancaire : € 14 millions

• Résultat Net : € 3,3 millions

• Effectif Moyen : 216

• Réseau : 20

1 EUR = 107,63 KES au 31 décembre 2010

  
Actionnariat au 31 décembre 2010

BOA-Kenya
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  Un Bilan Satisfaisant  

Le Produit Net Bancaire de BOA-Kenya s’est ins-
crit en hausse de +49%, grâce notamment aux 
activités génératrices d’intérêt, avec une marge 
en progression de +66,7% par rapport à l’an-
née précédente. Cette performance a permis à la 
Banque d’afficher un résultat net de 3,3 millions 
d’euros, soit une évolution remarquable de +85%.

Par ailleurs, le programme d’extension du ré-
seau, avec l’ouverture de 8 agences au titre de 
l’exercice 2010, a d’ores et déjà porté ses fruits, 
comme en atteste le nombre des comptes et les 
dépôts de la clientèle qui ont augmenté de +79% 
et +59%, respectivement. Les crédits à la clientèle 
ont évolué de +55% pour atteindre un encours de 
131 millions d’euros.

Les fonds propres de la Banque se sont également 
renforcés de plus de +17% pour atteindre 27 mil-
lions d’euros, suite à une augmentation du capi-
tal social de près de 2 millions d’euros. Le Conseil 

d’Administration de décembre 2010 a déjà validé 
une autre augmentation de capital de 14 millions 
d’euros (1,5 milliard KES) pour accompagner le 
développement des activités de la Banque.

  �Une Banque Distinguée pour sa 
Qualité de Service

BOA-Kenya s’est vue décerner le prix de la 
meilleure Banque en termes de satisfaction de 
clientèle pour l’édition 2010-2011 de ‘’Banking 
Awards’’ organisé au niveau local. La Banque 
s’est emparée de la deuxième place dans la caté-
gorie ‘’Banque des PMEs’’.
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la poursuite de sa croissance, avec une évolution fa-
vorable de ses indicateurs d’activité, comme en té-
moigne une progression de +36,6% de son résultat 
net et l’ouverture de deux nouvelles agences, por-
tant la taille du réseau à 16 agences dont 9 agences 
régionales.

En termes de responsabilité sociétale, la Banque 
a inauguré son premier ‘’Centre de Vie’’, un projet 
phare de la fondation BOA visant à améliorer l’édu-
cation dans les pays d’implantions du Groupe Bank 
of Africa.    

   Faits Marquants 2010

• Augmentation du capital social de 1,5 milliard 
F CFA à 5 milliards F CFA, soit l’équivalent de 
7,6 millions d’euros.

• Lancement d’un nouveau produit packagé, le Pack 
Salaria destiné aux salariés. 

• Lancement d’Orange Money, service de « Mobile 
Payment », avec l’opérateur de télécommunications 
Orange.

• Inauguration du premier ‘’Centre de Vie’’, à Ton-
dikoirey, village situé à près de la Capitale Niamey, 
un projet phare de la fondation BOA, s’inscrivant 
dans le cadre de ses engagements citoyens. 

   Données du Pays

• Supérficie ( milliers de Km2 ) : 1 267

• Population (millions) : 15,2

• Taux de bancarisation : 2,5%

• PIB (USD milliards) : 5,6

• PIB/Hab PPA (USD) : 755,3

• Nombre de banques : 10

  Chiffres Clés 2010

3ème Banque en termes de dépôts et 1ère banque 
en termes de crédits

• Total Bilan : € 212 millions

• Fonds propres : € 16 millions

• Crédits à la clientèle : € 129 millions

• Dépôts de la clientèle : € 123 millions

• Produit Net Bancaire : € 11 millions

• Résultat Net : € 3,4 millions

• Effectif : 156

• Réseau : 16

1 EUR = 655,957 F CFA

  
Actionnariat au 17 février 2011
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  Renforcement de l’Assise Financière  

BOA-Niger a renforcé ses fonds propres en 2010 
de plus de +16%, à près de 20 millions euros, 
suite à l’augmentation du capital social de 1,5 
milliard F CFA à 5 milliards F CFA, soit 7,6 mil-
lions d’euros.

 �Evolution Favorable des Indica-
teurs de Résultats

Le résultat net de BOA-Niger s’est apprécié de 
près de 37% à 3,4 millions d’euros. Le PNB a 
également progressé de +5,3% pour atteindre 
11 millions d’euros, essentiellement grâce à la hausse 
de +55% du résultat des activités de marché.

  �Amélioration du Profil de Risque

Les provisions sur créances douteuses de BOA-
Niger ont été ramenées à 558 000 d’euros, soit 
une baisse de -58,7% qui découle des reprises de 
provisions antérieures suite aux recouvrements 
opérés, ce qui traduit une meilleure maîtrise des 
risques de crédit et une amélioration de la qualité 
du portefeuille de la Banque.

  �Dynamisation de l’Activité Com-
merciale

Le nombre de comptes actifs a augmenté de plus 
de +21% à fin 2010. Les dépôts de la clientèle ont 
atteint un encours de plus de 123 millions d’eu-
ros, soit une augmentation de +27%. De même, 
les crédits à la clientèle ont progressé de +28,7% 
à 129 millions d’euros.

Par ailleurs, BOA-Niger a enrichi l’offre de ses 
produits et services, à travers le lancement du 
‘’Pack Salaria’’, nouveau produit packagé destiné 
aux salariés et ‘’Orange Money’’, service de Mo-
bile Payment en partenariat avec l’opérateur de 
télécommunication Orange.
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60 61BOA-Senegal a réalisé des performances hono-
rables en 2010, avec une croissance à deux chiffres 
de ses principaux agrégats et une amélioration de 
ses parts de marché dépôts et crédits. 

La Banque a également renforcé ses fonds propres, 
à travers une augmentation de capital, afin d’ac-
compagner son plan de développement à l’échelle 
nationale.

   Faits Marquants 2010

• Augmentation du capital social de BOA-Senegal 
de 4,25 milliards F CFA à 5 milliards F CFA, soit 
l’équivalent de 7,6 millions EUR.

• Ouverture de 4 agences, portant la taille du réseau 
à 18 agences dont 5 agences régionales.

• Mise en place du concept ‘’Agence du mois ‘’ visant 
l’accroissement des parts de marché de la banque 
sur le marché des particuliers.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 196,7

• Population (millions) : 12,5

• Taux de bancarisation : 10,4%

• PIB (USD milliards) : 12,9

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 819

• Nombre de banques : 17

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 181 millions 

• Fonds propres : € 13 millions

• Crédits à la clientèle : € 95 millions

• Dépôts de la clientèle : € 153 millions

• Produit Net Bancaire : € 9 millions

• Résultat Net : € 2,5 millions

• Effectif : 108

• Réseau : 18

1 EUR = 655,957 FCFA

  
Actionnariat au 16 février 2011
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  Une Capacité Bénéficiaire Confirmée

BOA-Senegal a réalisé au terme de l’exercice 2010 
un résultat net de 2,5 millions d’euros, soit une 
augmentation significative de +40,6% par rapport 
à l’année 2009. De même, le Résultat Brut d’Exploi-
tation s’est inscrit en hausse de près de +10% à 
3,5 millions d’euros.

  �Produit Net Bancaire en Hausse de 
+16%

Le Produit Net Bancaire de BOA-Senegal s’est 
établi à près de 9 millions d’euros à fin décembre 
2010, soit une croissance de près de +16%. Cette 
performance est due à l’évolution positive de toutes 
ses composantes, notamment les activités généra-
trices d’intérêts et de commissions qui ont progres-
sé de +16% et +30%, respectivement. 

  �Des parts de marché dépôts et cré-
dits en amélioration

Les dépôts de la clientèle ont franchi la barre des 
100 milliards F CFA - 153 millions d’euros -, soit une 

augmentation de +23,7%, avec une croissance sou-
tenue des compagnes d’épargne de plus de +39%. 

Par ailleurs, les crédits à la clientèle ont enregistré 
une progression de +16,4% à 95 millions d’euros, 
induisant ainsi une amélioration de la part de mar-
ché de 0,2 point à 3,6%.

  Une Dynamique Commerciale Avérée

Au cours de l’exercice 2010, BOA-Senegal a pour-
suivi son programme de développement du réseau, 
avec l’ouverture de 4 agences. La Banque a égale-
ment élargi la gamme de ses produits à travers le 
lancement du ‘’Plan Epargne Ambition’’ et la refonte 
du produit ‘’Epargne’’.

En outre, BOA-Senegal a mis en place le concept 
‘’Agence du mois’’ dont l’objectif est d’accroître la 
part de marché de la Banque sur le segment des 
particuliers, tout en améliorant le taux d’équipe-
ment de la clientèle et en optimisant les perfor-
mances commerciales.
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62 63En dépit d’un contexte économique caractérisé par 
une rude concurrence dans le secteur bancaire bu-
rundais et les effets de la crise financière internatio-
nale, la Banque de Crédit de Bujumbura a pu réaliser 
des performances financières et commerciales en-
courageantes.

Par ailleurs, la Banque a poursuivi le développement 
de ses activités commerciales, notamment sur le 
marché des particuliers, avec le lancement de plu-
sieurs produits innovants.

   Faits Marquants 2010

• Augmentation du capital social de la Banque de 
7 milliards de Francs Burundais (BIF) à 13 milliards 
de BIF (8 millions d’euros), par apport en numéraire 
de 5 milliards de BIF et de 1 milliard de BIF par prélè-
vement sur les réserves disponibles.

• Ouverture de 3 agences portant la taille du réseau 
à 16 unités.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 27,8

• Population (millions) : 8,3

• Taux de bancarisation : 3%

• PIB (USD milliards) : 1,5

• PIB/Hab PPA (USD) : 410

• Nombre de banques : 8

  Chiffres Clés 2010

2ème Banque en termes de dépôts et crédits

• Total Bilan : € 138 millions

• Fonds propres : € 14 millions

• Crédits à la clientèle : € 54 millions

• Dépôts de la clientèle : € 113 millions

• Produit Net Bancaire : € 11 millions

• Résultat Net : € 3 millions

• Effectif : 285

• Réseau : 16
1 EUR = 1 639,44 BIF au 31 décembre 2010

  
Actionnariat au 31 décembre 2010

* SOCABU : Leader du marché des assurances au Burundi
** Banque Degroof : 1ère banque privée et d’affaires indépendante 
de Belgique

Banque de CrEdit 
de Bujumbura

Divers 
12,65 %

Etat du Burundi 10,65%

BIO 17,38 %

Banque Degroof**
17,37 %

BOA Group S.A. 
20,25 %

Socabu* 21,70%
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  Hausse de +26% du RBE 

Au titre de l’exercice 2010, la Banque de Crédit 
de Bujumbura a réalisé des performances finan-
cières solides. Ainsi, le résultat brut d’exploitation 
a enregistré une croissance notable de +26%, à 
4,3 millions d’euros. Le Produit Net Bancaire a 
augmenté de +17% pour s’établir à 11 millions 
d’euros, notamment grâce à la marge d’intérêt 
qui progresse de +24,6%. Les charges générales 
d’exploitation ont évolué de +11% à 5,8 millions 
d’euros. 

Par ailleurs, la Banque de Crédit de Bujumbura a 
continué le développement de ses actifs, avec un 
total bilan en hausse de plus de +30%, atteignant 
138 millions d’euros. Les crédits et les dépôts ont 
progressé de +51,7% et +31,2% à 54 millions 
d’euros et 113 millions d’euros, respectivement.

 �Poursuite de Développement du 
Segment des Particuliers

Sur le plan commercial, la Banque a poursuivi le 
développement du marché des particuliers, un 
segment à fort potentiel de croissance. C’est dans 
cette optique que la Banque a décidé de diminuer 
le montant exigé à l’ouverture de compte, de 
300 euros à 30 euros. Ceci a eu un impact favo-
rable sur la croissance du portefeuille de clients.

La Banque a également élargi son réseau de dis-
tribution, avec l’ouverture de trois agences por-
tant la taille du réseau à 16 unités, et l’installa-
tion de 6 nouveaux distributeurs automatiques 
de billets. 

L’offre de la Banque s’est enrichie par des produits 
innovants, tels que le B-Phone, service de banque 
par téléphone permettant aux clients d’avoir ac-
cès aux informations liées à leurs comptes et le 
B-Web, service de banque direct par internet.   

Dans les années à venir, la Banque envisage de 
poursuivre sa politique d’innovation technolo-
gique en développant d’autres produits électro-
niques.
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Le bilan d’activité de BOA-Tanzania demeure très 
positif en 2010, avec des croissances à deux chiffres 
des principaux indicateurs d’activité. En 2011, 
BOA-Tanzania envisage de renforcer davantage ses 
parts de marché, notamment à travers l’amélioration 
de sa qualité de service et le lancement des produits 
innovants. Pour rappel, le Groupe Bank of Africa 
s’est implanté en Tanzanie suite au rachat des parts 
de la Belgolaise dans l’Eurafrican Bank, banque créée 
en 1995 et qui devient BOA-Tanzania, en 2007.

   Faits Marquants 2010

• Ouverture de 2 agences portant la taille du réseau 
à 16 unités.

• Lancement en mars 2011 d’un emprunt subordonné 
de 4,5 millions de dollars conclu avec Proparco pour 
soutenir le développement des crédits à long terme. 

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 945,1

• Population (millions) : 43,7

• Taux de bancarisation : 15%

• PIB (USD milliards) : 22,7

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 431

• Nombre de banques : 25

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 119 millions

• Fonds propres : € 9 millions

• Crédits à la clientèle : € 53 millions

• Dépôts de la clientèle : € 100 millions

• Produit Net Bancaire : € 9 millions

• Résultat Net : € 0,9 million

• Effectif : 195

• Réseau : 16
1 EUR = 1 952,44 TZS au 31 décembre 2010

  
Actionnariat au 31 décembre 2010

  
Résultat Net en Hausse de +88%

Le résultat net de BOA Tanzania a enregistré une 
croissance remarquable de 87% à près d’un mil-
lion d’euros. Cette performance s’explique essen-
tiellement par une évolution très favorable du PNB 
de +62%, portée par la croissance de toutes ses 
composantes : marge d’intérêt (+55%), marge sur 
commissions (+49%) et résultat sur activité de 
change (+103%).

  Une Activité Commerciale 
	D ynamique
Les dépôts de la clientèle s’élèvent à 100 millions 
d’euros, soit une croissance de plus de +31%. Les 
crédits à la clientèle se sont  également appréciés 
de +45% à 53 millions d’euros.

La Banque a poursuivi son investissement dans 
le maillage du réseau pour renforcer son image et 
améliorer ses parts de marché. Ainsi, la Banque 
a ouvert 2 nouvelles agences au cours de l’année 
2010, portant la taille de son réseau à 16 succur-
sales.

BOA-TanzaniA

Divers 
5,22 %

FMO
2,56 %Tanzanian 

Development 

Finance 11%

AFH Océan Indien 
6,42 %

BIO 22,07 %

Aureos East Africa 
Fund 18,59 %

BOA Kenya 34,14%

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin
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au terme de l’année 2010, avec une croissance à 
deux chiffres de ses principaux agrégats. Ainsi, le 
résultat net ressort en hausse de +10% à 1,2 mil-
lion d’euros. La banque a également poursuivi sa 
dynamique de croissance organique, avec l’élargis-
sement de son réseau de 5 nouvelles agences et en-
richi sa gamme de produits et services.

   Faits Marquants 2010

• Augmentation de capital de 4 milliards UGX 
(1,3 million EUR), prime d’émission comprise.

• Ouverture de 5 agences portant la taille du réseau 
à 22 unités.

• Enrichissement de l’offre de BOA-Uganda par de 
nouveaux produits  et services : B-Web, B-SMS et 
B-Phone, Forexave (compte d’épargne en devises). 

• Signature d’une convention avec l’IFC portant sur 
une ligne de crédit de 5 millions de dollars dédié au 
financement des PMEs et des entreprises.

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 241

• Population (millions) : 32,71

• Taux de bancarisation : 3%

• PIB (USD milliards) : 17

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 241

• Nombre de banques : 22

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 97 millions

• Fonds propres : € 10,5 millions

• Crédits à la clientèle : € 51 millions

• Dépôts de la clientèle : € 72 millions

• Produit Net Bancaire : € 8,6 millions

• Résultat Net : € 1,2 million

• Effectif : 240

• Réseau : 22

1 EUR = 3,058.54 UGX (31 décembre 2010)

  
Actionnariat au 31 décembre 2010

BOA-uganda

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin

AFH-Océan
Indien 1,21 %

Central Holdings
Uganda 9,39 %

Aureos East
Africa Fund LLC 

21,88 %

FMO 17,51 %

BOA-Kenya
50,01%
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  Une Croissance à Deux Chiffres  

BOA-Uganda a réalisé un PNB en hausse de 
+19% à 8,6 millions d’euros, portée essentiel-
lement par une évolution très favorable de la 
marge d’intérêts (+22,7%). Le résultat net s’est 
établi à 1,2 million d’euros, soit une progression 
de +10% par rapport à l’exercice 2009.

Par ailleurs, les crédits à la clientèle se sont ap-
préciés de +34,7% à près de 51 millions d’euros 
et les dépôts de la clientèle de +38% à plus de 
72 millions d‘euros.

  Un Développement Soutenue

BOA-Uganda a poursuivi au cours de l’année 
2010 ses efforts de bancarisation du pays à tra-
vers l’ouverture de 5 agences, portant ainsi la 
taille de son réseau à 22 unités. Cette politique de 
proximité s’est accompagnée d’un enrichissement 
de l’offre par le lancement de nouveaux produits 
de banque à distance, tels que le B-Web, service 
offrant la possibilité de consulter le compte ban-
caire et de faire des opérations sur internet grâce 
à un système sécurisé, le B-SMS, service permet-
tant accès au compte et aux informations ban-
caires par l’intermédiaire de SMS, et le B-Phone, 
service de Banque par téléphone, outre des pro-
duits d’épargne (Forexave, compte d’épargne en 
devises). 

Pour accompagner son développement à l’échelle 
nationale, BOA-Uganda a procédé à une aug-
mentation de son capital de 1,3 million d’euros, 
suite à l’émission de 1 157 925 actions nouvelles 
à un prix de 3 489 USH (1,14 EUR), prime d’émis-
sion comprise.
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Amalgamated 
bank ltd 
(Ghana)

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 238,5

• Population (millions) : 23,8

• Taux de bancarisation : ND

• PIB (USD milliards) : 31,1

• PIB/Hab PPA (USD) : 2 615

• Nombre de banques : 26

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 213 millions

• Crédits à la clientèle : € 96 millions

• Dépôts de la clientèle : € 190 millions

• Effectif : 560

• Réseau : 19 agences

1 EUR = 1,95 GHS au 31 décembre 2010

  
Actionnariat à fin mai 2011

   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 2 344,9

• Population (millions) : 66

• Taux de bancarisation : 0,2%

• PIB (USD milliards) : 13,1

• PIB/Hab PPA (USD) : 328

• Nombre de banques : 22

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 11,6 millions

• Crédits à la clientèle : € 2,5 millions

• Dépôts de la clientèle : € 1,4 million

• PNB : € 0,5 millions

• Résultats net : € -1,4 million

• Effectif : 34

• Réseau : 1 agence

1 EUR = 1 228,80 CDF au 31 décembre 2010

  
Actionnariat au 31 décembre 2010

Divers 
0,05%BIO

19,97 %

Proparco
19,97 %

AFH-Océan
Indien 20 %

BOA Group SA 
40,01%

Autres Actionnaires
20 %

BOA West Africa 
80 %

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	ban que de l’habitat du benin

Le Groupe Bank of Africa a renforcé en 2010 et en 2011 sa présence en Afrique subsaharienne avec la créa-
tion de BOA-RDC, et l’acquisition et la de Banque Indosuez Mer Rouge (BOA-Mer Rouge), basée à Djibouti, et 

plus récemment d’AMALGAMATED Bank Ltd (Amal Bank ).

BOA-RDC
(République 
Démocratique du Congo)
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   Données du Pays

• Superficie ( milliers de Km2 ) : 23,2

• Population (millions) : 0,8

• Taux de bancarisation : 8%

• PIB (USD milliards) : 1,1

• PIB/Hab PPA (USD) : 2 554

• Nombre de banques : 9

  Chiffres Clés 2010

2ème Banque en termes de dépôts et crédits

• Total Bilan : € 272 millions

• Crédits à la clientèle : € 69 millions

• Dépôts de la clientèle : € 237 millions

• PNB : € 12 millions

• Résultats net : € 0,7 million

• Effectif : 155

• Réseau : 3 agences

1 EUR = 233,383 DJF (31 décembre 2010)

  
Actionnariat à fin décembre 2010

  Chiffres Clés

• Total Bilan : € 40 millions

• Crédits à la clientèle : € 31 millions

• Dépôts de la clientèle : € 24 millions

• PNB : € 2 millions

• Résultats net : € 0,4 million

• Effectif : 22

1 EUR = 655,957 FCFA

  
Actionnariat au 18 février 2011

BOA - Mer Rouge 

Proparco
20 %

AFH-Océan
Indien 80 %

BMCE Bank en Afrique Subsaharienne	 Groupe Bank of Africa	 BOA-Senegal
	 BOA-Benin	 Banque de Credit de Bujumbura
	 BOA-Madagascar	 BOA-TanzaniA
	 BOA-Burkina Faso	 BOA-uganda
	 BOA-Cote d’Ivoire	 Amalgamated bank ltd
	 BOA-Mali	 BOA-RDC
	 BOA-Kenya	 BOA-Mer Rouge
	 BOA-Niger	 banque de l’habitat du benin
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BOA
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BOA BENIN
31,07%

Proparco 4,50%

FMO 10%

Etat 4,50 %
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Banque a réussi des performances remarquables, 
avec un résultat net de € 7,6 millions, en hausse de 
près de +58% et un PNB de plus de € 21 millions, 
en progression de +14,4%. La Banque a également 
continué sa politique de proximité, avec l’ouverture 
de deux nouvelles agences, portant la taille du ré-
seau à 14 unités. 

  
Actionnariat à fin décembre 2010

  Chiffres Clés 2010

• Total Bilan : € 329 millions

• Fonds propres : € 23 millions

• Crédits à la clientèle : € 126 millions

• Dépôts de la clientèle : € 299 millions

• Produit Net Bancaire : € 21 millions

• Résultat Net : € 7,6 million

• Effectif : 232

• Réseau : 13

1 EUR = 655,957 FCFA

   Des Résultats Probants 

La Congolaise de Banque a enregistré des per-
formances financières appréciables en 2010, 
comme en témoigne l’évolution à deux chiffres 

des principaux indicateurs. Ainsi, le PNB a pro-
gressé de 14,4% à plus de 21 millions d’euros, 
expliquée par une progression des revenus de 
commissions et d’intérêts. Le Résultat Net af-
fiche, pour sa part, une augmentation significa-
tive de +58% à 7,6 millions d’euros.

Le coefficient d’exploitation s’est amélioré à 49% 
contre 50% en 2009 et 52% en 2008, et ce en dé-
pit d’un vaste programme de modernisation du 
système d’information et de développement du 
réseau réalisé sur les deux dernières années.

 �Développement Continu des Activités 
Commerciales 

L’année 2010 a été marquée par un effort signi-
ficatif en matière de collecte des dépôts, avec un 
encours en hausse de plus de +21%, s’établis-
sant à 299 millions d’euros. 

Par ailleurs, la Banque a maintenu sa position 
parmi les leaders sur les crédits avec une part de 
marché de 24,2%. L’encours global des crédits 
s’est accru de plus de +21% à 126 millions d’euros.

L’activité monétique a également connu un fort 
développement, grâce à l’amélioration de la qua-
lité de service et l’augmentation du nombre de 
Distributeurs Automatiques de Billets. Les cartes 
bancaires ont évolué de +18,7% à plus de 18 000 
cartes, soit un taux d’équipement de près de 53%.

   Amélioration de la Qualité d’Actifs 

Forte d’un dispositif de gouvernance et de 
contrôle interne veillant à la maîtrise des risques, 
La Congolaise de Banque enregistre en 2010 un 
recul du taux de contentieux à 2% contre 3% en 
2009, dans un contexte de hausse de 5% des 
créances en souffrance.

Grâce à une activité dynamique de recouvrement, 
La Congolaise de Banque a récupéré des créances 
à hauteur de 1,4 million d’euros en 2010 contre 
moins de 400 000 d’euros en 2009.

Autres Filiales en Afrique
La Congolaise de Banque

Autres Filiales Africaines	 La Congolaise de Banque
	 Banque de Developpement du Mali

BMCE Bank
25%

Autres Actionnaires 4%

Investisseurs 
Privés 60 %

République du 
Congo 11%
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   Données du Pays

• Supérficie ( milliers de Km2 ) : 1 240,2

• Population (millions) : 13,01

• Taux de bancarisation : 10,6%

• PIB (USD milliards) : 9,3

• PIB/Hab PPA (USD) : 1 252

• Nombre de banques : 13

  Chiffres Clés

5ème Banque en termes de dépôts et  crédits

• Total Bilan : € 616 millions

• Fonds propres : € 53 millions

• Crédits à la clientèle : € 252 millions

• Dépôts de la clientèle : € 482 millions

• Produit Net Bancaire : € 32 millions

• Résultat Net : € 8 million

• Effectif : 392

1 EUR = 655,957 FCFA

  
Actionnariat à fin décembre 2010

*BCEAO : Banque Centrale des Etats de l’Afrique de l’Ouest
**BOAD : Banque Ouest Africaine de Développement
***CCIM : Chambre du Commerce et d’Industrie du Mali

   Des Résultats Satisfaisants

Au titre de l’exercice 2010, la Banque de Développe-
ment du Mali a réalisé des résultats satisfaisants. 
Le PNB affiche une progression de +3% à 30,5 mil-
lions euros. Le résultat net pour sa part enregistre 
une hausse significative de 33% à 7,6 millions eu-
ros. Les crédits se sont inscrits en hausse de +2% à 
près de 254 millions euros contre un léger repli des 
dépôts de -2% à 482 millions euros.

Par ailleurs, l’assise financière de la Banque s’est 
renforcée, avec une appréciation de +6% des 
fonds propres à 41,5 millions euros.

   Des Perspectives Prometteuses 

En termes de perspectives, la Banque de Dévelop-
pement du Mali compte renforcer davantage son 
positionnement sur le marché des particuliers 
à travers le développement des crédits immo-
biliers, des produits monétiques ainsi que de la 
bancassurance et ce, via une compagnie d’assu-
rance vie en cours de création.

La Banque prévoit également d’élargir son réseau 
au niveau national, d’une part, et au niveau ré-
gional, d’autre part, avec l’ouverture de filiales 
dans plusieurs pays africains. Pareillement, le 
projet d’ouverture d’une société de transferts 
d’argent à Paris est en cours de finalisation.

Banque de Developpement 
du Mali

Autres Filiales Africaines	 La Congolaise de Banque
	 Banque de Développement du Mali

Privés Maliens et 
divers 8,25 %

CCIM *** 12,8%

BCEAO*
15,96 %

BOAD** 
15,96 %

BMCE Bank
27,38 %

Etat du Mali 19,58%
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BMCE Bank 
International UK 

Dans un contexte de crise financière internatio-
nale, BMCE Bank International Londres s’est en-
gagée en 2010 dans un profond programme de 
restructuration visant le redimensionnement de 
ses activités en rapport avec la conjoncture éco-
nomique internationale.  

 �
Vers une Optimisation des 
Structures  

En 2010, BMCE Bank International UK a adopté 
une politique conservatrice d’octroi de crédits, 
comme en témoigne la baisse de l’encours de 
-3% à  £ 167 millions. 

Les dépôts de la clientèle ont augmenté de 22% 
pour s’établir à près de £ 71 millions contre 
£ 58 millions une année auparavant.

Le Produit Net Bancaire est demeuré quasi-
stable à £ 18,26 millions contre £ 18,15 millions 
en 2009.

Le résultat net demeure déficitaire à £ 22 millions 
à fin décembre 2010. Hors éléments exception-
nels (dépréciation du goodwill et impôts diffé-
rés), le résultat avant impôt est de -£ 7,8 millions 
contre -£ 10,3 millions une année auparavant.

Un plan de réorganisation est en cours de mise 
en œuvre, visant une optimisation des structures 
en rapport avec le contexte des marchés de BMCE 
Bank International UK.

BMCE Bank en Europe et Asie

BMCE Bank en Europe et Asie	 Bmce bank international UK
	 Bmce Bank international Espagne
	 Bureau de Représentation de Bmce Bank Pékin
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Dans un contexte marqué par la crise économique 
où le secteur bancaire en Espagne a été caractérisé 
par un fort ralentissement de l’activité, BMCE Inter-
national Espagne s’est distinguée par une évolution 
favorable de ses principaux agrégats notamment, 
le Résultat net qui a fortement évolué, +44% à 
3,3 millions d’euros en 2010. Cette dynamique 
a été favorisée par la diversification des sources 
de revenus à travers le développement du Corres-
pondant Banking auprès des banques d’Afrique du 
Nord et du Moyen Orient ainsi que le renforcement 
de l’assise financière. 

 �
Des Performances Financières 
Remarquables

Malgré une conjoncture économique difficile, 
BMCE International Espagne affiche des résultats 
en forte croissance et ce, grâce à la mise en œuvre 
d’une stratégie efficiente, basée sur une gestion 
efficace des sources de financement et une alloca-
tion prudente des actifs.

 
Bonne Maîtrise de Risques 

Malgré sa hausse 0,13p% à 0,45 p%, le coût du 
risque de BMCE Bank International Espagne de-
meure largement inférieur à la moyenne secto-
rielle. La Banque s’est également constituée un 
matelas de sécurité à travers un stock de provi-
sions spécifiques et génériques, lui permettant de 
se targuer d’un taux de couverture des créances 
en souffrance de 219% contre 145% en 2009.

Par ailleurs, le taux de contentieux s’est situé en 
2010 à 0,45%, soit un niveau nettement inférieur 
à celui du secteur. 

BMCE Bank en Europe et Asie	 Bmce Bank international UK
	 Bmce Bank international Espagne
	 Bureau de Représentation de Bmce Bank Pékin

2008 2009 2010

Marge financière
Commissions nettes
Différence de charges

6,72
5,85

8,11

pnb (en milliers d’euros)
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 �
Développement de l’Activité du 
Correspondent Banking  

Les efforts de réorganisation de BMCE Bank In-
ternational Madrid entrepris en 2010 ont porté 
leurs fruits, renforçant ainsi les fonctions com-
merciales, front office, dont les efforts se sont in-
tensifiés. Le plan d’action commercial a favorisé 
le développement des relations avec les banques 
du Moyen Orient et du Nord de l’Afrique.

Ainsi, le PNB a enregistré une progression de 
+21% à plus de 8 M€, s’établissant à un niveau 
record pour BMCE International Espagne. La forte 
progression du PNB a été tirée d’abord par la 
marge sur commissions, suivie par l’activité de 
change mais freinée, toutefois, par le recul de la 
marge d’intérêt. Ce dernier reflète les orientations 
stratégiques qui favorisent le développement des 
sources de revenus au détriment des revenus des 
activités d’intermédiation dites classiques, dans 
un environnement marqué par la hausse du coût 
du risque de crédit.

Dans le même registre, la Banque a établi des 
relations avec plusieurs consoeurs, visant un 
double objectif, à savoir l’ouverture des comptes 
de correspondent afin de procéder au règlement 
des opérations de commerce extérieur, d’une 
part, et l’affirmation de la présence de la Banque 
au niveau des crédits documentaires en Espagne, 
Europe et la Chine, d’autre part.

Dans un contexte de maîtrise des dépenses, les frais 
généraux ont baissé de 9%, induisant une nette 
amélioration du coefficient d’exploitation de 11% à 
35%. Le résultat net s’est inscrit en hausse de +44% 
à 3,3 millions d’euros.  

BMCE Bank en Europe et Asie	 Bmce Bank international UK
	 Bmce Bank international Espagne
	 Bureau de Représentation de Bmce Bank Pékin
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Pékin

 �
Dynamisation des Relations Bila-
térales avec la Chine

Dans le cadre des orientations stratégiques de 
BMCE Bank, le Bureau de Beijing a entrepris plu-
sieurs actions pour accompagner les entreprises 
chinoises en Afrique, et ce, en étroite collabora-
tion avec Bank of Africa. Ainsi, une cartographie 
de la présence des sociétés chinoises en Afrique a 
été réalisée pour détecter les différents projets à 
réaliser, de suivre la politique chinoise en termes 
d’investissement et l’évolution des statistiques 
relatifs aux échanges bilatéraux entre la Chine et 
les pays africains.

Dans un autre registre, le bureau de Pékin pour-
suit la promotion de l’image de BMCE Bank au-
près des institutionnels locaux, en réaffirmant 
son rôle dans le tissu économique au Maroc. 
BMCE Bank a ainsi assisté, sur invitation de Son 
Excellence Monsieur l’Ambassadeur du Maroc en 

Chine, à l’exposition mondiale à Shangai du mois 
de septembre.

Enfin, le bureau de Beinjing a œuvré à la maîtrise 
de ses coûts de fonctionnement, tout en assu-
rant le développement de ses activités.

En Avril 2011, le Groupe BMCE Bank et le China 
Development Bank ont conclu un Memoran-
dum Of Understanding portant sur une ligne de 
150 millions de dollars, qui vient compléter une 
Facility Agreement de 50 autres millions de dol-
lars. Ces lignes sont destinées au financement de 
la Petite et Moyenne Entreprise, placée, au Ma-
roc, au cœur d’un vaste dispositif de promotion 
de ce segment de clientèle. Ensemble, le China 
Development Bank et le Groupe BMCE Bank au-
quel appartient Bank Of Africa, pourront repré-
senter des vecteurs de l’investissement chinois 
au Maroc et du co-investissement sino-marocain 
vers les pays d’Afrique.

BMCE Bank en Europe et Asie	 Bmce Bank international UK
	 Bmce Bank international Espagne
	 Bureau de Représentation de Bmce Bank Pékin
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Economie Internationale 

D’un Monde Bipolaire à 
un Monde Tripolaire 

La reprise légère de la croissance mondiale, 
l’écart entre les rythmes de croissance des pays 
émergents et des pays développés et la crise des 
dettes souveraines européennes auront été les 
principales caractéristiques de l’économie mon-
diale en 2010. 

La persistance de ces tendances, au cours de 
l’année 2011, devrait confirmer l’évolution d’un 
monde bipolaire vers un monde tripolaire. En ef-
fet, l’hétérogénéité des rythmes de croissance 
isolerait les pays émergents et en développe-
ment des Etats-Unis et de la Zone euro. 

Dans le même temps, ces trois groupes seraient 
confrontés à des problématiques très différentes. 
La forte reprise dans les pays  émergents et en 
développement se traduit déjà par une sur-
chauffe inflationniste et une appréciation des 
taux de change, l’Europe, pour sa part, demeure 
confrontée à de nombreuses incertitudes tandis 
que les Etats Unis, qui pourraient être sauvées à 
court terme par l’expansionnisme des politiques 
économiques, ne font que repousser les ajuste-
ments nécessaires.

 La Zone Euro  

Multiples Incertitudes

Au delà de la crise de la dette souveraine euro-
péenne, de multiples incertitudes pèsent sur 
l’Europe et sur la construction européenne, no-
tamment au niveau des volets politique, diplo-
matique et militaire, des divergences notoires 
opposent les grands pays européens quant au 
modèle de développement à retenir (libéral ou 
social). 

Dès lors, l’Europe continuerait de subir la rude 
concurrence des pays asiatiques. Sa base in-

dustrielle risque de se réduire davantage, en-
traînant d’importantes pertes d’emploi dans des 
secteurs à forte intensité de main d’œuvre. Sa 
part dans le PIB mondial - 25% en 2011 – est en 
recul constant, 4 points entre 2006 et 2010, et 
pourrait encore baisser de 2 points entre 2011 
et 2015. Ces changements surviendraient dans 
un contexte de vieillissement de la population ac-
tive, ce qui va nécessiter de profondes réformes 
des systèmes de sécurité sociale et du marché du 
travail.

Outre les facteurs économiques et démogra-
phiques peu favorables, l’Europe pourrait su-
bir un décrochage sur le plan technologique. 
Nombre de pays européens ont du mal à redéfinir 
leur spécialisation, en l’absence d’une politique 
technologique et industrielle rénovée. Le niveau 
insuffisant des investissements européens en 
Recherche & Développement, les délocalisations 
industrielles à l’extérieur de l’Union européenne 
et la forte concurrence chinoise sur les produits 
technologiques constituent une véritable me-
nace pour la croissance européenne à venir.  

Dès lors, et après un rythme d’expansion de 1,7% 
en 2010, celui-ci pourrait ne pas dépasser 1,7% 
en 2011 et serait comprise entre 1,7% et 2% 
pour la période 2012-2015. Ce niveau reste in-
suffisant pour réduire le déficit et l’endettement 
publics qui devraient s’élever, respectivement, à 
5,5% et 66,4% du PIB en 2011 et entre 3% et 5%, 
68% et 70% pour la période 2012-2015. Ces taux 
restent supérieurs aux limites fixées par le pacte 
de stabilité européen. 

Toutefois, l’Europe dispose de plusieurs atouts en 
faveur de sa relance, tels que la taille importante 
de son marché, sa main d’œuvre hautement qua-
lifiée, sa gouvernance démocratique et un fort 
acquis communautaire comportant un arsenal 
juridique particulièrement développé.
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  Les Etats-Unis  

Maintien du Statut de Superpuissance 
sans une Position Hégémonique

Représentant moins de 5% de la population de la 
planète en 2010, les Etats-Unis continuent d’ac-
caparer 23% du PIB mondial. 

Alors que les autres pays industrialisés connaî-
traient un déclin démographique, la population 
des Etats-Unis continuera de progresser grâce à 
l’immigration. Leur stratégie consistant en l’ac-
cueil des meilleures compétences mondiales, à 
travers une immigration institutionnalisée, per-
mettra à cette région de soutenir sa forte capa-
cité d’innovation et sa productivité, et de résister 
ainsi à la concurrence mondiale. 

Mais si ces atouts se traduisent par un main-
tien du statut de superpuissance, la position hé-
gémonique des Etats-Unis se fragilise. En effet, 
l’aggravation des déséquilibres budgétaires et du 
compte courant de la balance des paiements, la 
dépendance énergétique, la montée en puissance 
de la Chine et l’essoufflement éventuel de la po-
litique étrangère américaine pourraient remettre 
en cause leur suprématie sur le long terme. 

Les perspectives de croissance de la région res-
tent pourtant favorables à court terme, la crois-
sance américaine (2,8% en 2010 et 2011) étant 
soutenue par un ensemble de politiques très ex-
pansionnistes, leur permettant d’éviter le ralen-
tissement. 

En 2011, ils devraient bénéficier d’une politique 
budgétaire accommodante, avec de nouvelles 
mesures fiscales . Les conséquences directes de 
cette politique seraient la dégradation des équi-
libres financiers. A ce titre, le déficit budgétaire 
et l’endettement public devraient respectivement 
atteindre 8,1% et 99,5% du PIB en 2011 contre 
2,3% et 62,2% en 2007. 

Les perspectives à moyen et long terme de l’éco-
nomie américaine demeurent toutefois peu fa-
vorables avec la persistance de déséquilibres 
structurels qui pèseront tôt ou tard sur la crois-
sance : marché immobilier toujours déprimé, dé-
sendettement insuffisant des ménages, situation 
dégradée des collectivités locales, absence de 
consolidation budgétaire…

  �Les Pays Emergents 
et en Développement   

Bon Positionnement malgré Quelques 
Difficultés

Grace à un réel potentiel basé sur une forte compéti-
tivité économique et un profil de spécialisation dyna-
mique tant dans l’industrie que dans les services, les 
pays émergents et en développement se positionnent 
progressivement dans le marché mondial. Englobant 
plus de 80% de la population de la planète, leur part 
dans le PIB mondial ne cesse d’augmenter pour at-
teindre 35% en 2011 contre 20% en 2000 et devrait 
représenter près de 60% à l’horizon 2030. 

D’après l’OCDE, la crise a accéléré le déplacement 
de la richesse mondiale. Ce réalignement n’est pas 
un phénomène transitoire, il représente un chan-
gement structurel historique. Celui-ci trouve son il-
lustration dans les échanges commerciaux qui ont 
été multiplié par 6 dans les pays émergents et en 
développement contre 3 dans les pays développés 
entre 1990 et 2010. 

Le rythme tendanciel de la croissance du PIB dans les 
pays émergents et en développement, qui a progressé 
de 3,8% dans les années 1990-2000 à plus de 6,5 % 
dans les années 2001-2011, est également révélateur. 

Ainsi, même si la croissance dans les pays émergents 
et en développement devrait légèrement ralentir en 
2011 (6,5% contre 7,3% en 2010), ils continueraient 
à jouer un rôle de locomotive, tirant l’activité écono-
mique mondiale grâce aux échanges commerciaux et 
à la vigueur de leur demande intérieure. Leurs expor-
tations de biens et services devraient croitre de 9% en 
2011, contre 5,9% dans les pays développés.

Certains pays émergents et en développement 
seraient, cependant, confrontés à des probléma-
tiques conjoncturelles, dont la résurgence du risque 
inflationniste, en partie lié à la hausse du prix des 
matières premières mais aussi, pour certains, à des 
tensions domestiques. Pour y faire face, plusieurs 
banques centrales ont déjà commencé à resserrer 
leur politique monétaire en 2010 via des restric-
tions de crédit, hausse du taux des réserves obliga-
toires et ce cycle de resserrement devrait continuer 
en 2011 dans les grands pays émergents, en parti-
culier en Chine, Inde et Brésil.

Les pays émergents vont également être sensibles 
aux problématiques liées aux entrées de capitaux 
(potentiellement déstabilisantes si elles sont à court-
terme) et à l’appréciation induite de leur taux de 
change.



 RAPPORT ANNUEL 2010

80 81

BMCE Bank et son Environnement	 Economie Internationale 
	 Economie Marocaine 
	 Afrique Subsaharienne

Des Avancées à 
Renforcer

La reprise des activités non agricoles, le creusement 
du déficit commercial et l’aggravation des tensions 
sur la liquidité représentent les principales tendances 
de l’économie nationale au cours de l’année écoulée. 
Aucune politique d’austérité n’est prévue pour 2011 
et certaines de ces tendances, qui s’avèrent structu-
relles, resteraient d’actualité.

  Croissance 2011 

Davantage de Contribution des Activités 
Non Agricoles

L’activité économique nationale continue de 
connaitre des développements positifs qui de-
vraient l’affranchir progressivement des évolu-
tions erratiques du secteur agricole (13% du PIB 
en 2010 et 12,1% en 2011 contre 16,7% au cours 
de la période 2004-2009). La croissance qui de-
vrait atteindre 4,6% en 2011 contre 3,7% en 2010 
se diversifie au profit d’autres secteurs d’activité, 
avec une croissance soutenue du PIB non agricole 
– entre +4,2 et +5% en 2010 et 2011 contre 1,3% 
en 2009 et 4% au cours de la période 2004-2009.

Cette performance est due au dynamisme des 
secteurs à forte croissance, tels le BTP, le tourisme 
et le transport ainsi qu’à l’émergence de secteurs 
à fort potentiel comme les télécommunications et 
les nouvelles technologies de l’information, l’élec-
trique-électronique et l’agroalimentaire.

Néanmoins, la volatilité du PIB agricole, en dépit 
de son atténuation progressive, demeure toujours 
un facteur de fragilité dépendant de la production 
céréalière. Cette dernière, qui est tributaire de la 
pluviométrie, continuerait d’être une source de 
vulnérabilité du secteur agricole. Cela dit, cette 
baisse peut être relativisée compte tenu des pro-
grammes mis en place par les pouvoirs publics 
(Plan Maroc Vert) et qui sont destinés à restructu-
rer le secteur agricole au profit des cultures moins 
sensibles aux conditions climatiques.

  Consommation Domestique 

Accroissement plus Rapide que le Pib

La croissance continuerait aussi d’être tirée, 
comme chaque année, par la consommation inté-
rieure (+4,9%) qui s’accroit plus rapidement que le 
PIB. Toutefois, la qualité de cette consommation 
demeure incompatible avec l’établissement d’une 
croissance forte et durable. En effet, les produits 
importés représentent toujours près de la moitié 
du panier des ménages.

Dans ce contexte et alors que les différentes ex-
périences internationales montrent que les pays 
ayant enregistré les taux de croissance les plus si-
gnificatifs sont ceux s’étant basés sur un secteur 
exportateur dynamique, au Maroc, la contribution 
du commerce extérieur à la croissance demeure 
négative (-1,4% en 2010 et 2011).

Economie Marocaine  
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  �Le Déficit de la Balance 
Commerciale

Plus spécifiquement, la balance commerciale 
au Maroc continue d’afficher une tendance à la 
baisse depuis plusieurs années. Durant l’année 
2010, le déficit de la balance commerciale a dé-
passé les DH 151 milliards, en hausse de 53% par 
rapport à 2006, représentant ainsi plus de 20% 
du PIB.

La faiblesse de l’offre exportable explique une 
grande partie de cette défaillance. Même si les 
exportations marocaines ont connu une forte 
hausse en 2010 (+29 %), elles ne représentent 
que 19,3% du PIB et sont essentiellement consti-
tuées des produits traditionnels, dont les phos-
phates et dérivés (24,7%), les produits textiles 
(20%), les câbles et produits électriques à faible 
contenu technologique (9%) et les produits de la 
mer (6%).

Pour ce qui est des importations, elles n’ont 
certes progressé que de 13 % mais se situent en 
dessus des DH 299 milliards, soit 39% du PIB. 
Ainsi, le taux de couverture a atteint environ 50% 
en 2010. Le redressement de la balance com-
merciale reste tributaire, à terme, de la réussite 
des plans sectoriels initiés ces dernières années 
et ayant pour objectif l’exportation de produits à 
plus forte valeur ajoutée.

  �Des Tensions sur la Liquidité 
toujours Présentes

De ce fait et au vu de l’accélération du rythme des in-
vestissements depuis 2007, de 32,5% du PIB en 2007 
à 34,2% en 2010 et 35,6% en 2011, l’épargne couvre 
de moins en moins les investissements, dégageant 
ainsi un déficit structurel de financement (de +1,2% 
du PIB en 2005 à -2,7% en 2010 et -3,6% en 2011). 

Conjugué aux besoins grandissants du Trésor, ce dé-
ficit se matérialise par un renforcement de la tension 
sur la liquidité que connait déjà le secteur bancaire. 
Cette situation est caractérisée par une croissance 
continue du rythme de progression des crédits par 
rapport aux dépôts : le taux d’emploi a évolué de 
76,5% en 2002 à 84,3% en 2009 et à 94% en 2010.

A l’avenir, si rien n’est fait, ce manque de liquidité 
pourrait être pénalisant puisque les besoins en finan-
cement du Maroc vont grandissant, essentiellement 
en raison des différents projets de mise à niveau lan-

cés. Le montant nécessaire à la réalisation de ces pro-
jets est ainsi estimé à plus de DH 300 milliards, ce 
qui impose une meilleure mobilisation de l’épargne et 
plus particulièrement l’épargne longue. 

A ce titre, la Loi de finances 2011 a apporté des pre-
miers éléments de réponse. Trois produits ont fait 
l’objet d’incitations fiscales : Plan d’Epargne en Ac-
tions (PEA), Plan d’Epargne Logement (PEL) et Plan 
d’Epargne Formation (PEF). Toutefois, ces mesures 
semblent insuffisantes au regard de l’ampleur de la 
problématique de sous liquidité. A titre d’exemple, les 
Plans d’Epargne Entreprise (PEE), facilitant la création 
d’entreprises nouvelles ou la participation à l’investis-
sement dans les PME non cotées, sont absents.

  �Les Recettes Touristiques et les 
Transferts des MRE, bouée de 
sauvetage

Les rentrées de devises des Marocains Résidants 
à l’Etranger et les recettes du secteur du tourisme 
continueraient de constituer les principaux facteurs 
couvrant le déficit du compte courant de la balance 
des paiements marocaine. 

En 2010, ce sont DH 54,1 milliards qui ont été en-
voyés par les MRE contre DH 50,2 milliards en 2009, 
soit environ 7% du PIB. Certes, ces transferts conti-
nueraient de constituer la deuxième source de devises 
du pays après les recettes touristiques mais plusieurs 
incertitudes persistent quant aux liens futurs entre la 
diaspora et le Maroc. S’il est vrai que les Marocains de 
l’étranger soutiennent massivement leur pays, cette 
manne risque de se réduire à cause de l’écart généra-
tionnel grandissant et de la drastique diminution des 
nouveaux émigrants constatés ces dernières années.  

Les recettes touristiques ont également enregistré 
des performances favorables. Elles se sont élevées à 
plus de DH 56,2 milliards, contre DH 52,8 milliards, 
soit environ 7,2% du PIB. 

Toutefois, la crise a montré que ces deux éléments 
sont extrêmement dépendants du contexte interna-
tional, d’où la nécessité de diversifier les sources de 
croissance et développer le secteur industriel. La né-
cessité de mettre en place des mesures incitatives 
pour encourager les industriels à bien s’équiper, à 
produire pour satisfaire la consommation locale et 
exporter est donc plus que jamais d’actualité. 
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Toujours à l’Ecart des 
Soubresauts 
Internationaux

  �Communauté Economique et 
Monétaire de l’Afrique 
Centrale - CEMAC 

Une performance liée à la hausse des 
cours des matières premières et au 
dynamisme du secteur tertiaire

❖ Croissance de la région attendue à 5,2% pour 
l’année 2011, expliquée par une activité soutenue 
des secteurs énergétique et minier, des BTP, des 
transports et des télécommunications.

❖ Un très fort redressement des comptes publics 
avec un excédent budgétaire de 1% en 2010, faci-
lité par la hausse des recettes fiscales. 

❖ Une réduction sensible du déficit de la balance 
des paiements, -6,4% en 2010 et +0,9% attendu 
en 2011, grâce à la hausse du cours des matières 
premières.  

❖ Des défis à relever : étroitesse de la base pro-
ductive et des exportations, persistance des déficits 
énergétiques, manque de profondeur du système 
financier,  faiblesse de la demande intérieure et ten-
sions inflationnistes en raison d’une pression sur 
l’offre domestique. 

  �Union Economique et Monétaire 
Ouest-Africaine – UEMOA 

Une sous-région impactée par le conflit 
en Côte d’Ivoire

❖ Une croissance de +4,1% en 2010 tirée quasi 
uniquement par la hausse des cours des matières 
premières et la distribution.

❖ Atonie du rythme d’expansion du secteur se-
condaire, -0,5% en 2010, en raison du manque de 
dynamisme des activités d’extraction des hydro-
carbures, de l’agroalimentaire et du textile.

❖ Des déficits budgétaires et commerciaux tou-
jours importants, supérieurs à -6%, alimentés par 
une faible collecte fiscale et un manque de compé-
titivité de l’industrie manufacturière. 

❖ Des perspectives obérées par la situation poli-
tique, encore compliquée, en Côte d’Ivoire. La crois-
sance devrait ainsi s’afficher à +1,3% en 2011 tan-
dis que l’inflation, poussée par la hausse des prix 
des produits alimentaires et des carburants, s’affi-
cherait à +4,1%. 

  East African Community- EAC

Le meilleur performer en Afrique

❖ Une croissance supérieure à 6% en 2010 et 
2011, expliquée par un phénomène de rattrapage 
après des années de stagnation. Le PIB par habi-
tant demeure faible.

❖ En dépit de nombreuses réformes, faiblesse des 
exportations, 23% du PIB en 2010, et de l’épargne 
domestique, 16,3% du PIB. 

❖ Une région toujours dépendante de l’aide pu-
blique, représentant plus de 5% du PIB en 2010.

❖ Un investissement massif dans les infrastruc-
tures (transports, énergie et technologie de l’infor-
mation) et l’exploitation des matières premières.

Afrique Subsaharienne  
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Activités du Conseil 
d’Administration

Conseil 
d’Administration 

La mission première du Conseil d’Administration 
est de maintenir un équilibre entre les intérêts 
des actionnaires et les perspectives de crois-
sance, de création de valeur à long terme et de 
protection des déposants. Cette mission repose 
sur deux éléments fondamentaux : la prise de dé-
cision et la surveillance. La fonction de prise de 
décision comporte l’élaboration, de concert avec 
la Direction Générale, de politiques fondamen-
tales et d’objectifs stratégiques ainsi que l’ap-
probation de certaines décisions importantes. 
La fonction de surveillance a trait à l’examen des 
décisions de la Direction Générale, à la confor-
mité des systèmes, des contrôles et à la mise en 
œuvre des politiques.

Fonctionnement du Conseil d’Administration

Le Conseil d’Administration est régi par un Règle-
ment Intérieur, conformément aux dispositions de 
la Directive de Bank Al-Maghrib et des meilleures 
pratiques de bonne gouvernance. Il recense les 
règles régissant la composition et les missions, le 
mode de fonctionnement, les mandats spéciaux 
du Conseil d’Administration.  Ce règlement in-
térieur est complété d’une Charte de l’Adminis-
trateur qui précise les droits et obligations, en 
termes de mission, d’indépendance, de diligence, 
de déontologie des opérations de bourse, de res-
pect des prescriptions légales, de conflits d’inté-
rêt, de secret professionnel et de loyauté. Tous les 
membres du Conseil d’Administration adhérent 
de facto aux principes fédérateurs.

Le Conseil d’Administration définit la stratégie 
de l’entreprise, désigne les mandataires sociaux, 
choisit le mode d’organisation, contrôle la ges-
tion et veille à la qualité de l’information soumise 
aux Actionnaires ainsi qu’au marché, à travers 
les comptes ou à l’occasion d’opérations impor-
tantes. Il remplit une quadruple mission.
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• Superviser l’élaboration de l’orientation, des 
plans et des priorités stratégiques de la Banque.

• Surveiller la mise en œuvre et l’efficacité des 
plans stratégiques et d’exploitation approuvés.

• Revoir et approuver les objectifs financiers et 
les plans d’exploitation ainsi que les mesures 
prises par la Banque, y compris les attributions 
de capital, les dépenses et les opérations dont les 
montants excèdent les seuils fixés par le Conseil 
d’Administration.

Gestion des risques

• S’assurer que des processus sont mis en œuvre 
afin de déterminer les principaux risques associés 
aux activités de la Banque.

• Examiner les systèmes mis en œuvre par la Di-
rection Générale afin de gérer ces risques.

• Examiner les processus qui assurent le respect 
des exigences applicables liées à la réglementa-
tion, aux sociétés, aux valeurs mobilières et aux 
autres obligations légales.

Contrôle interne

• Veiller à la mise en œuvre et au fonctionnement 
effectif d’un système de contrôle interne et à l’ad-
hésion de tout l’établissement à une culture de 
contrôle et de responsabilisation.

• Examiner l’efficacité des contrôles internes et 
des systèmes de gestion de l’information de la 
Banque.

• Examiner les états financiers de la Banque et su-
perviser leur conformité aux exigences en matière 
de vérification, de comptabilisation et de présen-
tation de l’information.

• Fixer les propositions de dividendes à soumettre 
aux Actionnaires.

• Approuver les dépenses et les opérations dont 
les montants dépassent les seuils fixés par le 
Conseil.

Gouvernance

• Elaborer des structures et des procédures ap-
propriées qui permettent au Conseil d’agir de ma-
nière indépendante de la Direction Générale.

• Surveiller et gérer les conflits d’intérêts pouvant 
exister entre ses membres et ceux de l’organe de 
Direction ou les actionnaires.

• Mettre en place des Comités du Conseil et dé-
finir leurs mandats afin d’aider le Conseil à s’ac-
quitter de son rôle et de ses responsabilités.

• Procéder régulièrement à l’évaluation de ses Co-
mités et examiner sa composition dans une op-
tique d’efficacité et d’indépendance du Conseil et 
de ses membres.

BMCE Bank et sa Gouvernance	 Activités du Conseil d’Administration 
	 CVs du Senior Management 
	 Organigramme du Groupe
	 Management à l’International 
	 Management des Filiales au Maroc 
	 Gouvernement d’Entreprise 



 RAPPORT ANNUEL 2010

86 87Composition du Conseil 
d’Administration 

Le Conseil d’Administration de BMCE Bank compte 
à ce jour treize membres dont 9 Administrateurs 
non exécutifs.

Le Conseil d’Administration du 23 mars 2011 a 
pris acte du départ de M. Jaloul Ayed désigné Mi-
nistre des Finances en Tunisie. Il a été appelé  par 
devoir national dans une conjoncture historique 
particulière que traverse la Tunisie.  Depuis 1998, 
il exerçait des fonctions de Président du Directoire 
de BMCE Capital et simultanément, d’Administra-
teur Directeur Général Délégué de BMCE Bank en 
charge des activités de financement de la Grande 
Entreprise, de Banque d’Affaires et de l’Internatio-
nal. 

Travaux du Conseil d’Administration

Le Conseil d’Administration s’est réuni à deux re-
prises en 2010 et ce, pour débattre et statuer sur 
les questions suivantes :

• Arrêté des comptes et proposition d’affectation 
du bénéfice.

• Examen des rapports du Comité d’Audit et de 
Contrôle Interne.

• Examen de l’activité et résultat & prévisions de 
la Banque.

• Renforcement des Fonds Propres de la Banque à 
travers l’approbation des augmentations de capi-
tal réservées aux actionnaires de référence d’une 
part, et au personnel d’autre part.

• Autorisation des Conventions réglementées.

• Renouvellement de mandats d’Administrateurs 
et nouvelle gouvernance de BMCE Bank.

• Désignation et renouvellement du mandat des 
Commissaires aux Comptes.



M .  B r a h i m  B en  j elloun      -T ouimi      e s t 
Administrateur Directeur Général Délégué 
auprès de la  Présidence en charge de 
la coordination des entités du Groupe 
BMCE Bank depuis mars 2010. Il assure 
également la Présidence du Comité de Direction 
Générale, la Vice Présidence du Comité de 
Crédit Senior et la Présidence du Conseil de 
Surveillance de BMCE Capital S.A ; de même, 
il est membre des Conseils des filiales de la 
Banque d’Affaires et de Filiales Financières 
Spécialisées et des filiales en Europe.

Ayant rejoint BMCE Bank en 1990, son 
parcours a notamment été marqué par la 
mise en place, à travers des filiales dédiées, 
des activités d’intermédiation boursière et de 
gestion d’actifs, ainsi que par la création des 
premiers OPCVM de la Bourse de Casablanca.

Au titre de ses fonctions au sein de la Banque, 
il est Administrateur de Bank of Africa Holding 
et BOA Kenya, de même qu’il est Président du 
Conseil de Surveillance d’Eurafric Information 
-  une joint venture  spécialisée dans le 
domaine technologique, créée par BMCE Bank, 
RMA Watanya, et le Groupe Crédit Mutuel-CIC.

Membre du Conseil d’Administration d’Euro 
Information en France, filiale technologique du 
Groupe Crédit Mutuel, M. Benjelloun-Touimi 
préside le Conseil d’Administration de plusieurs 
filiales technologiques du Groupe BMCE Bank. 
Par ailleurs, il est membre du Conseil de la 
compagnie d’assurances RMA Watanya du 
Groupe FinanceCom. 

Administrateur de la Fondation BMCE Bank 
et d’autres ONG à caractère éducatif, il 
est Président de PlaNet Finance Maroc, 
Organisation de Solidarité internationale 
dédiée au développement de la Micro Finance 
ainsi que Président de l’Association Nationale 
des sociétés Marocaines par Actions (ANMA).

M. Brahim Benjelloun-Touimi est Docteur 
en Monnaie, Finance et Banque de l’Université 
Paris I Panthéon Sorbonne. Au cours de son 
cycle de Doctorat, il avait été sélectionné par 
le FMI pour conduire des recherches sur le 
système financier d’un de ses pays membres. Il 
a débuté sa carrière sur les marchés financiers 
en France et a assumé la responsabilité de la 
recherche au sein de la Salle des Marchés d’une 
grande banque d’affaires française.

Né en 1960, M. Benjelloun-Touimi est marié et 
père de trois enfants.

Administrateur Directeur 
Général Délégué 
auprès de la Présidence

Brahim 
Benjelloun-Touimi

M. Mamoun BELGHITI est Administrateur Di-
recteur Général Délégué de BMCE Bank et Pré-
sident de la filiale du Groupe dédiée à l’acti-
vité de recouvrement RM Experts.

Monsieur Mamoun BELGHITI a débuté sa car-
rière en 1972 au sein des Services Généraux 
puis à la Direction de l’Inspection. Il s’est vu 
confier, en 1981, la responsabilité de la Direc-
tion Crédit et Trésorerie et, en 1991, celle de 
la Direction de l’Investissement et du Crédit. 
A ce titre, M. BELGHITI a négocié au nom de la 
Banque plusieurs lignes de crédit notamment 
avec la Banque Mondiale, la SFI, le FMI, la BAD 
et la BEI.

Dès 1996, il prend en charge la Direction des Affaires 
Financières, où il participe activement à la mise 
en place du plan stratégique de développement et 
à la réorganisation de la Banque. Durant la même 
année, il participera, aux côtés du Président 
et d’autres cadres supérieurs, à l’opération 
GDR qui a permis à BMCE Bank d’augmenter 
son capital à travers les marchés internatio-
naux de capitaux. Durant ce même exercice, 
M. BELGHITI est promu au poste de Directeur 
Général Adjoint.

En février 1998, il est nommé en tant que 
Directeur Général en charge aussi bien de 
la Direction des Affaires Financières que de 
la Banque du Réseau Maroc. En avril 2002, 
il accède au titre de Conseiller Principal du 
Président en charge notamment de la repré-
sentation de la Banque auprès des Institu-
tions Nationales et Internationales ainsi que 
des relations avec les autorités monétaires. 
Il siège, par ailleurs, dans les instances où la 
Banque est actionnaire.

En mars 2004, M. BELGHITI est coopté Admi-
nistrateur Directeur Général en charge du Re-
medial Management Groupe.

Il compte également, à son actif, de nombreux 
séminaires dont il a assuré l’animation aussi 
bien au Maroc qu’à l’étranger. 

Né en 1948, M. BELGHITI est marié et père de 
deux enfants.

Administrateur Directeur 
Général Délégué
en charge de RM Experts

Mamoun Belghiti

Senior Management
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M. Mohamed BENNANI est Président  Directeur 
Général du Groupe Bank Of Africa. 

De 2002 à 2009, M. BENNANI a était  Administrateur 
Directeur Général Délégué de BMCE Bank, en 
charge de la Retail Bank.

BMCE Bank a renforcé, pendant cette période, 
son rôle de banque de proximité et ce, grâce à 
la réorganisation du réseau de distribution, la 
mise en place du programme d’ouverture des 
agences et l’enrichissement soutenu de l’offre 
de produits et services.

De 1997 à 2002 , M. BENNANI était Directeur 
Général de BMCE Bank en charge de la Banque 
de l’International qui regroupait alors les 
Activités du Corporate Banking , les Activités de 
Marché, les Relations Bancaires Internationales, 
le Réseau BMCE Bank à l’Etranger, les Résidents 
Marocains à l’Etranger et le Commerce Extérieur.

En 1992, M. BENNANI a été chargé de la création 
à Madrid de BMCE International, banque de droit 
européen au capital de laquelle des Institutions 
marocaines et espagnoles ont participé aux 
côtés de BMCE. M. BENNANI en a assuré la 
Direction Générale jusqu’en 1997.

En 1989, il fut détaché auprès de la Banque 
de Développement du Mali pour en assurer 

le redressement avec l’appui d’Institutions 
Financières Internationales et Régionales. Il a 
occupé le poste de  Directeur Général de cette 
banque jusqu’en 1992.

De 1976 à 1988, M. BENNANI était en charge 
des relations internationales de la BMCE avec 
les banques et les institutions financières de la 
région du Moyen-Orient et celles de la France, au 
sein du Département International de la BMCE.

De 1974 à 1976, il a assuré la création du Bureau 
de Représentation de la BMCE à Beyrouth pour 
développer et animer les relations de la banque 
avec les Institutions bancaires et financières 
des pays du Moyen-Orient et ceux du Golfe.

De 1972 à 1974, il était responsable des 
relations de la BMCE avec les banques 
européennes au sein de la Division des Relations 
Extérieures.

Il est titulaire d’une Licence en Sciences 
Economiques de la Faculté Mohammed V de 
Casablanca. Il a été décoré du titre de Chevalier 
de l’Ordre National du Mali et du ‘Wissam 
Achchoughl Addahabi’du Maroc

Né en  Septembre 1949, M. BENNANI est marié 
et père de deux enfants.

Administrateur Directeur 
Général Délégué 
en charge du Réseau BOA

Mohamed Bennani
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Senior Management

Directeur Général Délégué en 
charge du Pôle Information 
Technology  & Process Groupe

M. Mounir Chraibi est Directeur Général Délégué en 
charge du Pôle Information Technology  & Process 
Groupe depuis mars 2010.

M. Mounir Chraibi a débuté sa carrière en 1987 
comme chef de projet du schéma directeur du 
système d’information du Crédit du Maroc. Il a 
ensuite été Directeur de l’Organisation et des 
Systèmes d’Information de l’Office d’Exploitation 
des Ports. Il a conduit notamment pendant 
cette période des missions de simplification du 
commerce extérieur pour le compte du Ministère 
du Commerce Extérieur.

En 1994, M. Chraibi est nommé Directeur Général 
de l’Office de la Formation Professionnelle et 
de la Promotion du Travail. Son passage à 
l’Office est marqué par le développement de la 
formation continue en entreprise et le lancement 
des programmes d’insertion des jeunes, et 
notamment dans le domaine de l’IT. Son action 
à l’Office a également contribué  à la création 
de l’Agence Nationale pour l’Emploi des Jeunes 
(ANAPEC).

En 2001, M. Chraibi est nommé Directeur Général 
de la Caisse Nationale de la Sécurité Sociale. Lors 
de son passage à la CNSS, l’organisme connait 

une modernisation de ses méthodes de gestion, 
marquée notamment par la mise en place des 
télé-déclarations des salaires des entreprises 
du secteur privé et des télé-paiements des 
cotisations sociales. Cette période sera également 
particulièrement marquée par l’instauration de 
l’assurance maladie obligatoire, nouvelle branche 
de sécurité sociale.

En 2005, M. Chraibi est nommé Wali de la Région 
de Marrakech Tensift Al Haouz qui connait pendant 
son passage un développement important des 
investissements du secteur privé, ainsi que la mise 
en œuvre pour la Région de Marrakech de grands 
investissements publics structurants.

M. Mounir Chraibi est ingénieur de l’Ecole 
Polytechnique de Paris et Ingénieur de l’Ecole 
Nationale Supérieure des Télécommunications 
de Paris. Il a été décoré par SM le Roi du Wissam 
al Arch de l’Ordre de Chevalier. Il a également reçu 
une décoration de Chevalier de l’Ordre de Leopold 
par le Royaume de Belgique.

Né en 1963, M. Chraibi est marié et père de deux 
enfants.

Mounir Chraibi

M. Driss Benjelloun est Directeur Général Délégué 
en charge des Finances & Risques du Groupe 
BMCE Bank. Il est également Administrateur de 
filiales du Groupe BMCE Bank, notamment BOA 
Group, BOA Benin et BMCE Capital.

Ayant intégré le Groupe BMCE Bank en 1986, 
M. Driss BENJELLOUN a été chargé de conduire 
le projet de création d’une entité de Contrôle de 
Gestion visant l’amélioration du pilotage des 
activités puis chargé, à partir de 1990, de doter 
la Banque d’une Direction Audit et Contrôle de 
Gestion.

Après la privatisation de BMCE Bank, 
M. Driss BENJELLOUN fut nommé Responsable 
de la Direction Production Bancaire avec pour 
mission de rationnaliser les entités de Back Office 
et les doter d’outils et de moyens nécessaires pour 
mieux servir les clients.

En 1998, M. Driss BENJELLOUN fut nommé 
Directeur Général Adjoint en charge de plusieurs 
Directions de la Banque constituant le Pôle de 
Support Groupe - Production Bancaire, Systèmes 
d’Information, Organisation, Moyens Généraux, 
Sécurité -. La principale mission de ce Pôle était de 
coordonner et de mobiliser ces entités pour mieux 
répondre aux nouveaux défis de développement 
de la Banque tant à l’international qu’au niveau 
national.

En 2003, M. Driss BENJELLOUN a pris en charge 
le Pôle Financier Groupe en vue de renforcer 
notamment l’intégration des différentes filiales 
de la BMCE, que ce soit au Maroc, en Europe ou 
en Afrique.

En parallèle, il était chargé de conduire deux 
grands projets structurants de la place, à savoir 
le passage aux normes IFRS des comptes du 
Groupe et l’implémentation des normes édictées 
par Bâle II.

Il a piloté le processus de création de plusieurs 
entités telles que BMCE Internacional Madrid, 
Maroc Factoring,  le  Centre Monétique 
Interbancaire et Docuprint. En Afrique, il a participé 
à la restructuration de la BDM et piloté la fusion de 
cette dernière avec la BMCD.

Il a débuté sa carrière en tant qu’Auditeur-
Consultant dans divers cabinets étrangers de 
renom et a été chargé de cours à l’Université de 
Picardie.

M. Benjelloun est titulaire d’un Doctorat en Finance 
de l’Université Paris Dauphine et du diplôme 
d’Etudes Comptables Supérieures.

Né en 1955, M. Benjelloun est marié et père de 
trois enfants.

Directeur Général Délégué des 
Finances & Risques Groupe

Driss BENJELLOUN
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91M. M’fadel EL HALAISSI est Directeur Général 
Délégué en charge de la Banque de l’Entreprise. 
Ce nouveau pôle de Direction Générale a été 
érigé début 2010 au sein de BMCE Bank afin 
de regrouper et de dynamiser le marché des 
Entreprises, de la PME-PMI à la Grande Entreprise. 

Cette responsabilité lui est confiée après 25 ans de 
carrière au sein de BMCE Bank, dans les activités 
de crédit, de financement d’investissement, de 
restructuration de crédits, de mise en place de 
solutions de haut de bilan, spécialisée sur le 
marché des entreprises.

Depuis son intégration à BMCE Bank, il s’était 
vu confier la création du département de 
restructuration des crédits d’investissements 
et avait participé à la négociation et la mise en 
place de plusieurs lignes de crédits extérieurs 
notamment les lignes de la Banque Mondiale, 
ligne S.F.I., les lignes B.E.I, ... Ces premières années 
se sont poursuivies par la prise en charge de la 
Direction de l’Investissement et des Marchés 
d’Entreprises en 1998.

En avril 2002, il fut nommé Directeur Général 
Adjoint en charge de la Corporate Bank, un pôle 
étendu ensuite à l’International.
 

Il a participé activement à la montée en puissance 
des financements en Project Finance, au conseil 
financier et à l’accompagnement spécifique 
des opérateurs ayant eu recours à ces types 
d’investissement.
 

Titulaire d’un Doctorat en Economie de l’Université 
de Lille, M. EL HALAISSI est marié et père de 2 
enfants. 

Directeur Général Délégué 
en charge de la Banque de 
l’Entreprise

M’Fadel EL HALAISSI
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BMCE CAPITAL TITRES
A. FASSI FIHRI

BMCE CAPITAL GESTION PRIVEE
M. BOUAZZAOUI

AXIS CAPITAL TUNISIE
A. BENGHAZI

BMCE CAPITAL CONSEIL
M. DRAFATE

BMCE CAPITAL CAMEROUN
S.Y. NANA

S
E

C
R

E
TA

R
IA

T 
G

E
N

E
R

A
L

M
. I

D
R

ISS


I

RI
SK

 M
A

N
A

G
EM

EN
T 

& 
Q

U
A

N
TS

H
. B

A
R

A
K

A
T

A
N

A
LY

SE
 &

 R
EC

H
ER

CH
E

F.
 H

O
US


N

I

PL
AT

EF
O

RM
E 

CO
M

M
ER

CI
A

LE
Z

. A
R

A
FA

DG INFORMATION TECHNOLOGY & PROCESS GROUPE
M. CHRAIBI

SE
RV

IC
ES

 &
 T

RA
IT

EM
EN

TS
 B

AN
CA

IR
ES

A
. B

E
LA

FI
A

M
AI

TR
IS

E 
D

’O
U

V
RA

GE
 &

 S
YN

ER
GI

ES
 

TE
CH

N
O

.
I.

 E
L 

B
O

U
K

H
A

R
I

Q
U

A
LI

TE
 G

RO
U

PE
H

. B
O

U
R

A
O

U
I

CONTROLE INTERNE

PLATEFORMES TECHNOLOGIQUES GROUPE

EURAFRIC INFORMATION 
& FILIALES

Y. KARKOURI

DOCUPRINT GNS & FILIALES

magshore & FILIALES

DG FINANCES & RISQUES GROUPE
D. BENJELLOUN

FISCALITÉ GROUPE
H. SAADANI

RISQUES GROUPE
M. ZAHED

FINANCEs GROUPE 
Z. EL KAISSI

PLANIFICATION STRATEGIQUE 
& FINANCIERE GROUPE

Z. EL KAISSI
FINANCIERE BANQUE

K. GUERRAOUI

COMPTABILITE BANQUE
J. TAHIRI-JOUTEY

Management des risques 
groupe

O. LAHBABI

Analyse & suivi des 
engagements

R. ANOUA

COMITE d’audit & de controle interne 
banque

MANAGEMENT SECURITE GROUPE
A. BENALI YAALA
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Management 
à l’International

EUROPE 

Mohamed 
benchaib
Directeur Général

Younes 
Masloumi
Président Directeur 
Général

Abdoulaye 
Daffe
Président Directeur 
Général

Radi 
Hamudeh
Directeur Général

Ramz 
Hamzaoui
Directeur Général

BMCE International UK

Mohamed 
bennani
Président Directeur 
Général

Bank of Africa

Chang 
CHONG YANG

BMCE Beijing

BMCE International France La Congolaise de Banque

Banque de Développement du MaliBMCE International Espagne

Ahmed 
benghazi
Directeur Général

AXIS Capital

Serge Yanic 
NANA
Directeur Général

BMCE Capital Cameroun

afrique aSIe
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Management 
des Filiales au Maroc 

ACTIVITES DE BANQUE 
D’AFFAIRES

FILIALES FINANCIERES
 SPECIALISEES

autres ACTIVITES

bmce Capital
Banque d’Affaires

Président du Directoire
Khalid Nasr

bmce Capital BOURSE
Société d’intermédiation boursière

Président du Directoire
Youssef Benkirane

bmce Capital GESTION
Société de gestion d’actifs

Directeur Général
Amine Amor

CASABLANCA FINANCE 
MARKETS

Banque d’investissement

Directeur Général
Younes Benjelloun

EuRafric information
Services technologiques

Président du Directoire 
Younes Karkouri

Locasom
Location longue durée

Président Directeur Général
Amine Echcherki

Hanouty
Distribution

Président Directeur Général
Jawad Bennis

Conseil Ingénieur
& Développement

Directeur Général
MONCEF ZIANI

MAGHREBAIL
Société de leasing

Président Directeur Général
Azeddine Guessous

SALAFIN
Société de crédit à 
la consommation

Président du Directoire
Amine Bouabid

Maroc factoring
Société d’affacturage

Directeur Général
Hicham Daouk

Euler hermes acmar
Société d’assurance crédit

Directeur Général
Jean-christophe Batlle
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Gouvernement d’Entreprise

Composition

prEsident 
• Azeddine GUESSOUS
intuitu personae 

Membres de droit

• FinanceCom
représentée par M. Zouheir Bensaïd, 
Vice-Président Directeur Général 

• Groupe Credit Mutuel - CIC
représenté par Jean-Jacques Tamburini
Membre du Directoire du CIC

• Mario Mosqueira Do Amaral
Intuitu personae

Membres associes

• M. l’Administrateur Directeur Général 
Délégué auprès de la Présidence
• M. le Directeur Général Délégué en 
charge des Finances & Risques Groupe
• M. Mohamed BENNOUNA, Conseiller 
auprès de la Direction Générale
• M. le Contrôleur Général Groupe 

Membres invitEs

• Les Auditeurs Externes
• Le Comité peut demander audition et la 
collaboration de toute personne faisant 
partie du staff dirigeant et tout respon-
sable dont les fonctions entrent dans le 
cadre de son domaine d’intervention 

SecrEtariat

• M. Khalid LAABI
Directeur Général Adjoint & 
Contrôleur Général du Groupe 
BMCE Bank

MISSIONS

Le Comité s’assure en permanence de la pour-
suite et de la réalisation de l’ensemble des 
missions et des objectifs ci-dessous définis :

•Vérification des opérations et des procédures 
internes ;
•Mesure, maîtrise et surveillance des risques ;
•Vérification de la fiabilité de la collecte, du traite-
ment approprié et de la conservation des données 
comptables ;
•Circulation efficace de la documentation et de 
l’information tant au plan interne qu’externe ;
•Evaluation de la cohérence et de l’adéquation des 
dispositifs de contrôle mis en place ;
•Evaluation de la pertinence des mesures correc-
trices proposées ou mises en œuvre ;
•S’assurer de la conformité de la comptabilité et 
de la cohérence des systèmes de contrôle interne 
au niveau de chaque entité ayant une vocation 
financière appartenant au Groupe ;
•Examen des comptes sociaux et consolidés avant 
leur soumission, pour approbation, au Conseil 
d’Administration ;
•Elaboration du rapport annuel de l’activité et des 
résultats du contrôle interne qui est soumis à l’exa-
men du Conseil d’Administration ;
•Examen de la pertinence des activités de l’Audit 
Interne dans les entités du Groupe ;
•Examen de la situation de conformité -Com-
pliance- dans le Groupe et l’état d’avancement des 
actions dans ce domaine pour chacune des entités 
composant le Groupe ;
•Présentation, au moins deux fois par an, au 
Conseil d’Administration, de la situation des 
encours des créances en souffrance, des résultats 
des démarches amiables et du recouvrement 
contentieux des créances, des encours des créances 
restructurées et de l’évolution de leur rembourse-
ment ;
•Veiller à la qualité et à la véracité de l’information 
délivrée aux Actionnaires.

Le dispositif de vérification des opérations et 
des procédures internes doit, en outre, per-
mettre de s’assurer :

•De la conformité des opérations et des procédures 
internes aux prescriptions légales et réglementaires 
ainsi qu’aux normes et usages professionnels et 
déontologiques en vigueur ;
•Du respect des normes de gestion et des procé-
dures internes fixées par les organes compétents ;

Les modalités d’exécution des opérations doivent 
comporter, comme partie intégrante, les procédures 
de contrôle et de pistes d’audit appropriées. 
Des vérifications périodiques visant le contrôle du 
respect des procédures doivent être effectuées.

periodicite

Au minimum  
3 fois par an

Comite d’Audit et de Controle Interne Groupe

TRAVAUX DU COMITE D’AUDIT ET DE CONTROLE INTERNE BANQUE EN 2010

Lors des séances tenues en présence de l’ensemble des membres du CACI 
Groupe, une partie des travaux a été consacrée à l’examen du dispositif de 
gestion des risques de crédit au niveau du Groupe Bank of Africa, notamment 
la politique de crédit en vigueur, les modalités de contrôle et de suivi des 
risques, le mode de provisionnement, ainsi que les expositions de chacune 
des filiales.

Fut également abordé le thème relatif à l’amélioration du dispositif mis en 
place au niveau de la consolidation des comptes des filiales à l’étranger.

Dans le cadre de la mise en conformité du dispositif de gestion des risques 
bilancielles aux directives de Bank Al-Maghrib, les membres du Comité se sont 
également attelés à l’examen du dispositif cible au niveau du Groupe de la 
gestion des risques de taux & liquidité, ainsi que son déploiement. 
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Composition

prEsident 
• Mario Mosqueira DO AMARAL
Intuitu personae 

Membres de droit

• RMA Watanya 
représentée par M. Azeddine GUESSOUS
• FinanceCom
représentée par M. Zouheir BensaId, 
Vice-Président Directeur Général 
• Groupe Crédit Mutuel - CIC 
représenté par Jean-Jacques TAMBURINI, 
Membre du Directoire du CIC

Membres associes

• M. l’Administrateur Directeur Général 
Délégué auprès de la Présidence 
• M. le Directeur Général Délégué en 
charge des Finances & Risques Groupe 
• M. Mohamed BENNOUNA, Conseiller 
auprès de la Direction Générale 
• M. le Contrôleur Général Groupe 
• M. le Responsable du Pôle Risques 
Groupe 
• M. le Responsable du Pôle Finances 
Groupe

Membres invitEs

• Les Auditeurs Externes
• Les Responsables en charge des entités 
en rapport avec les points inscrits à 
l’ordre du jour de la séance du Comité 
peuvent être invités à assister aux réu-
nions
 
SecrEtariat

• M. Khalid LAABI
Directeur Général Adjoint & 
Contrôleur Général du Groupe 
BMCE Bank

MISSIONS

• Vérification des opérations et des procédures 
internes ;
• Mesure, maîtrise et surveillance des risques ;
• Vérification de la fiabilité de la collecte, du trai-
tement, de la diffusion et de la conservation des 
données comptables ;
• Circulation efficace de la documentation et de 
l’information tant au plan interne qu’externe ;
• Evaluation de la cohérence et de l’adéquation des 
dispositifs de contrôle mis en place ;
• Evaluation de la pertinence des mesures correc-
trices proposées ou mises en œuvre ;
• S’assurer de la conformité de la comptabilité et 
de la cohérence des systèmes de contrôle interne 
au niveau de chaque entité ayant une vocation 
financière appartenant au Groupe ;
• Examen des comptes sociaux et consolidés avant 
leur soumission au Conseil d’Administration ;
• Elaboration du rapport annuel de l’activité et 
des résultats du contrôle interne qui est soumis à 
l’examen du Conseil d’Administration ;
• Information, au moins deux fois par an, du 
Conseil d’Administration relativement aux encours 
des créances en souffrance, aux résultats des 
démarches amiables ou judiciaires entreprises, de 
même qu’aux encours des créances restructurées et 
de l’évolution de leur remboursement ;
• Veiller à la qualité de l’information délivrée aux 
Actionnaires.

periodicite

Au minimum 
2 fois par an

Comite d’Audit et de Controle Interne Banque

TRAVAUX DU COMITE D’AUDIT ET DE CONTROLE INTERNE BANQUE EN 2010

Le CACI de BMCE Bank s’est tenu à trois reprises. Les membres se sont attelés à examiner le rapport des Auditeurs Externes, 
le bilan d’activité du Contrôle Général, l’état d’avancement de la mise en œuvre des recommandations des précédents CACI, le 
portefeuille engagements et la situation prudentielle de la Banque, ainsi que les performances financières et de la Banque et du 
Groupe.

L’examen des axes d’amélioration de la productivité de la Banque et de certaines de ses filiales, ainsi que l’optimisation de la 
présence de BMCE Bank en Europe ont fait l’objet d’une analyse approfondie.
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Composition

prEsident 

• Groupe Crédit Mutuel - CIC  

Membres permanents
 
• Caisse de Dépôt et de Gestion 
• M. David SURATGAR 
• M. Adil DOUIRI

Membres invites

• Le Comité de Gouvernance pourra 
s’adjoindre, à sa discrétion, toute per-
sonne membre ou non membre de BMCE 
Bank ou de son Groupe, en fonction des 
questions inscrites à l’ordre du jour, 
notamment au niveau des commissions 
devant traiter des points en relation avec 
l’examen des conventions ou des nomi-
nations et rémunérations. 
 
SecrEtaire du Comite

• M. l’Administrateur Directeur Général 
Délégué auprès de la Présidence

MISSIONS

• Veiller au respect des principes de bonne gouver-
nance et des dispositions légales et réglementaires 
en vigueur et communiquer aux actionnaires sur 
ces points ;

• Examiner et faire des recommandations par 
rapport à la composition et aux missions et travaux 
du Conseil d’Administration et de ses Comités 
Spécialisés ;

• Prévenir et veiller à la résolution d’éventuels 
conflits d’intérêt pouvant survenir entre les 
membres du Conseil d’Administration, liés à des 
opérations ou transactions associant les dirigeants 
ou les actionnaires ;  

• Proposer des procédures de cooptation des 
Administrateurs et des membres de la Direction Gé-
nérale ainsi que formuler des recommandations au 
Conseil pour la désignation de nouveaux membres ;

• Proposer une politique de rémunération des 
Administrateurs et des membres de la Direction Gé-
nérale conformément aux critères fixés au préalable 
par le Conseil d’Administration.

periodicite

Trimestrielle 
ou chaque fois 
que néces-
saire, à la 
discrétion des 
membres du 
Comité

Comite de Gouvernance
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Composition

prEsident 
• Monsieur Othman BENJELLOUN, 
Président Directeur Général  

Vice President 
• M. Azeddine GUESSOUS, 
Président du CACI Groupe BMCE Bank

autres Membres Permanents 

• Le Représentant désigné du Groupe 
Crédit Mutuel - CIC
• Le Représentant désigné de Finance-
Com

Membres associes

• L’Administrateur Directeur Général 
Délégué auprès de la Présidence 
• Les Présidents & Directeurs Généraux 
des grandes filiales du Groupe
- Groupe Bank of Africa
- Maghrebail
- Salafin 
• Le Président d’Honneur du Groupe 
Bank of Africa
• Le Directeur Général Délégué en 
charge des Finances & Risques Groupe
• Le Directeur Général Délégué en 
charge de la Banque de l’Entreprise
• Le Directeur Général Délégué en 
charge de la Banque des particuliers & 
Professionnels 
• Le Directeur Général Délégué en 
charge du Pôle Information Technology 
& Process Groupe

Secretaire du Comite
• Le Directeur du Pôle Finances Groupe

MISSIONS

Le Comité Stratégique est en charge de l’ani-
mation de la réflexion stratégique au sein du 
Groupe BMCE Bank et émet des recomman-
dations, au Conseil d’Administration sur la 
stratégie du Groupe. Sa mission est articulée 
autour de quatre axes clés.

1- Réflexion et définition des orientations straté-
giques du Groupe BMCE Bank
• Construire et formaliser le plan stratégique du 
Groupe ; 
• Coordonner la réflexion stratégique entre les 
différentes entités du Groupe ; 
• Evaluer les scenarii de croissance pertinents pour 
le Groupe, en examinant les options au Maroc et à 
l’international ;
2- Initiation & exécution de la stratégie et lance-
ment de grands projets transversaux 
• Veiller à l’alignement stratégique au sein du 
Groupe au Maroc et à l’international ; 
• S’assurer de la bonne mise en œuvre du plan stra-
tégique Groupe et suivi des accords de partenariat 
stratégique ;
• Identifier et lancer les grands projets de transfor-
mation structurants pour le Groupe ;
3- Evaluation, pour le Conseil, des opérations nou-
velles pour la stratégie du Groupe  
• Opportunités de développement, d’investisse-
ment, de prise de participation stratégique et de 
synergie du Groupe BMCE Bank ;
• Opportunités d’extension d’activité du périmètre 
du Groupe BMCE Bank (croissance interne/externe, 
cessions, diversification) ;
4- Suivi de l’environnement concurrentiel et ses 
développements stratégiques au niveau national et 
international
• Analyse des forces et faiblesses des compétiteurs ;
• Analyse des grandes tendances de l‘industrie 
bancaire ;
• Benchmarking des meilleures pratiques du métier.

periodicite

Trimestrielle 
ou, si la situa-
tion l’exige, à 
la demande 
du Président 
ou de deux 
membres 
permanents

Comite Strategique Groupe
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Composition

prEsident 
• M. Brahim BENJELLOUN-TOUIMI

Membres Permanents
 
• L’Administrateur Directeur Général 
Délégué en charge de RM Experts
• Le Directeur Général Délégué en charge 
des Finances & Risques Groupe 
• Le Directeur Général Délégué en charge 
du Pôle Information Technology & Pro-
cess Groupe
• Le Directeur Général Délégué en charge 
de la Banque de l’Entreprise
• Le Directeur Général Délégué en charge 
de la Banque des Particuliers & Profes-
sionnels 
• Le Directeur Général Délégué en charge 
du Réseau Entreprises
• Mohamed BENNOUNA, Conseiller au-
près de la Direction Générale
• Le Contrôleur Général Groupe

Membres associes

• Le Président du Directoire 
de BMCE Capital
• Les autres Directeurs Généraux Ad-
joints de BMCE Bank 

Secretaire du Comite

• Houda SBIHI, Secrétaire Générale Groupe 

MISSIONS

Le Comité de Direction Générale est le relais opération-
nel du Comité Stratégique Groupe, au sein de la Banque, 
dans l’élaboration de proposition d’axes de développe-
ment et la mise en œuvre de la stratégie telle que validée 
par le Conseil d’Administration. Il pilote les activités de 
la Banque et arbitre toute question opérationnelle et 
fonctionnelle relevant de la compétence des directions et 
des comités internes. 

Pilotage de l’activité
• Piloter l’élaboration du plan stratégique de la Banque en 
cohérence avec les décisions du Comité Exécutif et assurer 
le suivi de sa mise en œuvre ;
• Impulser et examiner l’avancement du déploiement des 
grands projets transversaux impactant le fonctionnement 
et le développement de la Banque ; 
• Traduire le plan stratégique en objectifs budgétaires 
clairs pour les entités de la Banque ;
• Valider les budgets annuels, suivre l’allocation et veiller à 
l’optimisation des ressources des entités de la Banque ; 
• Surveiller la réalisation effective du plan budgétaire de 
la Banque et de chacune de ses entités et, s’assurer de la 
mise en place d’actions correctives en cas d’écart ;
• Décider de la politique de tarification des produits et 
services, tout en veillant à la rentabilité des métiers ; 
• Evaluer les opportunités de lancement de nouvelles 
activités ou produits et services et, en assurer le suivi de 
mise en œuvre ;
• Arbitrer les questions opérationnelles relevant des Pôles, 
Directions et des Comités internes dont il fixe les objectifs ;
• Veiller à l’efficience de l’organisation en mettant en 
œuvre les actions nécessaires relatives aux ressources 
humaines, à l’organisation, à l’informatique, à la logistique 
et à la sécurité qui concourent au développement de la 
Banque.

Contrôle interne, audit & gestion des risques
• Formuler les orientations en termes de politique de risque 
de la Banque et s’assurer de l’alignement avec la politique 
de risque Groupe ;
• Fixer et suivre, sur proposition de l’entité en charge de 
la gestion des risques, les limites et niveaux de risques 
agrégés pour chacun des métiers de la Banque ;
• S’assurer du respect des ratios réglementaires, de la 
réglementation en matière de risques et de l’efficience du 
contrôle Interne.

Ressources Humaines
• Examiner la politique de rémunération, de formation, de 
mobilité et de recrutement du personnel de la Banque ;
• S’assurer de l’adéquation entre les priorités opération-
nelles et les politiques de recrutement et de formation ;
• Suivre la gestion des carrières des hauts potentiels de la 
Banque.

 Autres prérogatives
• Veiller à une politique de communication commerciale, 
institutionnelle et financière cohérente ;
• Arbitrer les éventuels conflits d’intérêts et l’ensemble des 
dossiers non résolus relevant de la compétence des entités 
de la Banque et des comités internes ;
• Proposer au Comité Stratégique des axes de développe-
ment de la Banque.

periodicite

Hebdomadaire

Comite de Direction Generale  

TRAVAUX DU COMITE DE DIRECTION GENERALE 2010

Le Comité de Direction Générale a traité, lors de ses 48 séances, près de 200 
points inscrits à son ordre du jour et statué plus de 500 décisions. Les thèmes re-
latifs au pilotage des performances financières et commerciales, à la surveillance 
des risques et des filiales et au contrôle interne, ont occupé la moitié des travaux 
du Comité de Direction Générale. 

L’année 2010 aura ainsi été marquée par le lancement de projets d’envergure 
structurants qui auront des impacts significatifs sur l’amélioration de l’efficacité 
opérationnelle et commerciale, à travers notamment, le chantier de régionalisa-
tion et la refonte de filière de contrôle permanent. 

Afin d’accompagner le développement de la Banque, le Comité a examiné le plan 
triennal 2010-2012 et évalué les besoins en Fonds Propres de la Banque et ce, 
en vue de se mettre d’ores et déjà en conformité avec les nouvelles exigences 
réglementaires.

Assumant son rôle de surveillance et d’appréciation des risques à travers notamment 
un examen régulier des principaux indicateurs de risques, le Comité de Direction Gé-
nérale a également validé le système de délégation des pouvoirs de la Banque, de 
même qu’il a examiné le projet d’implémentation de la notation interne des contre-
parties au sein du Groupe BMCE Bank entamé en septembre 2009.

De même, le Comité a examiné de manière régulière les performances commer-
ciales de la Banque, initiant, le cas échéant, les mesures nécessaires à la redy-
namisation de l’activité commerciale. Les plans d’actions commerciales et de 
communication visant le renforcement du positionnement de la Banque ont été 
débattus. Au niveau du développement de l’offre, le Comité a validé le lancement 
de plusieurs produits & services, de même qu’il a impulsé le développement des 
synergies intra-groupe.
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Composition

prEsident 
• M. Mounir CHRAIBI Directeur Général 
Délégué en charge du Pôle Information 
Technology & Process Groupe 

Membres Permanents 
• Banque des Particuliers et 
Professionnels 
• Banque de l’Entreprise
• Logistique Groupe
• Capital Humain Groupe
• Risques Groupe
• Finances Groupe 
• Contrôle Général Groupe
 
Membres associes

• Tous les responsables des Pôles et 
Directions, hormis les membres perma-
nents, sont membres associés, traitant 
en séances les sujets à l’ordre du jour 
qu’ils proposent aux délibérations du 
comité de fonctionnement.

Secretaire du Comite

• Qualité Groupe

MISSIONS

Créé en 2010, le Comité de Fonctionnement 
est l’instance de remontée, de partage de l’in-
formation et d’arbitrage de toute probléma-
tique technique, organisationnelle, logistique 
liée au fonctionnement des activités de la 
Banque. Il apporte ainsi une expertise métier/
technique et émet des recommandations au 
Comité de Direction Générale afin d’éclairer 
ses décisions sur ces aspects.

• Veiller à la rationalisation du portefeuille de 
projets organisationnels et informatiques et la mu-
tualisation des systèmes et outils mis en place ; 
• Evaluer la viabilité des projets en termes de gains 
de productivité, de retour sur investissements et de 
délais de mise en œuvre ;
• Prioriser les projets sur la base de leur alignement 
aux orientations stratégiques ;
• Examiner l’avancement du déploiement des pro-
jets impactant le fonctionnement et le développe-
ment de la Banque ;
• S’assurer de la célérité du processus d’élaboration 
de product programs des nouveaux produits et 
services, en veillant à la dimension time to market 
et ce, à travers la résolution de toute problématique 
opérationnelle et fonctionnelle y relative ;
• Assurer le suivi de mise en œuvre du lancement 
des produits et services une fois les product pro-
grams validés ;
• Soumettre au Comité de Direction Générale 
d’éventuels conflits d’intérêts et l’ensemble des 
dossiers non résolus relevant de la compétence des 
entités de la Banque et des comités internes.

periodicite

Hebdomadaire

Comite de Fonctionnement

TRAVAUX DU COMITE DE FONCTIONNEMENT 2010

Le Comité de fonctionnement, institué en mai 2010, a tenu 29 séances durant lesquelles près d’une quarantaine de thèmes ont 
été traités. Dans le cadre de ses prérogatives, le Comité a apporté une expertise en éclairant le Comité de Direction Générale sur les 
aspects davantage opérationnels, techniques et organisationnels, fluidifiant ainsi la prise de décision, sur des thématiques liées 
notamment, au traitement des valeurs, à la clôture des comptes, aux procédures d’engagement et de dépenses d’investissement, à 
la gestion des GAB, aux conventions avec les partenaires externes, au paiement en ligne et aux Systèmes d’information.
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 RAPPORT ANNUEL 2010

Evolution du Capital

Evolution de l’Actionnariat

	 Nature de l’opération      	Nombre d’actions émises	A ugmentation	 Capital social
			   de capital en dh	 après augmentation	

	 Actionnaire     	N ombre de titres	 Part du capital	 Prix d’acquisition 
				    par action en MAD 	

						    
		
					   
	

1990	 Souscription en numéraire	 1 200 000	 120 000 000	 500 000 000
1991	 Attribution d’actions gratuites	 750 000	 75 000 000	 575 000 000
1991	 Souscription en numéraire	 1 750 000	 175 000 000	 750 000 000
1992	 Attribution d’actions gratuites	 750 000	 75 000 000	 825 000 000
1992	 Souscription en numéraire	 1 750 000	 175 000 000	 1 000 000 000
1996	 Attribution d’actions gratuites	 2 857 142	 285 714 200	 1 285 710 000
1996	 Souscription reservée aux institutionnels étrangers	 1 369 394	 136 939 400	 1 422 653 600
2000	 Attribution d’actions gratuites	 1 443 194	 144 319 400	 1 587 513 900
2010	 Souscription en numéraire-réservée au Groupe CM-CIC	 10 712 000	 107 120 000	 1 694 633 900
2010	 Souscription en numéraire-réservée aux salariés du Groupe	 2 500 000	 25 000 000	 1 719 633 900

Donnees financieres

2000	 banco espirito santo	 400 113	 2,52%	 670
2001	 commerzbank	 800 000	 5,04%	 450
			   union bancaire privée	 184 200	 1,16%	 425
2002	 financecom	 652 210	 4,11%	 420
			   interfina	 489 914	 3,09%	 Divers cours - MO
2003	 financecom	 800 107	 5,04%	 400
			   programme de rachat	 795 238	 5,01%	 400
			   opv reservee aux salaries du groupe	 750 000	 4,72%	 400
			   Al wataniya	 250 000	 1,57%	 400
2004	 financecom	 792 169	 4,99%	 400
			   credit industriel et commercial	 1 587 514	 10,00%	 500
			   morgan stanley	 476 000	 3,00%	 445
2005	 opv reservee aux salariés du groupe	 530 129	 3,34%	 525
2006	 programme de rachat	 448 142	 2,82%	 Divers cours - M
			   bes / fundo pensoes	 400 402	 2,52%	 985
2007	 caja mediterraneo	 793 757	 5,00% 	 1869.15
			   programme de rachat	 327 670 	 2,06% 	 2750
2008	 groupe credit mutuel cic	 7 999 900 	 5,04% 	 270
			   programme de rachat	 -	 3,11%	 divers cours
2009	 groupe credit mutuel cic	  7 778 762 	 4,9% 	 290
			   programme de rachat	 5 564 981	 3,05%	 divers cours
2010	 cdg	 12 700 111	 8,00%	 267
2010	 groupe credit mutuel cic	 10 712 000	 5,00%	 235
2010	 salaries du groupe	 2 500 000	 1,64%	 200

Cessions de parts de capital

2001	 nomura	 323 597	 2,24%	 400
2002	 interfina	 652 210	 4,11%	 420
2003	 commerzbank	 1 595 345	 10,05%	 400
			   interfina	 750 000	 4,72%	 400
2004	 commerzbank	 792 169	 4,99%	 400
			   financecom	 1 587 514	 10,00%	 500
2005	 programme de rachat	 664 507	 4,19%	 Divers cours 
			   salaries du groupe	 356 266	 2,24%	 Divers cours 
2006	 salaries du groupe	 367 093	 2,31%	 Divers cours 
			   union bancaire privee	 132 765	 0,84%	 Divers cours 
			   banco espirito santo	 400 402	 2,52%	 985
2007	 programme de rachat 	 793 757 	 5,00% 	 1869.15
			   salaries du groupe 	 327 670 	 2,06% 	 2750
 			  cimr	 115 205	  0,73% 	 divers cours
2008	 salaries du groupe	 040	 1,98%	 divers cours
2009	 programme de rachat	 6 350 000 	 4,00% 	 290
			   rmawatanya	 1 428 762	  0,90%	 290
2010	  programme de rachat	 12 589 826	 7,93%	 267

Le Titre BMCE Bank

(*) Split de l’action en 2008 passant d’une valeur nominale de 100 DH à 10 DH.
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Principaux Ratios 2010                                                                     Liquidité*          Volatilité
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Cours plus haut	 268,9
Cours plus Bas	 217
Cours de clôture	 261
Bénéfice par action 2010	 4,76
PER 2010 au 31 décembre 	 54,8x
P/B 2010 au 31 décembre	 2,6x
Rendement du dividende	 1,1%
Volume quotidien moyen des transactions (Marché Central)-en MDH	 4,6
Nombre d’actions moyen quotidien	 18 624
Capitalisation boursière au 31 décembre - en milliards DH	 44,9 1

						    
		
				             	
	

6 mois	 18,1%	 26,4%
1 an	 18,3%	 26,5%
5 ans	 35,7%	 28,2%
1

En 2010, la performance du titre BMCE BANK ressort à -1,5%, en sous-performance par rapport à ses indices de référence notamment 
le MASI (+21,2%), le MADEX (+22,1%) et l’indice du secteur bancaire (+30 %). 

*La liquidité du titre BMCE Bank correspond au taux de rotation du capital annualisé

Evolution comparée du MASI, du MADEX, de L’indice Sectoriel et du titre 
BMCE Bank en 2010
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Evolution du cours de l’action BMCE Bank en 2010
	 Plus haut               Plus Bas	N ombre de titres	E n capitaux (M MAD)	E n nombre 
				    de transactions	

						    	
	
						    
Janvier	 268,9	 252,0	 136 081	 35,5	 392
Février	 263,0	 254,0	 432 382	 110,4	 284
Mars	 265,0	 243,3	 13 601 892	 3 622,7   	 594
Avril	 267,0	 252,2	 304 755	 78,8	 449
Mai	 255,2	 233,5	 112 452	 27,4	 619
Juin	 249,9	 217,0	 495 841	 113,0	 1 029
Juillet	 230,0	 217,0	 213 770	 47,6	 603
Août	 240,0	 220,0	 256 032	 59,7	 619
Septembre	 238,4	 225,1	 718 105	 166,6   	 708
Octobre	 236,0	 227,7	 185 018	 42,7	 418
Novembre	 238,0	 228,1	 169 180	 39,0	 519
Décembre	 262,9	 234,0	 9 786 058	 2 355,5   	 1 852

BMCE Bank a procédé en 1996 à une augmentation de capital 
à travers l’émission de 60 M$ sous forme d’actions GDR (Glo-
bal Depositary Receipts) cotées à la Bourse de Londres.

Les GDR sont convertibles en actions ordinaires et chaque 
GDR correspond à 1/3 d’une action ordinaire.

Le programme GDR représente 0,27% du capital à fin 2010, 
soit 1 409 550 GDRs, constituées de deux classes de titres : 
Reg S et 144A.

	Programme GDR à fin Décembre 2010

Type de GDR	 Reg S (*)
Ticker	 BMED
Nombre de titres	 1 409 370
Type de GDR	 144 A (**)
Ticker	 69IR
Nombre de titres	 180

• Reg S : 1 409 370 GDR (soit 469 790 actions ordinaires) . Ces titres peuvent 
être détenus par des porteurs (personnes physiques ou morales) à l’extérieur 
des Etats-Unis.
• 144A : 180 GDR (soit 60 actions ordinaires). Ces titres sont réservés uni-
quement aux investisseurs qualifiés aux Etats-Unis, connus sous le terme 
QIBs ‘’Qualified Institutional Buyers’’. Les QIBs sont des institutions qui dé-
tiennent pour leurs propres comptes au moins 100 $ de titres. Les QIBs ne 
peuvent pas être des personnes physiques.

Programme GDR
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L’actionnaire, en tant que détenteur d’un titre de capital, est 
directement associé de la société. Le montant nominal de 
l’action ne peut être inférieur à cinquante dirhams. Toute-
fois, pour les sociétés dont les titres sont inscrits à la cote de 
la bourse des valeurs, le minimum du montant nominal est 
fixé à dix dirhams. Les droits attachés à l’action concernent 
la communication d’information, la contribution à la bonne 
marche de la société par la participation aux décisions collec-
tives ainsi que le droit aux bénéfices.

Un droit de communication et d’accès à l’information

Des mesures de publicité et d’information sont prescrites 
pendant la durée d’existence de la société pour informer les 
détenteurs de titres, quel que soit le niveau de leur participa-
tion dans le capital, des actes importants de la vie sociale, et 
notamment de tout fait nouveau de nature à provoquer une 
variation du cours de la Bourse.

Par ailleurs, l’actionnaire dispose d’un droit de communica-
tion permanent et temporaire. Par conséquent, les comptes 
annuels des trois derniers exercices doivent à tout moment 
pouvoir être mis à la disposition des actionnaires au siège de 
leur société.

Chaque année, outre les comptes sociaux, le rapport annuel, 
le rapport des Commissaires aux Comptes, la liste des Admi-
nistrateurs et le projet d’affectation des résultats de l’exercice 
écoulé doivent être rendus disponibles au moins quinze jours 
avant l’Assemblée Générale Ordinaire.

Dans les sociétés faisant appel public à l’épargne, le rapport 
de gestion du Conseil d’Administration doit mettre en avant 
la valeur et la pertinence des investissements entrepris par 
la société ainsi que leur impact prévisible sur son développe-
ment. Il y est également fait mention selon les cas des risques 
inhérents auxdits investissements. Par ailleurs, il indique et 
analyse les risques et événements connus de la direction ou 
de l’administration de la société qui sont susceptibles d’exer-
cer une influence favorable ou défavorable sur sa situation 
financière.

En outre, les actionnaires ont la possibilité d’interroger les di-
rigeants lors de l’Assemblée ou de poser préalablement des 
questions écrites au Conseil d’Administration.

Un droit de vote

Tout actionnaire a le droit de participer aux décisions collec-
tives par personne ou par mandataire interposé – exclusive-
ment, un autre actionnaire, un ascendant ou descendant ou 
le conjoint – hormis dans l’hypothèse de la détention de cer-
tificats d’investissement ou d’actions à dividende prioritaire 
privés de droit de vote.

Lors de l’Assemblée Générale, le principe est celui d’une voix 
par action ordinaire détenue.

Le droit de vote doit s’exercer au moins une fois par an à l’oc-
casion de l’Assemblée Générale Ordinaire, laquelle vient sta-
tuer sur les comptes de l’exercice.

Par ailleurs, les Assemblées Extraordinaires permettent aux 
actionnaires d’approuver les modifications du pacte social, 
notamment les augmentations ou réductions de capital et les 
conditions d’une fusion.

Un ou plusieurs actionnaires représentant au moins 5 % du 
capital social ont la faculté de requérir l’inscription d’un ou 
plusieurs projets de résolution à l’ordre du jour de ces Assem-
blées.

Un droit au dividende

Chaque détenteur d’actions a le droit à la répartition des ré-
sultats sociaux sous la forme d’un dividende dans la mesure 
où des bénéfices distribuables ont été réalisés et que leur 
distribution a été décidée en Assemblée Générale. Le béné-
fice distribuable est constitué du bénéfice net de l’exercice di-
minué des pertes antérieures ainsi que des sommes à porter 
en réserve et augmenté du report bénéficiaire des exercices 
précédents.

Les produits nets de chaque exercice, déduction faite des 
frais généraux et autres charges de la société, y compris tout 
amortissement et provision, constituent les bénéfices nets ou 
à l’inverse les pertes de l’exercice. 

Sur les bénéfices nets de chaque exercice, diminués le cas 
échéant des pertes antérieures, il est tout d’abord prélevé 
cinq pour cent (5%) aux fins de constituer le fonds de réserve 
légale ; ce prélèvement cesse d’être obligatoire lorsque ledit 
fonds atteint le dixième du capital social. Il reprend son cours 
lorsque, pour une cause quelconque, la réserve légale se situe 
en deçà de cette fraction. 

Le solde, augmenté le cas échéant, des reports bénéficiaires, 
constitue le bénéfice distribuable sur lequel est attribué le pre-
mier dividende. L’Assemblée Générale a, ensuite, la faculté de 
prélever les sommes qu’elle estime opportun de fixer, pour les 
affecter à la dotation, de tous les fonds de réserves faculta-

tives ordinaires ou extraordinaires, aux fins d’attribuer tout 
superdividende ou de les reporter à nouveau, l’ensemble, dans 
la proportion qu’elle détermine. 

En outre, l’Assemblée Générale peut décider la mise en dis-
tribution de sommes prélevées sur les réserves facultatives, 
soit pour en extraire un dividende, soit à titre de distribution 
exceptionnelle. 

Dans une telle hypothèse, la décision doit indiquer expres-
sément les postes de réserves sur lesquels les prélèvements 
sont opérés. Les pertes, s’il en existe, sont, après approbation 
des comptes par l’Assemblée Générale Annuelle, inscrites à un 
compte spécial en vue d’être imputées sur les bénéfices des 
exercices ultérieurs, jusqu’à leur apurement. Les dividendes 
sont affectés d’une prescription quinquennale.

Droits des Actionnaires

Politique de Distribution de Dividendes 
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En 2010, la relation de proximité avec les investisseurs, les 
analystes, les agences de rating et la presse s’est davantage 
développée et ce, grâce à une approche d’identification pré-
alable des différents interlocuteurs et une transmission dili-
gente des informations et documentations sollicitées.

Redynamisation des Relations avec la Communauté 
Financière

Pour un meilleur ciblage des investisseurs, ont été établis des 
profils relatifs à leurs stratégies d’investissement et leurs por-
tefeuilles au Maroc. Des réunions one-on-one, ainsi que des 
conference call ont été organisées en faveur des investisseurs 
étrangers, notamment les Fonds d’Investissements dédiés à 
la région MENA. De même, une base de mailing list des inves-
tisseurs a été créée et ce, dans le cadre d’une approche proac-
tive de communication.

Pareillement, la relation avec les médias a également été 
élargie avec la participation aux dossiers de presse relatifs à 
l’activité bancaire de même que l’élaboration des éléments de 
réponses aux interviews. Dans cette optique, une base de don-
nées des contacts des journalistes a été constituée.

Par ailleurs, la relation avec les agences de rating a été conso-
lidée avec la tenue de réunions, et l’accompagnement et suivi 
des rapports de notation aussi bien dans le cadre du rating 
sollicité que du rating non sollicité « public information ».

En 2010, BMCE Bank a participé à plusieurs Awards, notam-
ment, l’African Banker Awards, The Banker Magazine, EMEA 
Finance, Best Africa Investor et ce, dans une optique de ren-
forcement de l’image institutionnelle du Groupe.

Enrichissement de L’information Financière et Extra-Finan-
cière

BMCE Bank a poursuivi sa quête permanente d’améliorer la 
transparence de l’information financière. Ainsi, l’ensemble 
des supports de la communication financière ont été publiés 
en diverses langues (français, anglais, arabe et espagnol).

Au-delà des performances financières et commerciales, les 
différents supports de la communication financière ont été 
davantage enrichis par des informations relatives à la Gou-
vernance, la gestion des risques et l’engagement sociétal et 
environnemental du Groupe BMCE Bank et ce, pour mieux ré-
pondre aux besoins de la communauté financière, de plus en 
plus exigeante, en termes de transparence, d’exhaustivité et 
de qualité de l’information.

Une série de supports tels que le Rapport Annuel, le Rapport 
RSE, le Rapport abrégé quadrilingue, le rapport semestriel, les 
communiqués financiers et de presse, les présentations ins-
titutionnelles ont été mis à la disposition des investisseurs à 
travers plusieurs canaux de distribution (mailing, internet, …).

Dans le cadre de l’enrichissement de l’information financière 
en ligne, la rubrique relative à la communication financière 
de la Banque sur le site institutionnel a été réorganisée, avec 
la création d’espaces personnalisés (actionnaire, investisseur, 
presse, …) et ce, pour un meilleur accès aux utilisateurs.

Elargissement de l’Activité de la Communication Financière

Dans le cadre du développement des activités de la communi-
cation financière, et plus précisément l’accompagnement des 
nouvelles recrues dans l’intégration de l’équipe, un guide de 
la communication financière a été élaboré regroupant l’en-
semble des pratiques de l’activité telle qu’exercée au sein de 
la Banque.

Suite à la création, au Maroc, d’une Association dédiée aux 
émetteurs à l’initiative de la Bourse de Casablanca, BMCE 
Bank est désormais représentée au sein de la place financière, 
par son responsable de la communication et ce en tant que 
vice-président de l’AMRI (Association Marocaine des Relations 
Investisseurs).

Relations Investisseurs

Rubrique Exercice Résultat Agrégé Résultat Maroc Variation

2010
Résultat Maroc 659,6 +30%
Résultat Agrégé 521,7 +3,7%
Total Dividendes 508,4 97,4% 77,1% -
Dividende Par Action (*) 3

2009
Résultat Maroc 506,8 -37,6%
Résultat Agrégé 502,9 -37,7%
Total Dividendes 476,2 94,7% 93,9% -
Dividende Par Action (*) 3

2008
Résultat Maroc 812,1 -32,1%
Résultat Agrégé 806,9 -33,65%
Total Dividendes 461,6 57,2% 58,8% -
Dividende Par Action (*) 3
(*) Split de l’action en 2008 passant d’une valeur nominale de 100 DH à 10 DH.                                                                       en MDH
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« BMCE Bank se targue 
d’un fort positionne-
ment sur le marché 
bancaire marocain et 
figure parmi les leaders 
sur les activités de 
marché, Corporate Ban-
king et Financement de 
projets… Les activités 
africaines offrent un gi-
sement d’opportunités 
pour la Banque »

« Le niveau de liquidité 
de BMCE Bank demeure 
suffisant. L’activité de 
crédit est largement 
couverte par des res-
sources peu rémunérées 
et ce, compte tenu de la 
structure de refinance-
ment de la Banque »                     

«BMCE Bank est 
la 3ème banque au Maroc 
par le total d’actifs 
et dispose d’un fonds 
de commerce solide à 
l’échelle national »                     

« BMCE Bank jouit 
d’une assise financière 
solide, avec un ratio de 
solvabilité de 12,62% à 
fin décembre 2010 »      

Moody’s Standard 
& Poor’s

Fitch 
Ratings

Capital 
Intelligence

Mai 2010 
DEpOts bancaires en DH : 
BAA3/P3 (investment 
grade)

DEpOts bancaires en 
devises : Ba2/NP

SoliditE FinanciEre : D

Perspectives : Stable

Rating de BMCE Bank

Mai 2011  
SoliditE financiEre : BBB

Dettes en devises 

• Court terme : A3

• Long terme : BBB-

Support : 2

Perspectives : Stable

Mars 2011  
soutien : 3

Janvier 2011  
BBpi
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Mars

Avril

Mai

Juin

Juillet

Octobre

Novembre

Septembre

Agenda de la Communication 
Financière 2011

Tenue du Conseil d’Administration le 26 mars 2011
Publication du communiqué de presse au 31 décembre 2010
Publication des états de synthèse annuels en IFRS au 31 décembre 2010
Rencontre avec les analystes et la presse : Présentation des performances de BMCE
Bank à fin décembre 2010
Publication de l’Avis de Convocation des Actionnaires à l’Assemblée Générale Extraordinaire du 05 avril 2011 
relative à la constatation de la réalisation définitive des augmentations de capital (CIC et Personnel) et au 
renouvellement de l’autorisation de conversion en actions du prêt consenti par la SFI 
          

Tenue de l’Assemblée Générale Extraordinaire le 05 avril 2011 relative à la constatation de la réalisation 
définitive des augmentations de capital (Groupe CM-CIC et Personnel) et au renouvellement de l’autorisation 
de conversion en actions du prêt consenti par la SFI 
Publication de l’Avis de Convocation des Actionnaires à l’Assemblée Générale Ordinaire du 25 Mai 2011
          

Tenue de l’Assemblée Générale Ordinaire le 25 Mai 2011

Publication du Rapport Abrégé quadrilingue 2010

Publication du Rapport Annuel et du Rapport RSE 2010 en français

Publication du Rapport Abrégé semestriel 2011

Publication du Rapport Annuel et du Rapport RSE 2010 en arabe

Publication du Rapport Annuel et RSE 2010 en anglais
Tenue du Conseil d’Administration
Publication du communiqué financier semestriel 2011
Publication des états de synthèse semestriels 2011 en IFRS
Rencontre avec les analystes et la presse : Présentation des performances de BMCE
Bank à fin juin 2011



Gestion des Risques 
et Finances
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Dispositif de Gestion des Risques

 �Organisation de la Gestion des 
Risques

Les Instances Relevant du Dispositif de 
Contrôle

BMCE Bank dispose d’un Contrôle Général Groupe 
qui est mandaté pour diligenter des missions 
d’inspection et d’audit dans les différentes en-
tités opérationnelles aussi bien au Maroc qu’à 
l’étranger.

 Le Pôle Risques Groupe

La mission du Pôle Risques Groupe est de parve-
nir à la maîtrise des risques de crédit, de marché 
et opérationnels en contribuant activement à :

• la définition de la politique des risques du 
Groupe BMCE Bank ;

• la mise en place d’un système de contrôle des 
risques liés aux crédits, aux opérations de mar-
chés et aux risques opérationnels ;

• la définition et la gestion des processus de prise 
et de suivi des engagements.

Le Pôle Risques Groupe est composé de deux en-
tités.

• le Management des Risques Groupe : sur-
veillance des risques (crédit, marché et opéra-
tionnels) à l’echelle Groupe.

• analyse et Suivi des Engagements : examen des 
modalités d’octroi de lignes de crédit pour les 
clients de BMCE Bank.

 Les Instances de Gouvernance

Comités d’Audit et de Contrôle Interne

Le «Comité d’Audit et de Contrôle Interne» (CACI) 
est une instance de gouvernance créée au sein de 
la Banque et relevant directement de son Conseil 
d’Administration.

Sa mission est d’assurer un contrôle de 3ème ni-
veau à travers les structures de la Banque. En 
d’autres termes, le CACI (i) apprécie la pertinence 
et la permanence des méthodes comptables ap-
pliquées, (ii) contrôle l’existence, l’adéquation 
et l’application des procédures internes ainsi 

que des dispositifs de mesure, de maîtrise et de 
surveillance suffisants des risques bancaires et 
des ratios prudentiels, (iii) examine les comptes 
sociaux et consolidés avant leur soumission au 
Conseil d’Administration, (iv) tout en veillant à la 
qualité de l’information délivrée aux actionnaires.

A cet égard, le Comité s’assure en permanence de 
la poursuite et de la réalisation de l’ensemble des 
objectifs et missions ci-dessous définis,

• Vérification des opérations et des procédures 
internes.

• Mesure, maîtrise et surveillance des risques.

• Vérification de la fiabilité de la collecte, du trai-
tement, de la diffusion et de la conservation des 
données comptables.

• Circulation efficace de la documentation et de 
l’information tant au plan interne qu’externe.

• Evaluation de la cohérence et de l’adéquation 
des dispositifs de contrôle mis en place.

• Evaluation de la pertinence des mesures correc-
trices proposées ou mises en oeuvre.

• S’assurer de la conformité de la comptabilité et 
de la cohérence des systèmes de contrôle interne 
au niveau de chaque entité ayant une vocation 
financière appartenant au Groupe.

• Examen des comptes sociaux et consolidés avant 
leur soumission au Conseil d’Administration.

• Elaboration du rapport annuel de l’activité et 
des résultats du contrôle interne qui est soumis à 
l’examen du Conseil d’Administration.

• Information, au moins deux fois l’an, du Conseil 
d’Administration relativement aux encours des 
créances en souffrance, aux résultats des dé-
marches amiables ou judiciaires entreprises, de 
même qu’aux encours des créances restructurées 
et de l’évolution de leur remboursement.

• Veiller à la qualité de l’information délivrée aux 
Actionnaires.

Par ailleurs, le Conseil d’Administration a institué 
en juillet 2007, en son sein le CACI Groupe, ins-
tance créée au sein de la Banque, de ses filiales 
et autres entités intégrées dans le périmètre de 
consolidation.
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Sa mission est d’assurer un contrôle de l’intégrité 
des comptes, du respect des obligations légales 
et réglementaires à travers les structures de la 
Banque et de ses filiales au Maroc et à l’étranger.

Les missions du CACI Groupe rejoignent celles du 
CACI Banque, élargies aux entités du périmètre 
de consolidation, outre (i) l’examen des proposi-
tions de nomination ou de renouvellement des

Commissaires aux Comptes des entités du 
Groupe en analysant leur programme d’inter-
vention, les résultats de leurs vérifications, leurs 
recommandations ainsi que les mesures cor-
rectrices proposées ou mises en oeuvre et (ii) la 
possibilité de solliciter la réalisation de tout audit 
interne ou externe qu’il juge nécessaire.

Comité de Surveillance des Grands Risques

Le Comité de Surveillance des Grands Risques 
est issu du Comité d’Audit et de Contrôle Interne. 
Il regroupe les Administrateurs non exécutifs 
(membres du CACI). La périodicité de ses réu-
nions est trimestrielle. Dans le cadre des préro-
gatives qui lui sont dévolues, le Comité :

• évalue et émet des recommandations sur la 
qualité des risques ;

• s’assure du respect des normes de gestion et 
des procédures internes fixées par les organes 
compétents en matière des risques de crédit ;

• surveille les limites des risques de crédit (secto-
riels, grands risques…) ;

Comité de Direction Générale

Le Comité de Direction Générale est présidé par 
l’Administrateur Directeur Général Délégué au-
près de la Présidence, et regroupe l’Adminis-
trateur Directeur Général Délégué en charge du 
Remedial Management, les Directeurs Généraux 
Délégués, le Conseiller auprès de la Direction 
Générale et le Contrôleur Général. Les Membres 
associés sont le Président du Directoire de BMCE 
Capital et les autres Directeurs Généraux Ad-
joints de BMCE Bank.

Ce Comité, dont la périodicité de ses réunions est 
hebdomadaire, a pour prérogatives :

	 • Pilotage de l’Activité

• Pilote l’élaboration du plan stratégique de la 
banque en cohérence avec les décisions du co-
mité stratégique Groupe et assure le suivi de sa 
mise en œuvre. 

• Impulse et examine l’avancement du déploiement 
des grands projets transversaux impactant le fonc-
tionnement et le développement de la Banque.

• Traduit le plan stratégique en objectifs budgé-
taires clairs pour les entités de la Banque.

• Valide les budgets annuels, suit l’allocation et 
veille à l’optimisation des ressources des entités 
de la banque.

• Surveille la réalisation effective du plan budgé-
taire de la Banque et de chacune de ses entités et, 
s’assure de la mise en place d’actions correctives 
en cas d’écart.

• Décide de la politique de tarification des pro-
duits et services, tout en veillant à la rentabilité 
des métiers.

• Evalue les opportunités de lancement de nou-
velles activités ou produits et services et, en as-
sure le suivi de mise en oeuvre ;

• Arbitre les questions opérationnelles relevant 
des Pôles, Directions et des Comités internes 
dont il fixe les objectifs.

• Veille à l’efficience de l’organisation en met-
tant en œuvre les actions nécessaires relatives 
aux ressources humaines, à l’organisation, à 
l’informatique, à la logistique et à la sécurité qui 
concourent au développement de la Banque.

• Contrôle Interne, Audit & Gestion des 
Risques

• Formule les orientations en termes de politique 
de risque de la Banque et s’assure de l’aligne-
ment avec la politique des risques Groupe.

• Fixe et suit, sur proposition de l’entité en charge 
de la gestion des risques, les limites et niveaux 
de risques agrégés pour chacun des métiers de 
la Banque.

• S’assure du respect des ratios réglementaires, 
de la réglementation en matière de risques et de 
l’efficience du contrôle Interne.
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	 • Ressources Humaines

• Examine la politique de rémunération, de for-
mation, de mobilité et de recrutement du person-
nel de la Banque,

• S’assure de l’adéquation entre les priorités opé-
rationnelles et les politiques de recrutement et de 
formation,

• Suit la gestion des carrières des hauts poten-
tiels de la Banque.

	 • Autres Prérogatives

• Veille à une politique de communication com-
merciale, institutionnelle et financière cohérente.

• Arbitre les éventuels conflits d’intérêts et l’en-
semble des dossiers non résolus relevant de la 
compétence des entités de la Banque et des co-
mités internes.

• Propose au Comité Stratégique Groupe des axes 
de développement de la Banque.

Les Comités de Crédit

	 • Comité de Crédit Senior

Il est présidé par le Président Directeur Général 
de la Banque et vice-présidé par l’ADG Délégué 
auprès de la Présidence. Il est spécialisé par mar-
chés à travers la mise en place de deux comités, 
l’un en charge de l’Entreprise et Corporate et 
l’autre des Particuliers & Professionnels qui se 
réunissent deux fois par semaine et regroupent 
les senior managers de la Banque.

	 • Comité de Déclassement

Ce Comité se réunit mensuellement afin d’exami-
ner les comptes en anomalies.

  Risque de Crédit

Procédures de Décision

La procédure d’octroi de crédit mise en oeuvre au 
sein de BMCE Bank s’articule autour de deux ap-
proches

• Une approche standardisée pour les produits 
aux particuliers faisant l’objet de «Product Pro-
grams» qui définissent, par produit, les règles de 
gestion des risques régissant la commercialisa-

tion du produit. En effet, la politique des risques 
repose sur deux piliers :

• L’utilisation d’une fiche d’auto-contrôle qui for-
mate les critères d’acceptation, sur la base des-
quels l’évaluation des risques est menée. Cette 
fiche d’auto-contrôle reprend les conditions du 
crédit et vérifie la conformité et le respect des 
normes de crédit.

Si un crédit ne respecte pas les normes fixées par 
tous les critères d’acceptation de risque, la de-
mande doit être rejetée sauf dérogation accordée 
par le Comité.

• Un système de délégation qui désigne les ni-
veaux de pouvoirs des autorisations d’attribution 
de crédit est mis en place. Il permet d’assurer la 
conformité des décisions prises aux processus 
de crédit et l’intégrité de la personne délégataire. 
Chaque demande de prêt transite par toutes les 
entités subordonnées jusqu’à son octroi par l’en-
tité titulaire de la demande en question.

• Une approche individuelle en fonction des spé-
cificités et des besoins des entreprises qui repose 
sur trois principes directeurs : (i) la gestion du 
portefeuille de crédit qui permet au Senior Mana-
gement de détenir suffisamment d’informations 
pour évaluer le profil de risque des client, (ii) la dé-
légation du pouvoir d’approbation à des individus 
intuitu personae sur la base de leur expérience, 
jugement, compétence, éducation et formation 
professionnelle, (iii) l’équilibre des pouvoirs, les 
facilités étant accordées sur la base du jugement 
d’au moins trois personnes « Troïka».

Pour certains niveaux de risques, l’approbation 
du Comité Senior de Crédit ou du Président de 
la Banque doit être sollicitée. A noter également 
qu’un contrôle indépendant de la qualité du cré-
dit et du respect des procédures est assuré par le 
Contrôle Général et les auditeurs externes.

Pareillement, le Pôle Risques Groupe veille de ma-
nière autonome et poursuit le maintien de la qua-
lité de gestion des risques et le respect des règles 
et procédures internes.

Diversification par Contrepartie

Evaluée en tenant compte de l’ensemble des en-
gagements portés sur un même bénéficiaire, la 
diversification du portefeuille de crédit demeure 
une préoccupation permanente de la politique de 
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risque de la Banque. Les éventuelles concentra-
tions font l’objet d’un examen régulier donnant 
lieu le cas échéant à des actions correctives.

Diversification Sectorielle

La diversification sectorielle du portefeuille de 
crédit fait également l’objet d’une attention par-
ticulière, soutenue par une analyse prospective 
permettant une gestion dynamique de l’exposi-
tion de la Banque. Elle s’appuie sur des études 
exprimant une opinion sur l’évolution des sec-
teurs et identifiant les facteurs qui expliquent les 
risques encourus par leurs principaux acteurs.

Surveillance

Le Pôle Risques Groupe via l’entité en charge de la 
«Gestion des Risques de Crédit Groupe» assure, au 
niveau du Groupe BMCE Bank, des missions de :

• Prévention des Risques de Crédit ;

• Contribution à la politique globale de Crédit ;

• Surveillance permanente des Risques de Crédit.

Fonction clé dans le processus de maîtrise des 
risques, cette gestion préventive consiste à anti-
ciper les situations de dégradation des risques et 
à y apporter les ajustements appropriés. Dans le 
cadre de l’exercice de cette fonction, cette entité 
est amenée à :

• Surveiller la régularité des engagements : 
conformité à l’objet du crédit et respect des côtes 
autorisés, examen des incidents de paiement, re-
vue des dossiers échus…

• Détecter les créances présentant des signes de 
faiblesse persistants à partir d’un certain nombre 
de clignotants d’alerte ;

• Suivre avec le réseau l’évolution des principaux 
risques (créances difficiles, engagements les plus 
importants et/ ou les plus sensibles) ;

• Déterminer les dossiers éligibles au déclasse-
ment au regard de la réglementation en vigueur 
régissant les créances en souffrance.

Créances en Souffrance

En vue d’identifier les créances sensibles et celles 
éligibles au provisionnement au regard de la régle-
mentation en vigueur, une revue exhaustive du por-

tefeuille de la Banque est effectuée mensuellement 
à l’aide d’un état des comptes à risques conçu par 
référence aux critères de classification des créances 
en souffrance instituées par la circulaire n°19 de 
BAM, ainsi qu’à d’autres critères de sécurité com-
plémentaires retenus par la Banque.

Il convient de signaler que des indicateurs de ges-
tion des risques supplémentaires ont été mis en 
place afin de repérer les signes précurseurs de dé-
gradation du profil de risque.

Les créances pré-douteuses, douteuses et com-
promises donnent lieu à la constitution de pro-
visions égales au moins, respectivement, à 20%, 
50% et 100% de leurs montants, déduction faite 
des agios réservés et des garanties adossées aux 
crédits. Les provisions relatives aux créances 
compromises sont constituées au cas par cas 
tandis que celles relatives aux créances pré-dou-
teuses et douteuses sont constituées de manière 
globale.

Les garanties en fonction de leur nature, sont 
déduites, selon des quotités stipulées par la cir-
culaire de BAM, de l’assiette de calcul des provi-
sions.

Le provisionnement fait l’objet de contrôle et de 
suivi par le Contrôle Général, les Auditeurs Ex-
ternes et le Comité d’Audit et de Contrôle Interne. 
Les entités ayant déterminé qu’il n’existe pas 
d’indication objective de dépréciation pour un 
actif financier considéré individuellement, signi-
ficatif ou non, incluent cet actif dans un groupe 
d’actifs financiers présentant des caractéris-
tiques de risque de crédit similaires et les soumet 
collectivement à un test de dépréciation.

Dans le cadre d’un examen collectif, un indice 
objectif de dépréciation peut se résumer à des 
événements observables indiquant qu’il existe 
une diminution mesurable des flux de trésorerie 
futurs estimés provenant d’un groupe de prêts 
depuis que ces actifs ont été comptabilisés pour 
la première fois et ce, bien que cette diminution 
ne puisse encore être rattachée aux divers prêts 
composants ce groupe, notamment :

• les modifications défavorables de la capacité 
des emprunteurs faisant partie du groupe ou ;

• une situation économique nationale ou locale 
corrélée aux défauts de paiement sur les actifs 
faisant partie du groupe.
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 Gestion Corrective du Portefeuille

Recouvrement

Pour améliorer l’efficacité du recouvrement des 
créances difficiles, une refonte du dispositif de 
recouvrement à l’amiable a été mis en place au 
sein de la Banque, ledit dispositif est doté de deux 
structures, l’une dédiée aux activités du réseau 
Entreprise et l’autre à celle du réseau Particuliers/
Professionnels. Ces entités ont pour mission de :

• veiller en permanence à la régularité et à la qua-
lité de l’ensemble des engagements de la Banque ;

• suivre, principalement via le réseau, ou directe-
ment avec les clients concernés, la régularisation 
de toute insuffisance ;

• adopter une démarche pro-active visant à éviter 
toute dégradation des créances en souffrance.

  Dispositif de Notation Interne

Un système de notation interne a été mis en 
place en 2004, validé par le Comité de Direction 
Générale et le Comité d’Audit et de Contrôle In-
terne. Le système est bidimensionnel, combinant 
un rating crédit qui permet d’évaluer le risque in-
hérent à la transaction et un rating financier ob-
tenu sur la base de la situation financière du dé-
biteur sur les 3 derniers exercices, son potentiel 
de développement, le secteur d’activité, le rating 
de la société mère, le risque pays ainsi que les 
incidents de paiement.

Classe Définition Catégorie

1
Extrêmement stable à court et moyen 
terme ; très stable à long terme ; solvable 
même après de graves bouleversements. 

R
is

qu
e 

R
es

tr
ei

n
t1,5

Très stable à court et moyen terme ; stable 
à long terme ; solvabilité  suffisante même 
lors d’événements néfastes persistants 

2

Solvable à court et moyen terme même 
après de grosses difficultés ; de légers 
développements néfastes peuvent être 
absorbés à long terme 

2,5

Très stable à court terme ; aucune 
modification menaçant le crédit attendue 
dans l’année à venir ; substance suffisante 
à moyen terme pour pouvoir survivre ; 
évolution à long terme encore incertaine 

3

Stable à court terme ; aucune modification 
menaçant le crédit attendue dans l’année 
à venir, ne peut absorber que des petits 
développements néfastes à moyen terme 

R
is

qu
e 

M
oy

en

3,5 Capacité limitée à absorber des 
développements néfastes inattendus 

4 Capacité très limitée à absorber des 
développements néfastes inattendus

4,5

Faible capacité de remboursement des 
intérêts et du principal à temps. Tout 
changement des conditions économiques 
et commerciales internes et externe rendra 
difficile le respect des engagements 

R
is

qu
e 

El
ev

é
5

Incapacité de remboursement des intérêts 
et du principal à temps. Le respect 
des engagements est lié à l’évolution 
favorable des conditions commerciales et 
économiques internes et externes

5,5

Très Fort risque de défaillance, incapacité de 
remboursement des intérêts et du principal 
à temps. Défaut partiel de paiement des 
intérêts et du capital 

R
is

qu
e 

tr
ès

 
él

ev
é

6 Défaut total de paiement des intérêts et du 
capital

L’échelle de rating comprend aujourd’hui 6 classes 
de risques : les classes de 1 à 4 corespondent à 
des risques bons ou des risques moyens ;au delà 
le risque est considéré comme critique et l’effort 
de surveillance est régulier.

La poursuite de la dynamique de gestion des 
risques au sein du Groupe BMCE Bank passe par 
la mise en oeuvre de notations internes pour 
toutes les contreparties bâloises hors « Retail ». 
Le lancement de ce projet prend tout son sens et 
permettra d’accroître le potentiel d’économies en 
propres, compte tenu des dernières recomman-
dations de BAM relatives à l’utilisation des mo-
dèles internes BMCE Bank ainsi que du relèvement 
éventuel du ratio minimum de solvabilité par BAM 
en fonction du profil de risque de la Banque.
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Répartition des Engagements par Classe 
de Risque
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 �Politique de Couverture 
et d’Attenuation des Risques

Les Garanties et Sûretés

Pour la clientèle des particuliers, la Banque re-
quiert pour toute demande de crédit une domi-
ciliation de salaire irrévocable. Les crédits immo-
biliers sont de surcroît garantis par l’hypothèque 
en premier rang du bien acquis. Par ailleurs, pour 
les crédits octroyés aux salariés des entreprises 
clientes de la Banque dans le cadre de conven-
tions, la Banque dispose d’une garantie morale 
de l’employeur.

Pour la clientèle des entreprises, la politique 
des garanties repose sur l’analyse détaillée des 
contreparties et des risques encourus. Géné-
ralement, la couverture du rique de crédit des 
grandes entreprises s’opère à travers la présen-
tation de garanties extrinséques à chaque af-
faire. Néanmoins, pour certains clients « Corpo-
rate », la Banque détient des garanties (réelles ou 
des cautions bancaires).

Pour les PME et les TPE, la garantie d’usage est 
appuyée par le recours systématique à la garan-
tie de la Caisse Centrale de Garantie (CCG).

En ce qui concerne le financement des projets, tout 
actif physique financé est pris en garantie et compte 
tenu de la taille du projet et du secteur d’activité des 
cautions des fonds de garantie sont requises.

Le total de l’exposition couverte par les suretés 
s’élève à 956 273 KDH et le total de l’exposition 
couverte par les garanties et dérivés de crédit 
s’élèvent à 1 957 504 KDH.

Limites de Concentration Sectorielle

Ces limites sont définies sur la base de la sinis-
tralité historique et sur la base d’une optimisa-
tion de la consommation des fonds propres. Les 
limites sont établies selon une vision portefeuille 
et se déclinent par secteur, par type, et par ma-
turité.

Limites de Contrepartie

Les limites sur les contreparties se gèrent selon 
deux approches dont les fondements, les prin-
cipes et les méthodologies diffèrent,

• Pour les crédits non formatés, les limites de 
contrepartie sont arrêtées par les instances de 
décision en fonction des besoins des clients et 
des risques encourus. Le plafond maximum est 
fixé à hauteur de 20% des fonds propres.

• Pour les crédits formatés, les limites de contre-
partie pour ce type de crédit sont prévues par 
Product Program régissant les produits forma-
tés. Dans le cadre des mises en oeuvre des bud-
gets, les limites par produit sont arrêtées au mo-
ment de l’élaboration des budgets prévisionnels.

Répartition des Engagements

Le dispositif de gestion du risque de concen-
tration de la Banque repose sur des mesures 
quantitatives des différents types de risque de 
concentration et leur confrontation à leurs li-
mites respectives (par secteur d’activité, groupe 
de contrepartie….). Cette stratégie est validée par 
les instances décisionnelles de la Banque, elle est 
revue sur une fréquence annuelle.

Répartition des Engagements par Secteur

L’exposition de l’encours des engagements – acti-
vité Maroc – à fin 2010 par rapport aux différents 
secteurs économiques se répartit comme suit :
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 Industries textiles, de
l’habillement et du cuirs
Administrations publiques

 Commerces,réparations
 automobiles et d’articles
domestiques

 Industries alimentaires et
du tabac
Batiments et travaux publics

 Agriculture, chasse,
sylviculture
Pêche, Aquaculture

 Industrie manufacturières
diverses

 Industries métallurgiques,
 mécaniques, électriques et
électroniques

 Industries chimiques et
parachimiques
Autres sections
Affaires immobilières

 Transport et
Communications
Industries extractives
Activités financières
Hôtels et restaurants

 Production et distribution
d’électricité, de gaz et d’eau

33,90%
12,13%

2,59%

2,02%

15,87%

2,26%
4,33% 1,96% 0,69

5,72%
2,84%

2,23%
0,97%

0,60%
2,48%

4,08%

2,35%

Niveau d’Exposition Relatif au Risque de 
Contrepartie Conformement aux Méthodes Ap-
pliquées sur les Eléments Hors Bilan

Type d’exposition 	  	A ctifs pondérés	
			   2010

Elément du bilan		  96 915 274

Eléments du bilan		
Eléments de Hors
bilan : Engagements 
de financement		  4 971 076

Eléments de Hors
bilan : Engagements de garantie		  6 553 246

Risque de contrepartie : 
Cessions temporaires de 
titre relevant du portefeuille de Bancaire		  100 069

Risque de contrepartie : 
Cessions temporaires de 
titre relevant du 
portefeuille de négociation		

Risque de contrepartie : 
Produits dérivés relevant du 
portefeuille de négociation		  324 476

Autres actifs 		  12 872 394
Risques de réglement - livraison

Total		  121 749 812

 Risque de Marché

La gestion des risques de marché au sein du 
Groupe BMCE Bank s’inscrit dans le cadre du res-
pect des normes réglementaires telles que défi-
nies par les autorités de tutelle et l’application 
des saines pratiques de gestion des risques de 
marché définies au niveau international notam-

ment par les accords de Bâle.

Typologies des Risques sur Activité de 
Marché 

On distingue quatre typologies de Risques de 
Marché au sein du Groupe BMCE Bank:

• Risque de taux d’intérêt,

• Risque sur titre de propriété,

• Risque de change,

• Risque sur produits de base.

Et trois typologies de risque de crédit sur opéra-
tions de marché :

• Risque émetteur,

• Risque de Contrepartie,

• Risque de Règlement Livraison.
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Cartographie des Instruments 

La cartographie des produits traités au niveau du 
portefeuille de négociation du Groupe BMCE Bank 
se répartit par facteur de risque comme suit :

Produits de Taux  I. Prêt / Emprunt Corporate et
interbancaire
 Tauxa Fixe
Taux Variable
 II. Titre de créance négociable et
titre obligataire
 Titres Souverains )1 
 Taux Fixe
 Taux Variable
Titres émis par des établisse� )2 
ments de crédit et entreprises
Taux Fixe
 Taux Variable
III. Prêt / Emprunt de titres
Prêt / Emprunt de titres
Repo / Reverse repo
 IV. Dérivés de Taux
Swaps de taux
Futures de taux
)Forward Rate Agrement (FRA
V. OPCVM de Taux
OPCVM Monétaire
OPCVM Obligataire

Produits de Change I. Change Cash
Change au comptant
Change à Terme
II. Dérivés de Change
Swaps de change
Options de change

Produits de titres de pro-
priété

Titres de propriété
Dérivés sur Actions / Indices
OPCVM Actions

 Produits sur Matières
premières

Futures sur matières premières
Swap sur Matières premières
 Options sur futures sur matières
premières

Dérivés de Crédit )Credit Default Swap (CDS
)Credit Linked Note (CLN

Produits Structurés Produits structurés

OPCVM Diversifié OPCVM Diversifié

Dispositif de Gestion des Risques de 
Marché 

Gouvernance

Les principaux acteurs du dispositif de gestion 
des risques de marché au sein du Groupe BMCE 
Bank sont :

• La direction générale qui met en œuvre les 
stratégies et politiques en matière de gestion 
des risques de marché approuvées par le conseil 
d’administrattion,

• Le Comité Risques de Marché Groupe qui s’as-
sure de l’efficience du dispositif de pilotage des 

risques sur opérations de marché du Groupe 
BMCE Bank et de son adéquation avec la politique 
de gestion des risques du Groupe. 

• Le Département Risques de marché Groupe qui 
centralise la gestion des risques de marché du 
Groupe BMCE Bank en tant que fonction indé-
pendante des Front Office des différentes entités 
du Groupe, ce qui lui confère une objectivité opti-
male dans le pilotage des risques de marché.

• Les Risk Mangements Unit des entités du 
Groupe BMCE Bank qui assurent un contrôle de 
premier niveau des activités de marché au sein 
leur entité et adressent des Reporting au Mana-
gement des risques Groupe.  

Description du Dispositif de Gestion des 
Risques de Marché

Le dispositif de gestion des risques de marché du 
Groupe BMCE Bank s’articule autour de trois axes 
principaux:

• Limites, 

• Indicateurs de risques, 

• Consommation en Fonds Propres.

Limites 

Limites de contrepartie sur opérations de mar-
ché

Le processus d’octroi des limites par contrepartie 
et de demande de dépassement sur opérations de 
marché est régi au sein du Groupe BMCE Bank via 
un système de délégation des pouvoirs encadré 
par des procédures différenciées suivant le type 
de contrepartie.

Le suivi des limites octroyées et des dépasse-
ments sur les contreparties est assuré quotidien-
nement au niveau individuel par le Risk Mana-
gement Unit de chaque entité du Groupe BMCE 
Bank ainsi qu’au niveau consolidé par le Risk Ma-
nagement Group qui assure le suivi et la consoli-
dation des expositions sur opérations de marché 
du groupe.

Limites de marché 

Afin de maîtriser la prise de risques de marché 
au sein du Groupe BMCE Bank et pour des fins de 
diversification du portefeuille de négociation, un 
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set de limites de marché a été instauré conjoin-
tement entre le Management des Risques Groupe 
et le Risk Management Unit de chaque entité. Ces 
limites de marché reflètent le profil de risque du 
groupe BMCE Bank et permettent un pilotage op-
timal des risques de marché à travers l’arbitrage 
entre les différentes activités de marché.  

Le set des limites de marchés du Groupe 
BMCE Bank se décline comme suit:

• Les limites de stop/loss par activité sur diffé-
rents horizons 

• Les limites de positions par activité

• Les limites de transaction

Des limites en VaR sont en cours d’élaboration 
afin de mettre en place un dispositif dynamique 
de gestion des limites qui prend en compte les 
fluctuations des facteurs de risque dans les mar-
chés ainsi que les corrélations existantes afin de 
mieux apprécier la diversification du portefeuille.

Indicateurs de risque

Différents indicateurs de risque permettant d’ap-
précier le niveau d’exposition aux risques de 
marché ont été instauré au sein du Groupe BMCE 
Bank. 

Ces indicateurs se déclinent comme suit :

• Valeur en risque (VaR) globale et par classe 
d’actif

La Value-at-Risk est une mesure globale et pro-
babilisée du risque de marché. Elle permet de 
résumer le risque encouru à travers le calcul de 
la perte potentielle éventuelle sur un horizon de 
temps et un degré de probabilité donnés. Contrai-
rement aux indicateurs de risques traditionnels, 
la valeur en risque combine plusieurs facteurs de 
risque et mesure leur interaction, prenant ainsi 
en compte la diversification des portefeuilles.

• Stress Testing par facteur de risque

Une batterie de stress test est simulée quotidien-
nement pour chaque activité du portefeuille de 
négociation. Ces stress test reposent sur des scé-
narios hypothétiques et  reflètent l’exposition du 
portefeuille de négociation du groupe à des pertes 
en cas de fluctuations modérées, moyennes ou 
extrêmes des facteurs de risques de marché sur 

une durée correspondant au temps de déboucler 
ou de couvrir les positions concernées.

• Sensibilité et duration du portefeuille global ou 
par activité pour les positions sur taux,

• Les sensibilités de type delta, gamma, véga, 
thêta, rhô pour les positions sur produits dérivés.

Consommation en fonds propres

Le calcul des exigences en fonds propres en ap-
proche standard au titre des risques de marché 
est assuré au niveau du Groupe BMCE Bank à 
travers le logiciel Fermat qui permet à la fois de 
répondre à une exigence réglementaire en terme 
de reporting et une exigence interne en terme de 
suivi des exigences en fonds propres et du porte-
feuille de négociation du Groupe.

Les exigences en Fonds propres consolidées au 
titre des risques de marché se sont établies à :

Exigences en fonds 
propres (en KDH) 2009 2010

Risque de taux 791 151 888 336
Risque sur titres de 
propriété 14 458 28 036

Risque sur devises 76 602 56 555

Total 882 211 972 927

Un projet de passage en approche avancée est 
en cours de réalisation suivant le calendrier fixé 
par les autorités de tutelle afin d’optimiser le 
calcul des exigence en fonds propres au titre des 
risques de marché à travers un modèle interne à 
la banque se basant sur l’approche VaR.

 �Méthode d’Evaluation des Eléments 
Relevant du Portefeuille de Négociation

Produits Obligataires et Monétaires en MAD

Les valeurs de marché sont calculées pour les 
actifs obligataires et monétaires sur Kondor+ en 
se basant sur la courbe des taux dirham publiée 
par Bank Al-Maghrib et les caractéristiques de 
chaque trasaction.

OPCVM Monétaires et Obligataires

Certains OPCVM ont des valeurs liquidatives réé-
valuées quotidiennement et d’autres sur base 



 RAPPORT ANNUEL 2010

120 121

BMCE Gestion des Risques et Finances	 Dispositif de Gestion des Risques

Produits de Taux en Devises

Les produits de taux en devises sont valotisés sur 
Kondor+ en se basant sur les courbes des taux 
des devises concernées ainsi que les caractéris-
tiques de chaque transaction.

Options de Change

La réévaluation des options de change est effec-
tuée sur la base des données suivantes : courbe 
des volatilités, courbes des taux (EUR, MAD et 
USD) et taux de change croisé des trois devises.

La position sur les options de change est inté-
grée à la position de change globale en méthode 
« équivalent delta ».

Position Globale de Change

La réévaluation des positions n’incluent pas les 
0,2% prélevés par BAM sur chaque opération 
spot.

Les opérations effectuées en agence se traitent 
sur la base du fixing BMCE (cours non négocié). 
L’état final des ordres à exécuter est transmis au 
Desk Change en J qui le saisit de suite, en J+1 au 
matin, le Middle Office reçoit un état comportant 
les éventuelles modifications des positions du ré-
seau et procède aux updates sur K+.

Juste Valeur Positive des Contrats 
(Garanties)

Les garanties relatives aux risques de marché 
concernent les contrats Repos. Il s’agit des titres 
donnés en pension pour lever des fonds.

Notons qu’au 31 décembre 2010 ces garanties 
s’élevaient à hauteur de 7 215 330 KDH.

 Risque Opérationnel

Politique de Gestion des Risques Opéra-
tionnels

Objectif de la gestion des risques opérationnels

Le dispositif de gestion des risques opérationnels 
mis en place au niveu du groupe, a pour ambition 
de répondre aux objectifs suivants :

• evaluation et prévention des risques opération-
nels ;

• appréciation des contrôles ;

• mise en oeuvre des actions préventives et/ou 
correctives face aux risques majeurs.

Classification

Les risques ou pertes opérationnelles peuvent 
être analysées et catégorisées selon deux axes, 
qu’il est important de différencier : les causes, les 
conséquences, en termes d’impact financier ou 
autre, et qui sont classés par type d’événement 
bâlois.
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Liens avec les Risques de Crédit et de Mar-
ché

La gestion des risques opérationnels est poten-
tiellement liée à la gestion des risques de crédit 
et de marché et ce, à deux niveaux :

au niveau global, la réflexion sur le niveau global 
d’aversion au risque de la Banque (et à terme sur 
l’allocation de fonds propres) se doit d’être ana-
lysée et suivie « trans-risques ».

au niveau détaillé, certains risques opérationnels 
peuvent être liés directement à la gestion des 
risques de marché et de crédit.

Organisation de Gestion des Risques 
Opérationnels

Le cadre permettant la gestion des risques opé-
rationnels au sein du Groupe BMCE est structuré 
autour de trois principes directeurs :

• définir un dispositif cible en cohérence avec 
l’organisation Business du Groupe BMCE Bank et 
inspiré des meilleures pratiques ;

• impliquer et responsabiliser les métiers et fi-
liales dans la gestion au quotidien des Risques 
Opérationnels ;

• veiller à la séparation des fonctions d’Audit/
Contrôle et de Gestion des Risques Opérationnels.

La gestion des Risques Opérationnels Groupe 
BMCE Bank implique quatre entités majeures :

• le Département Risques Opérationnels Groupe 
en central BMCE Bank ;

• le Réseau BMCE Bank ;

• les Directions Métiers BMCE Bank ;

• les Filiales.

Des interlocuteurs risques opérationnels ont été 
désignés au niveau des entités précitées. Il s’agit 
des :

• Correspondants Risques Opérationnels (CRO) ;

• Coordinateurs Risques Opérationnels (CORO) ;

• Relais Risques Opérationnels (RRO).

Le périmètre de gestion des risques opérationnels 
concerne également les filiales du Groupe (BMCE 

Capital, Maghrébail, Salafin, Maroc Factoring, 
BMCE Bank International Plc, BMCE International 
Madrid, et La Congolaise de Banque).

Gouvernance de la Gestion des Risques 
Opérationnels

La gouvernance des risques opérationnels au 
sein du Groupe BMCE Bank est structurée en trois 
Comités Risques Opérationnels :

• le Comité Risques Opérationnels Groupe ;

• le Comité de suivi des Risques Opérationnels 
Métiers ;

• le Comité Risques Opérationnels Filiale.

Les missions de ces Comités portent sur la revue 
périodique de :

• l’évolution de l’exposition aux risques opéra-
tionnels et de l’environnement de contrôle de ces 
risques ;

• l’identification des principales zones de risque, 
en termes d’activités et de type de risques ;

• la définition des actions préventives et correc-
tives à mettre en place afin de réduire le niveau 
de risque ;

• le montant de fonds propres à allouer aux 
risques opérationnels, le coût des actions de pré-
vention à mettre en oeuvre ainsi que le coût lié 
aux assurances à mettre en place.

Principes Méthodologiques Fondamentaux

Les objectifs stratégiques prioritaires du Groupe 
BMCE Bank au travers de son dispositif de gestion 
des risques opérationnels sont de deux types :

• réduction de l’exposition aux risques opération-
nels ;

• optimisation des exigences en fonds propres re-
latives aux risques opérationnels.

Le système interne de mesure du risque opéra-
tionnel est étroitement associé à la gestion quoti-
dienne des risques de l’établissement au travers :

• la collecte des évènements ;

• la cartographie des Risques Opérationnels ;



 RAPPORT ANNUEL 2010

122 123

BMCE Gestion des Risques et Finances	 Dispositif de Gestion des Risques

• Les indicateurs Clé de Risques Opérationnels 
(Key Risk Indicators).

L’exposition au risque opérationnel et les pertes 
subies sont régulièrement notifiées à la Direction 
de l’unité concernée, à la Direction Générale et 
au Conseil d’Administration. Le système de ges-
tion est correctement documenté, permettant 
d’assurer le respect d’un ensemble formalisé de 
contrôles, de procédures internes et de mesures 
correctives en cas de non-conformité.

Les auditeurs internes et/ou externes sont ap-
pelés à examiner périodiquement les processus 
de gestion et les systèmes de mesure du risque 
opérationnel. Ces examens portent sur les activi-
tés des unités et sur la fonction indépendante de 
gestion du risque opérationnel.

La gestion des risques opérationnels au sein du 
Groupe BMCE Bank a été complètement automa-
tisée au travers d’un outil dédié. Ainsi, la collecte 
des évènements de risques, la cartographie des 
risques opérationnels et les indicateurs clés de 
risques sont aujourd’hui gérés au niveau de cet 
outil qui a été déployé au niveau de la Banque et 
des filiales marocaines et européennes. En ac-
compagnement à son déploiement, des actions 
de sensibilisation et de formation ont touché 842 
acteurs RO à l’échelle du Groupe.

Les données internes qui ont vocation à devenir 
une composante majeure du modèle interne de 
calcul des fonds propres respectent les condi-
tions suivantes :

• Exhaustivité : les données internes de pertes 
prennent en compte toutes les activités et expo-
sitions des métiers, unités et services dans toutes 
les implantations géographiques concernées.

• Consolidation : les données historiques de 
pertes sont restituées selon les deux axes corres-
pondant aux typologies des huit lignes métiers et 
sept catégories de risques édictées par le Comité 
de Bâle, selon des critères objectifs correctement 
documentés.

La politique de gestion des risques opérationnels 
a été revue au cours de l’année 2009, elle est 
amenée à changer en fonction de l’évolution des 
méthodologies de gestion des risques opération-
nels. Il en est de même pour le «Manuel de Ges-
tion des Risques Opérationnels » qui a été mis en 
place afin de garantir la cohérence du dispositif 

au niveau du Groupe et servir de guide de réfé-
rence sur le sujet.

Maîtrise et Atténuation des Risques Opé-
rationnels

Plusieurs types d’attitudes peuvent être envisa-
gés pour la gestion des risques opérationnels :

• renforcer les contrôles ;

• couvrir les risques, en particulier via la mise en 
place d’assurances ;

• eviter les risques, via notamment le redéploie-
ment d’activités ;

• Elaborer des plans de continuité d’activité.

Le Groupe BMCE Bank dispose d’un très fort dis-
positif de contrôle permettant une forte réduction 
des risques opérationnels. Cependant, en termes 
de gestion des risques opérationnels et via son 
dispositif dédié, elle conserve toute latitude pour 
identifier au cas par cas le comportement opti-
mal, en fonction des différents types de risque 
explicités au préalable.

Par ailleurs, le Groupe dispose de polices d’as-
surances permettant d’atténuer les risques en-
courus relatifs aux dommages des locaux, des 
fraudes, des vols de valeurs et de responsabilité 
civile…

Agrégation des Risques

Le dispositif organisationnel mis en place, se ba-
sant sur des Correspondants Risques Opération-
nels (CRO) permet la remontée des évènements 
de risques par typologie bâloise (huit lignes mé-
tiers) et par catégorie de perte et ceci pour l’en-
semble des Directions métiers, ainsi que pour les 
filiales du Groupe.

Atténuation du Risque

Tout risque majeur identifié est remonté au Se-
nior Management de la Banque et donne lieu à 
un plan d’action correctif et/ou préventif dont la 
mise en oeuvre est suivie par le Comité de Suivi 
des Risques Opérationnels qui se réunit à une fré-
quence trimestrielle.
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Plan de Continuité de l’Activité

Porté par un courant réglementaire, le plan de 
continuité d’activité répond à une importance 
croissante accordée à la minimisation des effets 
des interruptions des activités, du fait des inter-
dépendances qui existent entre elles et les res-
sources sur lesquelles elles reposent, notamment 
humaines, informatiques ou encore logistiques. 
Il s’agit d’un ensemble de mesures et procédures 
visant à assurer, selon divers scénarios de crise, y 
compris face à des chocs extrêmes, le maintien, le 
cas échéant de façon temporaire selon un mode 
dégradé, des prestations de services essentielles 
de la Banque puis la reprise planifiée des activités.

Les principes stratégiques transverses de la 
continuité des activités sont les suivants :

• BMCE Bank a la responsabilité sociale de permettre 
à sa clientèle de disposer des liquidités qu’elle lui 
a confiées. Le non-respect de cette obligation en 
temps de crise pourrait avoir un impact sur l’ordre 
public. Ce principe prévaut sur tous les autres.

• BMCE Bank doit garantir ses engagements en-
vers le système de compensation interbancaire 
sur la place marocaine.

• BMCE Bank entend respecter en priorité les en-
gagements juridiques et contractuels (relatifs aux 
domaines Crédits et Engagements) qu’elle a sous-
crits, avant de prendre d’autres engagements.

• BMCE Bank entend maintenir sa crédibilité in-
ternationale et garantir en priorité ses engage-
ments vis-à-vis des correspondants étrangers.

Les clients du Groupe BMCE Bank sont priori-
taires par rapport aux autres bénéficiaires de ses 
services. Les services sont pris en compte dans 
leur réalisation « front to back » (par exemple, de 
l’agence jusqu’à la comptabilisation).

L’année 2009 a vu le déploiement du dispositif de 
continuité d’activités.

Plusieurs simulations de mise en épreuve du dis-
positif ont été menées aux travers différentes ré-
gions du Royaume.

Composition et Adéquation des Fonds 
Propres

Principales Caracteristiques des Eléments 
Constituant les Fonds Propres

Capital

BMCE Bank est doté d’un capital social de 
DH 1 719 633 900, composé de 171 963 390 
actions ordinaires d’une valeur nominale de 
10 DH, entièrement libéré. Chaque action ordi-
naire donne un droit de vote.

Dettes Subordonnées

Montant en 
monnaie de 
l’emprunt

Taux Durée
Montant de 

l’emprunt en 
DH

MAD 1 000 000 5,50% Perpétuel  1 000 000   
MAD 1 000 000 4,53% Perpétuel  1 000 000   
MAD 1 000 000 4,00% 10 ans  1 000 000   
EUR 50 000 5,90% 10 ans  558 675   
EUR 70 000 5,86% Perpétuel  782 145   

A fin décembre 2010, le total des dettes subor-
données s’élève à DH 4,4 milliards.

Evaluation de l’Adéquation des Fonds 
Propres

Le Groupe BMCE Bank a opté pour l’approche 
standard telle que présentée dans des circulaires 
de Bank Al-Maghrib (BAM), il s’agit de :

• Circulaire n°26/G/2006 relative aux exigences 
réglementaires en fonds propres des établisse-
ments de crédit et organismes assimilés.

• Circulaire n°B3/G/2006 relative aux modalités 
de calcul des actifs pondérés au titre du risque 
de crédit.

• Circulaire n°25/G/2006 relative au coefficient 
minimum de solvabilité des établissements de 
crédit et organismes assimilés.

• Circulaire n°24/G/2006 relative aux fonds 
propres.

Ces circulaires encadrent l’ensemble des risques 
pris par la Banque.

En effet, les méthodes de calcul des risques de 
marché sont régies par ces mêmes circulaires se-
lon l’approche standard.

                                                 (En milliers)
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au titre des Risques de Crédit s’appliquent sur 
base individuelle pour chaque entité du Groupe et 
sur base consolidée au niveau du Groupe BMCE 
Bank.

En méthode standard, l’approche est similaire 
à celle utilisée selon la méthodologie Cooke sur 
le principe de pondération forfaitaire, mais elle 
prend en compte les techniques de réduction 
du risque. Les trois paramètres Probability of 
Default (PD), Exposure At Default (EAD) et Loss 
Given Default (LGD) sont fixés par le régulateur 
sous forme de pondération à appliquer aux en-
cours (PD, EAD) et aux garanties (LGD).

NB : Approche adoptée par le Groupe BMCE pour 
le calcul de ses fonds propres. 

En méthode « notation interne » de base ou fon-
dation (IRBF), la LGD est un paramètre réglemen-
taire fourni en prenant en compte des garanties 
reçues selon certaines méthodes de calcul.

En méthode « notation interne » avancée (IRBA), 
la Banque doit fournir des estimations internes 
de LGD validées par des historiques de taux de 
perte. Ces historiques doivent être constitués en 
utilisant une définition économique de la perte.

NB : Le Groupe BMCE a lancé en 2009 un projet 
de notation interne pour la préparation des mé-
thodes avancées

Composition des Fonds Propres

Les fonds propres du Groupe BMCE Bank (selon 
l’approche standard) sont calculés conformé-
ment à la circulaire n° 26/G/2006 relative aux 
exigences réglementaires en fonds propres des 
établissements de crédit et organismes assimi-
lés et à la circulaire n° 24/G/2006 relative aux 
fonds propres.

Fonds Propres de Base

 (En KDH) 	 2010	 2009

 Eléments à inclure dans 
 les fonds propres de base	 14 201 673	 11 666 911

 Capital social ou dotation	 1 719 635	 1 587 514

 Réserves consolidées (y compris 
 les primes liées au capital et 
 non compris les réserves latentes)	8 831 554	 6 371 093

 Report à nouveau créditeur		  -

 Résultat net bénéficiaire 
 du dernier exercice comptable	 169 207	 591 061

 Ecart d’acquisition créditeur	 52 747	 51 497

 Intérêts minoritaires créditeurs	 3 428 530	 3 065 746

 Eléments à déduire des 
 fonds propres de base	 610 461	 4 195 240

 Actifs incorporels, 
 à l’exclusion des logiciels, nets des 
 amortissements et provisions	 79 455	 32 274

 Ecart d’acquisition débiteur	 531 006	 435 600

 Fonds propres de base	 13 591 212	 7 471 671

BMCE Gestion des Risques et Finances	 Dispositif de Gestion des Risques
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(En KDH) 	 2010	 2009

Eléments des fonds propres 
complémentaires avant 
plafonnement 	 4 951 728  	 4 944 043

Fonds propres complémentaires 
de premier niveau	 1 194 001  	  3 179 937 

Subventions d’investissement	 94 283  	  81 280 

Provisions pour risques généraux	   	  - 

Réserves latentes 	 317 573  	  307 377 

Dettes subordonnées à 
durée indéterminée	 782 145  	  2 791 280 

Fonds propres complémentaires 
de deuxième niveau	 3 757 727  	 1 764 106 

Fonds Propres Surcomplémentaires

Les fonds propres surcomplémentaires s’élèvent 
à 400 000 KDH qui servent pour la couverture des 
risques de marché.

Exigences en Fonds Propres par Type de Risque

	 	  
	 (En KDH)	 2010	 2009

Risques de crédit	 9 739 985	 8 484 511

Risques de marché	 972 927	 882 211

Risques opérationnels	 951 196	 595 841

Autres risques (Pilier II)		

Total	 11 664 108	 9 962 563

Le ratio de solvabilité du Groupe BMCE Bank est 
de 12,55% à fin 2010 contre 10,12% à fin 2009. 

	  	  
(En KDH)	 2010	 2009

Fonds propres de base nets	 13 479 571	 7 363 684

Total des fonds 
propres admissibles	 18 300 417	 12 599 739

Total des actifs pondérés	 145 801 349	 124 532 037

Ratio de fonds propres de base	 9,25%	 5,91%

Coefficient minimum 
de solvabilité	 12,55%	 10,12%

BMCE Gestion des Risques et Finances	 Dispositif de Gestion des Risques
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Capital Humain 

�Participation du Personnel  aux Fruits 
du Développement du Groupe

L’année 2010 a été marquée par la conduite d’une 
opération d’augmentation du capital en faveur 
du personnel, portant sur une première tranche 
de 500 MDH (prime d’émission comprise) sur un 
programme global de DH 1 milliard. Avec plus de 
5 100 salariés de BMCE Bank et d’une quinzaine 
de ses filiales qui se sont portés acquéreurs de la 
totalité de cette première tranche.

Le taux de participation s’est établi à 86%. Le suc-
cès de ce programme de participation représente 
un témoignage fort de la confiance renouvelée que 
porte le personnel vis-à-vis de la stratégie et des 
perspectives de développement de son Groupe et 
de son engagement à se mobiliser davantage afin 
de contribuer à la réalisation de performances 
consolidées encore plus probantes.

Un Développement Humain Renforcé

Le Capital Humain Groupe s’est enrichi de 392 
nouveaux collaborateurs au cours de l’année 2010 
pour s’établir à un effectif global de 5 027 sala-
riés. Par ailleurs, dans le cadre du renforcement du 

dispositif de recrutement, un progiciel de gestion 
intégrée «Talent Profiling» a été mis en place per-
mettant un traitement et une gestion optimale des 
candidatures reçues.

De même, a été poursuivi le programme de ges-
tion des Hauts potentiels, 3ème promotion et ce, 
à travers l’identification et le développement des 
talents futurs représentant l’Institution, soit 74 
hauts potentiels.

Ont également été mises en place une stratégie 
« marketing utilisateurs » et une palette d’outils 
s’appuyant sur l’expérience Crossknowledge afin 
de renforcer l’adhésion et la satisfaction.

Par ailleurs et afin de maintenir la qualité des ser-
vices RH proposés, diverses études ont été réali-
sées portant sur l’analyse des réclamations reçues.

Des Actions de Formation  Intensifiées

Les actions de formations au profit du personnel se 
sont intensifiées au cours de l’exercice 2010. En effet, 
4 398 salariés ont bénéficié d’au moins une action 
de formation sur 5 027 salariés, portant le taux de 
réalisation à 88%.
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Dans le cadre des formations dispensées par BMCE 
Bank Of Africa Academy, 846 participants ont bé-
néficié des services proposés par cette entité.

De même, dans le cadre du programme Top Ma-
nagement, deux groupes de responsables ont 
suivi une formation dédiée, qui s’est étendue de 
décembre 2009 à juin 2010.

 Une Communication Interne Etoffée

En 2010, la publication de communiqués et de 
revues tant en format classique que via le web, 
notamment Internews, Inter-réso et Inter link a 
été poursuivie, outre le lancement de plusieurs 
campagnes de communication dont la campagne 
évaluations annuelles, Entreprise Sans Tabac et 
Développement durable.

Par ailleurs, dans le cadre de l’opération d’aug-
mentation de capital réservée au personnel du 
Groupe, un dispositif de communication autour 
de l’OPV englobant un kit de souscription regrou-
pant le guide de l’opération, affichage et commu-
niqués a été conçu et déployé au sein du Capital 
Humain. 

 �Des Relations Sociales Ouvertes sur 
le Soutien du Personnel

En 2010, ont été révisées les conditions d’octroi 
des crédits à la consommation et immobiliers en 
faveur du personnel.

Sur le volet des oeuvres sociales, des colonies de 
vacances ont été organisées en faveur de 30 en-
fants à Asilah et 96 enfants au Centre aéré du 
Club BMCE Bank.

Par ailleurs, plusieurs missions classiques ont 
été réalisées, notamment, la préparation et 
le suivi des dossiers de demandes de prise en 
charge CMIM, la Tournée d’écoute et d’informa-
tions dans les régions de Marrakech - Fès-Tanger 
et l’assistance des filiales pour la mise en place 
des services de médecine du travail.

 Une Dimension Groupe Renforcée

Dans l’esprit de poursuivre les actions de ren-
forcement de la dimension Groupe de nombreux 
comités et rencontres avec les responsables des 
Ressources Humaines Groupe ont été tenus.

 �Accompagnement des Projets Struc-
turants du Groupe    

Acteur des projets d’envergure, notamment le 
projet de Régionalisation, le Pôle Capital Humain 
de la Banque prévoit sur le plan RH (i) la prépa-
ration et gestion de la mobilité Siège / Réseau 
pour couvrir les postes et structures décentrali-
sés, (ii) l’alignement des structures de l’entité RH 
et la constitution d’équipes intégrées dédiées à 
chaque région et (iii) l’accompagnement des ré-
gions pilotes : Marrakech, Rabat et Tanger.

Est également prévu l’alignement de l’organisa-
tion de l’entité RH à travers la mise en place d’une 
équipe dédiée par région, pilotée par un manager 
RH et qui serait à même de couvrir les aspects RH 
essentiels, à savoir le développement, le recrute-
ment, la formation et l’administratif. 
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 �Modernisation des Pratiques 
Pédagogiques Gouvernance 
Renforcée

Dans le cadre du partenariat avec Méditel et la Fon-
dation Téléfonica conclu en 2009 contribuant à la 
modernisation des pratiques pédagogiques des 
écoles, 30 écoles Medersat.com ont été équipées en 
matériel informatique.

Parallèlement, 39 coordonnatrices et coordonna-
teurs administratifs, récemment nommés, ont été 
initiés à l’installation du kit d’équipements infor-
matiques et interactifs et des systèmes d’exploi-
tation ainsi qu’à l’utilisation des ressources péda-
gogiques numériques dans la perspective d’agir, 
chacun dans son école, comme relais pour former 
les autres enseignants à l’exploitation pédagogique 
et à l’entretien de ces équipements.

De même, la majorité des enseignants des écoles 
Medersat.com ont bénéficié des actions de forma-
tion dispensées en pédagogie d’intégration par le 
Ministère.

De même, une évaluation des performances des 
coordonnatrices et coordonnateurs administra-
tifs d’écoles Medersat.com selon des critères liés 
à leurs caractéristiques personnelles, à la maî-
trise des langues, des technologies éducatives et 
des méthodes pédagogiques et à l’application des 
règles déontologiques en milieu de travail a permis 
d’identifier les écoles dont les faibles performances 
pédagogiques pourraient être, entre autres, dues 
aux déficiences de la gestion administrative.

Enfin, une évaluation interne des acquis scolaires 
des élèves a été réalisée aux six niveaux du primaire, 
pour identifier les élèves ayant des difficultés d’ap-
prentissage, et ce, afin de planifier des opérations 
ciblées de soutien et de renforcement pédagogique.

Fondation Bmce Bank  
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 Enrichissement de l’Accord Cadre 
         de Partenariat

Fidèle à sa mission principale de précurseur du 
développement de l’éduction, la Fondation BMCE 
Bank a enrichi, dans sa nouvelle convention de 
partenariat avec le Ministère en charge de l’ensei-
gnement scolaire, la planification de la création de 
nouvelles écoles. Les nouveaux critères mentionnés 
englobent notamment, (i) la proximité d’un collège 
pour mettre fin aux déperditions dues à l’inacces-
sibilité du secondaire collégial dans plusieurs sites 
Medersat.com, (ii) la présence de suffisamment 
d’élèves pour remplir les classes de tous les niveaux 
à hauteur de 25 élèves par classe, et (iii) la possi-
bilité de construire des écoles en milieu périurbain.

 Raffermissement des Infrastructures 
            et des Equipements 

Au cours de l’année écoulée, cinq nouvelles écoles 
ont été créées, dont deux ouvertes à la rentrée sco-
laire 2010- 2011.

Par ailleurs et dans le cadre du renforcement des 
langues, deux salles multimédia et d’enseignement 
de l’amazighe ont été construites et équipées dans 
50 écoles.

 �Développement Humain autour des 
Ecoles Medersat.Com Participation 
aux Activités Culturelles

La Fondation BMCE Bank a contribué au financement 
de certaines manifestations culturelles, notamment 
la 6ème édition du Festival de la Culture amazighe de 
Fès organisée par la Fondation Esprit de Fès et le Fes-
tival du film éducatif organisé par l’académie régio-
nale d’éducation et formation de Fès Boulmane.

 �Ouverture de la Fondation  à d’autres 
Partenaires Etrangers

Une convention de partenariat avec la Fondation 
Congo Assistance a été signée en 2010 pour la 
construction d’une école au Congo–Brazaville à l’ins-
tar des écoles en cours de construction au Gabon.
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L’année 2010 a été une année charnière dans la 
consolidation de la démarche de BMCE Bank en fa-
veur du développement durable et l’intégration des 
considérations sociales et environnementales dans 
son projet d’entreprise. 

 �Des Engagements Pris au Service 
de la Performance

En 2010, un travail de fond a été entrepris au regard 
de l’implémentation du projet Social & Environmental 
Management System et ce, tant au niveau des sys-
tèmes, de la formation qu’en termes de reporting. De 
même, BMCE Bank a adopté les Principes de l’Equa-
teur, rejoignant le cercle restreint des signataires 
engagés à respecter les standards internationaux en 
matière de risques, impacts sociaux et environne-
mentaux dans le financement des projets.

Un ensemble d’actions ont également été menées, 
mettant en exergue le respect des aspects sociaux 
et environnementaux, en conformité avec les enga-
gements de la Banque au niveau international. La 
priorité a été donnée à la sensibilisation et le ren-

forcement des capacités relatives aux exigences du 
SEMS et des EP (Principes de l’Equateur).

Des séances de sensibilisation et formation au 
dispositif du SEMS ont été, à cet égard, mises en 
oeuvre, ciblant les acteurs clés au niveau de la 
Banque, notamment le Senior management, les 
opérationnels tant au niveau des entités centrales 
que du Réseau et ce, tout en veillant à la montée en 
compétences des équipes en matière d’évaluation 
des risques et de catégorisation des projets.

Pareillement, des efforts ont été déployés visant 
l’amélioration continue des outils d’évaluation 
de la performance sociale et environnementale, 
notamment, l’automatisation de l’utilisation du 
questionnaire SEMS, la mise à disposition d’un kit 
d’utilisation et l’élaboration d’une nouvelle arbo-
rescence pour le portail SEMS.

Par ailleurs, en 2010 ont été conçus et développés 
de nouveaux modules de formation SEMS, plus 
adaptés avec des études de cas précis de la Banque 
et du pays et ce, dans le cadre du projet de mise en 
place d’un Centre d’Excellence Finance Durable.

Développement Durable 
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 �Une Reconnaissance des Efforts 
Menés

En reconnaissance des efforts d’implémentation 
du Système de Gestion Sociale et Environnemen-
tale (SEMS) des risques dans le cadre de son par-
tenariat stratégique avec l’International Finance 
Corporation, BMCE Bank a été sélectionnée parmi 
les 3 finalistes des FT Sustainable Banking Awards 
2010, pour la catégorie Banque Durable des Mar-
chés Emergents (Région Afrique/Moyen Orient).
BMCE Bank a également été désignée en tant 
que Deputy Lead du Groupe de travail « Outreach 
Africa & Middle East » de l’Association de gestion 
des Principes de l’Equateur.

De même, la Banque a été nommée leader du 
sous-groupe de travail « Afrique Francophone » 
de l’Africa Task Force au terme de son adhésion 
depuis 2001 à la Déclaration des institutions 
financières sur l’environnement et le développe-
ment durable du Programme des Nations Unies 
pour l’Environnement.

De plus, la Banque a intégré les groupes de tra-
vail dans le cadre de la Commission Bancaire de 
UNEP FI sur les thématiques « Formation » et 
« les Outils de Démonstration », ainsi qu’un 
Groupe de travail sectoriel sur le thème de l’Eau.

 �Préservation de L’environnement 
au Quotidien

La mise en place d’un Système de Management 
de l’Environnement (SME) a également été en-
tamée en 2010 à travers la gestion du projet de 
certification environnementale ISO 14001 et ce, 
tout en accompagnant les entités de la Banque 
dans des chantiers structurants à l’instar de l’au-
dit énergétique.

 �Consolidation du Périmètre Envi-
ronnemental

Au niveau du SEMS, l’objectif est de renforcer l’as-
pect accompagnement de la clientèle et d’élargir 
le périmètre d’application à certaines filiales. 
Concernant le SME et l’audit énergétique, les pre-
miers fruits en termes de contrôle des charges 
opérationnelles vont être générés avec le déploie-
ment du plan d’action de mise à niveau énergé-
tique. En outre, l’assistance technique pour le 
déploiement des premiers produits de la finance 
durable sera entamée et ce, tout en renforçant la 
visibilité des actions de la Banque en matière de 
développement durable.
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  �Parrainage des Evénements 
Culturels

L’importance de la culture traditionnelle, en tant 
que partie intégrante du patrimoine culturel et de la 
culture vivante du Maroc, a encouragé BMCE Bank 
à contribuer à sa préservation par divers soutiens 
aux festivals et forums : 16ème édition du Festival de 
Fès des Musiques Sacrées du Monde, 13ème édition 
du Festival d’Essaouira, Gnaoua et Musiques du 
Monde, 9ème édition du Festival Mawazine Rythmes 
du Monde, 7ème édition du Festival Timitar d’Agadir 
et 10ème édition du Festival International du Film de 
Marrakech.

En 2010, BMCE Bank a également renouvelé son 
attachement à l’art représenté par l’Exposition iti-
nérante en l’honneur du Poète Chilien PABLO NE-
RUDA, outre l’Exposition des œuvres de peinture de 
Madame Mouna  BENSAID.

  Participation aux Evénements
         Economiques

Les participations aux salons, foires et forums ont 
été marquées par la 3ème édition du Salon Aéro expo, 
la 7ème édition du Salon Officine expo, la 1ère édition 
du Forum de Casablanca 2010 « Forum d’affaires 
France-Maroc-Afrique », la 1ère édition du Salon inter-
national de la Promotion Immobilière “DARNA 2010”, 
la 3ème édition du Salon DAMANE ASSAKANE, le 1er 
Souk International de l’investissement (Souk des 
Femmes), la 8ème édition du Salon International de la 
filière Fruits & Légumes et la 5ème édition du Salon In-
ternational de l’Agriculture de Meknès.

Mécénat  
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L’événement phare de 2010 a consisté en la 3ème 
édition du Forum de Fès de l’Union pour la Médi-
terranée (UPM), avec l’hommage rendu en l’hon-
neur de Monsieur le Président. Par ailleurs, BMCE 
Bank a participé, en qualité de « Summit Suppor-
ter », au World Economic Forum sur le Moyen-
Orient et l’Afrique du Nord 2010 (Forum MENA). 
Sous le thème « Sens, Résilience et Prospérité 
», le Sommet a réuni, en octobre dernier à Mar-
rakech, les plus importants leaders du monde des 
affaires, des gouvernements et de la société civile.

BMCE Bank a également été représentée au Sé-
minaire d’actualité de l’immobilier ICH PLUS 
MAROC, à la 2ème édition du Women’s Tribune, à 
la 3ème édition du Road Show Emergence et à la 
15ème  édition de la Conférence internationale des 
Lions club « ALL AFRICA 2010 ».

 �Poursuite de la Contribution à des 
Actions Mécénales et Sociales

BMCE Bank a soutenu des associations et acteurs 
sociaux nationaux, à travers l’octroi de dons, 
l’achat des tickets pour des spectacles, dîners et 
soirées de gala de charité et l’achat de cartes de 
voeux caritatives et humanitaires. Les fonds re-
cueillis ont été destinés à renforcer les moyens de 
celles-ci, pour la recherche et à améliorer le sou-
tien des plus démunis et le suivi thérapeutique 
des malades.

Sous forme d’achat de tickets pour des dîners 
de gala et spectacles organisés, la Banque a 
soutenu, plus spécifiquement, l’Association Ma-
rocaine de Lutte Contre le Cancer, l’Association 
INSAF, l’Association Internationale Inner Wheel, 
la Chambre Américaine de Commerce au Maroc 
(Amcham), l’Institution Tahar Sebti OEuvre de 
Bienfaisance, l’Association « Touche pas à mes 
enfants », l’Association Gildi…

Pour des voeux 2011 solidaires, BMCE Bank a 
acheté des cartes de voeux caritatives et humani-
taires de l’Association l’Heure Joyeuse, qui repré-
sente une ressource financière non négligeable 
pour cette association.

Quant aux dons, ceux-ci ont été attribués no-
tamment à l’Association Assalam, l’Association 
de l’Union Générale des Etudiants et Stagiaires 
Sénégalais au Maroc, l’Ecole des Hautes Etudes 
de Management, l’Association des femmes chefs 
d’entreprises du Maroc et le Centre Marocain de 
Conjoncture.

Enfin, des subventions ont été accordées à des 
revues et des magazines tels que la Revue « 
Police Magazine », le Magazine touristique « Le 
Guido », la Revue Officielle de l’Association des 
Œuvres Sociales des Sapeurs-Pompiers du Ma-
roc «ALLO 15» 2010, ainsi que le sponsoring du 
numéro spécial d’été du Journal hebdomadaire « 
Aujourd’hui le Maroc ».

 �Soutien aux Manifestations 
Sportives

A l’instar des années précédentes, BMCE Bank 
a apporté sa contribution au développement du 
sport et marque.

A cet égard, BMCE Bank a soutenu l’Académie 
Mohammed VI de Football en tant que Sponsor 
Partenaire pour près de 60% du total du spon-
soring sportif, en qualité de Partenaire Officiel, 
la 37ème édition du Trophée Hassan II de Golf, 
en qualité de Sponsor Officiel, la 5ème édition du 
Tournoi International Sikaki Futures à Rabat, JET 
SKI CLUB de RABAT (O.N.C.F), l’Amicale Culturelle 
et Sportive des Aéroports (ACSA), la 7ème édition 
du Festival International de bridge de Fès, la Fé-
dération Royale Marocaine des Sports Equestres 
et la 15ème édition de la coupe du monde des Bar-
reaux Mundiavocat 2010.
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